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HISTOIRE 

DU PONTIFICAT 

DE 

GREGOIRE 

LE GRAND- 

Far Monfieur MJIMBOVRGJ. 




A PARIS, 

Chez CLAUDE B A R B I N , auPala^^ 
«ir le fécond Perron de la fàintc Chapelle, 

M. D C. £ XX XVI. ^ 



AU ROY 




IRE. 




Cet augufte furnom^ 
àe Grand quon a donné 

/I. 1 1 



a tj 



EPISTRE, 

a VOSTRE M AJ E s TE* 

auec rapplatidijfement 
ae toute la terre , efi ce^ 
luy que le /aint Pontife, 
dont f écris l'hijioire , a 
m après fa mon dtécgn- 
féntement de tous les 
Chrétiens» 

• * - 

il efi njray qu'il ta 
mérite pour ces belles & ' 
grandes qualité^ qu ila 
urs fait éclater 
dans toute fa conduite s 
mats on verra dans cet 
ouvrage cpue f a efiépa r^ 
ticulierement pour a^' 




EPITRE. 

"Voir trouvé l'art de con-- 
train dre fans violence , 
félon l'efprit de l'Evan- 
(rite , de rentrer dans 
tEglife Catboli(\m 
ceux mi en e jt oient for- 
tis Par le Schifme ^ otfi 
par iHâreJIe. 

Nous fç avons tous 
que ces grandes&heroi- 
ques actions que 
a faites j& en patx &en 
guerre , lu y ont tres-ju^ 
flerncnt acquis un fi glo- 
rieux titre. Mais je puis 
dire que quand elles 



EPITRE. 

riauroient pas vroduit 
cet effet , en rendant im-^ 
mortelle la gloire de Jon 
nom : ce au elle fait tous 
les jours avec autant 
de jujfice que de bonté y 
■pour ramener a JeSuS- 
Christ d'une ma- 
nière auffi douce Oiu ef- 
ficace nos Protefians , 
ferait que la tofterité y 
qui a droit de juger du 
mérite des Rois dans *l 
l'HiftoirCyne fourroit ia^ 
mais fe difpenjer de 
Vous déférer cet hon- 
neur. 



E PITRE. 
En effet , SIRE, 
gagner des h Mailles , 
■prendre des VtHes •> ren- 
uerjer des forter:jfes , 
dompter les rebelles, t0 
déployer contre eux tou- 
tes les rigueurs de la ju^ 
fiice par le fer & par le 
fet4 : ceft ce Cjtu 'vos 
FredeccjjeHrs ont fait ^ 

Pour contraindre avive 
force de rentrer en leur 
devoir ceux qui s^ejloient 
revolt el, contre Dieu , 
en prenant les armes 
contre leurs Rois pour 



• - • I 
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EPI TRE. 

foùteniY leur ^sre fie. Et 
cependant cette herejîe , 
a Ht a laïfé tant de fu - 
nejires marques de fa fu^ 
reur dans ce Rojaame , 
na pas laijfé de s'y main- 
tenir encore auffi jiere 
c^uaU'parava?2t , apre's 
même que le feu Roy 'vô- 
tre ^Fere de glorieufi mé- 
moire l'eut défarmée , 
parlaprifé de la Roch^l" 
**• '^■l le , des autres Places, 

ou elle prêt en doit fe faire 
une ejpece de Revubli- 
que dans un Etat pw 



E PITRE. 

rement Ai ona rchiaue 

Maïs pour Vous , S I- 
R E 5 17 eli certain au en 
^voyant cette ïnfintîe de 
L Con^oer fions qm fè font 
\ faites y & qui fe font 
encore tous les jours dans 
^ toutes les T^rovinces^par 
r le foin que 'vous prenez 
J^du fàlut de ceux de 'vos 
L Suiets qui fon t engage"^ 
" dans l'erreur : V ousde- 
^ njeT^ croire qu après a- 
'Voir déia vaincu tous 
les ennemis de la Fran- 
ce:, par la force mvin- 




E FIT RE. 

ih le de 'VOS armes, Vous 
aure7(eul éternellement 
la çrlotre f0 le bonheur 
d'a'voir exterminé du 
R oja urne très- Ch rêtien, 
cette ennemie de Diei^ 
fans employer contre elle 
four contraindre lesPro- 
te.jïans de rentrer dans 
lEglife y d'autres ar- 
mes y n$ d'autres forces 
ejue celles de voftre cha^ 
ritable z^ele pour leur 
Con^erfion , de la 
mslice toute manifefte 
de vos Ordonnances ^ 



E P ITR E. 

de Dds Edits qui ont ew 
totit t heureux Juccés 
qt4 on en pouvait atten- 
dre, 

V. M. SIKE , a 
fans douté déjà toute la 
gloire quon peut avoir 
félon le monde , e fiant 
Chef dominant de la 
plus augïifte Maifon 
qui foit aujourd'huy 
fur la terre, & ajant 
mis par vos victoires la^ 
Jïdonarchie Françoije 
au plus haut point de 
pmjfance ^ d'honneur & ' 



EPITRE. 

d'élévation oh elle ait . 
jamais eBé depuis 

Charlemagne» Aiais la 
gloire toute varticàliere ' 

que V ous. aHreZj » 
dis-j^e ? mais que VoH^ 
avel(^ i d* avoir rétabli 
dam tome la France la^: 
Religion .Catholique , ' 
par la ruine .entière de \ 
IkHerefie iVou^ rendin^ 
finiment plus grand en- 
core devant Dieu , que 
Vous ne Te fiés par vos 
qualiteZj heraiques de- , 
if^ant les hammesi 
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EPITRE. 
Voilà ce ûjua prédit 
plus d'une fots ^ & ce 
que 'voit maintenant 
accompli g comme il l'a 
toujours efhere , celui 
quiapres cela ne prétend 
plus rien en ce monde ^ 
que l'honneur d'eflre 
toute fa njie avec un 
profond refpecty 

SIRE. 

DE VOTRE MAJESTE 



Le très Viumblc, trcs otcïflant & 
très fîdclc fuiet & fei viccui . 

LOUiS MAIMBOURG. 







^ csl ai .-^ srâ ct3 




JFERTISSEMENT, 




E n écris pas la 
1 vie de Saint Gré- 
goire, mais THi- 
iftoire^dc fon Pontificat. 
/Ainfi l'on ne doit pas àt-^ 
tendre que je rende icy 
un compte cxaâ: de tout 
Ce qu'il a fait pour fc lan- 
aifier luy-mefme, en tra- 
yaillantl la fandification 
des autres , de toutes fçs 
pratiques de dévotion , & 
de tous les beaux ades de 



^ yiVEKTlSSEMENr. 
Voûtes les Vertus morales 
& chrétiennes qu'il a exer- 
cées dans toute fa condui- 
te régulièrement & con- 
ftammcnt jufqu'à la mort. 
Je diray feulement en fidè- 
le Hirtorien, fans m arrê- 
ter aux a6tions particuliè- 
res qui ne font pas du ca- 
radere de l'Hiftoire , ec 
qu'il a fait , & comme E- 
vcfquc , & comme Pape , 
pour le Gouvernement , ôc 
de fbn Eglifè de Pcome , & 
de l'Eglifc Univerfelle.donc 
en qualité dcSuccefïeur de 
Saint Pierre il fut le Chef 
vifible fur la terre. 
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'JFERXISSÉMENT. 
Outre que cette Hiftoi- 
xc ne laiâe pas de faire 
hautement éclater la fain- 
tctc de ce grand Pape, qùoy 
qu'on n'y trouve pas ledé- 
-iail de fa vie privée : j'cfpe- 
tc qu'elle contribuera beau- 
coup plus que toutes les 
<lirputes à del&bufèr les 
Proteftans de leurs erreurs. 
Car il cft impoUible qu'en 
la lilant ils n'y remarquent 
Tuniformité de notre crean^. 
ce avec celle» de Saint Gre«^ 
goire , qui tenoit la iiehné 
de la Tradition qu'il avoic 
xeceuë des Percs des cinq 
premiers Hcclcs j ôc ces 

islcilleurs 

t 

V 

r 



. Digitized by Google 



A FEKTIS SEMENT. 
Meilleurs auroicnt fans 
doute quelque honte de di- 
re qu'il n cntendoit pas l'E- 
criture auffi-bien que Lu- 
ther - Zuincrlc, Calvin. 
Et puis il ciî certain que 
TEglife dont Saint Grégoi- 
re fut le Chef cdoit la vé- 
ritable, puis que toutes les 
autres Societez qui s'en c- 
toicnt fcparécs , fçavoir, cel- 
le des Ariens, des Nefto- 
ricns, des Eutychéens , àc 
de leurs Sc6latcurs cftoicnc 
mefine félon les Protcftans 
mani f"c lie m en i H crc tiques. 

Ainfi l'on doit conclu- 
re (que ceux qui ont, com- 



^JrERTISSEMENT. 
'fac eux 5 une Dodrine ôc 
une Foy fort différente de 
la ficnne , ne font poinc 
dans la vraye Eglife. 

Je (çay que le Miniftrc 
du Moulin dans un petic 
Ecrit qu'il a fait fous le 
faux titre de J^k de Saint 
Grégoire premier Jurnommé 
le Grand y entre cent au- 
tres faullètcz dont il ell: 
rempli , veut faire accroire 
a ceux de Ton Party , que 
ce Pontife Romain cftoit 
d'une Religion contraire à 
la noftre. Mais fans qu'il 
faille le donner la peine de 
réfuter un fi miferable Li- 




AFERTîSSEMENT. 
belle , c'efl allez que je 
montre , pour faire voir 
quelle créance il inerice, 
qu'il le commence par la 
plus horrible & la plus 
groiïicrc impollure qui fut 
jamais. 

Car voici comme il parle 
au Chapitre fécond fage p. 
pour prouver contre le ré- 
moicrnacTc de S. Grégoire de 

Do D 

Tours , que S. Grégoire ne 
fit Aucune rcfijîance à ce qu d 
fut rétabli Enjefque. Ceux y 
qui ont écrit U njie de 
GrcgcArc^ notamment Grégoi- 
re deTourSjdiJênt quilfit quel- 
que reji fiance , mais cela e 

c ;/ 




ir 



JFERTISSEMENT. 

mal - accordant auec ce que 
Grégoire mejme dit en l E- 
pifire 4. du i. Li'vre , où tl 
dit qu il ne fit aucune refi- 
fiance à ce quil fut établi 
Euejque, & il cite a la mar- 
ge CCS paroles , fibi ut impo- 
neretur Epijcopatus non refti^ 
tijjcy qu'il n'a poiat refîllc 
à ce qu'on le charcreaft de 
l'Epitcopar. 

Qu'on lifc maintenant 
cette Epîtrc, on y trouvera 
juflement tout le contrai- 
re. En effet Saint Grégoire 
fc plaint a Ion ami Jean 
patriarche de Conftanti- 
nople , de ce qu'il n'a pas 



AFEKTISSEMENT. 
empêché par les bons offi- 
ces qu'il luy devoit rendre 
auprès de l'Empereur, qu'^- 
on ne confirmât fbn élec- 
tion ; 5c voici comme il 
parle. Si l'on nom eommande 
d aimer notre prochain com- 
me nous mêmes ; d'oil "vient 
que njotre Béatitude ne m aime 
j^as comme Joy^même} Car je 
Jcay a'vec quelle ardeur elle a 
njoulu fuir tEpiJcopat ; & 
n^nmoins elle ne sefl pas op^ 
posée a ce quon m'imposât 
cette même charge. 

Saint Grégoire fc plaint 
ici en termes formels de ce 
qu'on ne s'eft point opporé 



si fie dilî- 
gcre proxï- 
mos fieut: 
nos jube- 
inur : quicl: 
cil cjuod 
Bcatirudo 
veftra me 
non ita fi- 
ent fe dili- 
gic ? qiio e- 
nim ardo- 
i c, cjuoftu- 
dia Epifco- 
patus pon- 
déra fugcrc 
volucrit 
fcio ; & ta- 
mcn liarc 
cadcm E- 
pilcopatus 
pondéra, ne 
niihi dcbe- 
iL^nt impo- 
ni non i^îYu 
tit. Gxez^ L. 
I. Ep. 4, 

Xnd. p. 



VEKTISSEMENT. 
a ce qu'on le fift Evefque 
de Rome j & le Miniftrc 
du Moulin veut que Saine 
Grégoire avoiie en cet en- 
droit mefme , au il nj a 
fiiit aucune refiflance , attri- 
buant ainfi â ce fàintPape, 
ce que luy- mefme dit du 
Patriarche de Conftanti- 
noplc , en fe plaignant de 
luy. Voilà comment Mcf- 
fîeurs les Proteftans fe laif- 
icnt pitoyablement trom- 
per par ceux qui leur en 
font accroire» Car enfin 
l'on ne peut pas dire que 
ce Miniftre ncntendiftipas 
le Latin , puis qu'il profcf- 



JFEKriSSEMENT. 
(oitlaTheologie. C'efl donc 
qu'il vouloir tromper Tes 
Huguenots de Sedan , qu'il 
fçavoit bien qui n'iroienc 
pas confulter Saint Gré- 
goire , auquel il fait dire 
par une infigne impofture 
tout le contraire 4e ce qu'il 
exprime en termes trcs-» 
clairs. 

Ces Mefïieurs croiront- 
ils après cela , fur fa parole , 
que Saint Grégoire efloic 
dIus Protcrtantque Catho- 
! ique ? On verra clairement 
dans cette Hirtoire que {a 
créance eftoit toute con- 
traire à celle de nos Pre- 



AVERTISSEMENT. 
tendus Réformateurs , ôc 
touce conforme à la noftre, 
parce qu'il cfloit appuyé fur 
la Colomnc inébranlable 
de la vérité ayant aum- 
bien que nous pour princi- 
pe rinfaillibilité de l'Eglife^ 
ïeprcfcntee par les Conci- 
les Gcncraux;, qu'il reveroic 
comme .les Evangiles, 
^urqueis il appartient de ju- 
ger fbuvcrainemcnt du. 
vray fcns de rEcricurç , qui 
efl la règle de la foy. 

C'efl fijr ce grand. Prin- 
cipe qui a toujours eûé 
iùivy par les Apoltres 6c 
par les Saints Pères , eu 

croyant 
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jrERTISSEMENT. 
-croyant ce que TEgUiè dé- 
Htïit 9 que . les Catholiques 
ont eu aans tous les {lecles, 
^ auront cternellcmenc 
une «lefine Foy , quoy 
<3uils puiflènc eihe difFe- 
Tcns en cetcaincs coutumes, 
& dans les {êmiraens par- 
dculiers touchant ce que 
l'Eglifê n'a point encore 
iolemnellcmcnc déiermi- 

Et fiîr cela je dois aver- 
tir mon Lefteur , que s'il 
trouve dans cette Hiftoire 
certaines choies qui ne iont 
pas trop en uCige en ce 
temps- cy, & certaines ma- 
lt ; " 



DIVERTISSEMENT, 
xi 111 es qui ne font pas du 
goiift de jcouc le monde : 
2 faut qu'il i^ache que je 
ne fais qu'expofer (impies' 
ment la «conduite & les 
fentimens d^ Saint Cfcgcâ- 
ie , fans que j aye la moinT» 
djspcnfée dc blâmer ceux 
qui n& iè croyent pas .dblhp 
gcz de les fuiv|:e en toutes 
vcliofès. Il y aura peut-être 
.auffi quelqu*un qui ne crou^ 
•vcra pas trop bon ce que 
j'ay dit du Cardinal Baro« 
nius en deux ou trois en* 
droits de cet Ouvrage. Mais 
\e le fupplie de confidercr 
ûue je n'av pu écrire i'Hi- 
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JFERTISSEMENT, 
ftoirc d u Pontificat de Saine 
Grégoire , fans faire voir 
très - claire{U:ent conune 
j<ay fak , ^ue cet Aucheur 
hiy attribue .ce qui n'^d 
point du tout Ûc luy, ^ 
qui , ^'il eftoit vray , fer oie 
grand tort â' la mcmoitc 
d'ua £ grand Pontife. 

Je fçay le rcfj^cdt que je 
<i ois à ccHc de BaronÎLis , à 
qui nous femmes «obligez 
de dou^e grands volunves 
V d'Annales Ecclefiaftiques 
kins d'une infinité de 
onn^ chofc 4 mais je fçay 
bien auffi qu étant homnjic 
Xtti peu préoccupé , com- 




piQ on n en peut difconvç- 

nir , il s eft aflez iouvcnt- 
trompé: J'ea protluk 
plus d'une pieu.ve d.aiu.s mes • 
:àucres HUloiccs, ièlon qœ^ 
U verké tnanifeikiinent xcr 
/k)hnuc my obligcok, & je = 
.^ feray bicnr^ife qu!on ei^- 
trouve ki un témoignage 
authentique fondé fijr gua ^ 
fait que nous tenons de fèu 
Monfîcur Patin célèbre * 

Me decin de Paris^fort con- 
jQU de tous les Sçavan^. de 
j(bj^ tenaps » & qui faiiànc 
profcjflûon . d'uQc grande 
fipccrite' , n'aiirm pas vourf 
lu mentir pour tout un En^- 
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JFEKnSSÊMENT, 

pire. Voicy donc ce qu'il 
dit eu la quatre-vingt-cin- 
quième de fes Lettres , qui 
{ont imprimées depuis deux 
ans. 

Feu MohfieurNaHdé i qui 
neHùit point menteur y ma dit 
aue Lucas HolJkmusJe Ham^ 
wurg y qui efl à Rome Cha- 
noine dejàintjean de Latran^ . 
luy avoit dit quil fowvoit 
9^ntrer huit mille fitujjete^. 
dans Ba^ùmm > <^ ks prou^ 
ver far les Manufcrits de 
la Bibliothèque F'aticane quil 
a , aujourd huy en garde; 

PeutTetre que Holftenius 
5*avançoic.uB peu , & qu'il 

9^ ... 

t tfj 



. JFEKnSSEMENT 
a voie mal Ëik [çm compte; 
Gar huit mille y e'cft beau- 

* • 

coup dire , ^ je croy que 
Ton en peut rabattre j mas 
enfin Ton ne peut doutes 
qu'il ne s'y en tK)uve plu- 
neuFs \ ôc l'on né doit pas 
trouver mauvais que j'âyc 
' remarque celles que je n'ay 
pu omettre iàn$ trahit la- 
chcmait ics intereus du. 
grand Pape dont j'eCii*. 
f Hiiloirç.. 
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SOMMAIRE 

■ DES LIV RE S. 



LIVRE PREKIER. 



•A IfeoHpé , Id grandeur f 
- tutdhé de ee fijet r 
.f>^ U fa que ton fe pro^ojè 
Jans cette Hifioire. J^[étM dé- 
florahle de Rome au commetk- 
cernent de ce Fontijtca^t, L'ir^ 
ruption desLomhardi y t inon- 
dation du Tibre , la famine^ 
la pefie, ^ le tremblement ^ 
de terte qui j font un furieux 
rwvage,Eleiiion-Je Joint Gre-* 

• • • . 

p titj 



SOMMAIRE 

goire , Jon extraêîwn , Jk di^ 
mité de Préfet de Rome , fi- 
retraite du monde dans un 

Vie Adan^iqia* . U. m^ jifi 
tire far le Pape , . qui le féf: 

Diacre y ^ tenVqye Nm^Ç ;. 
à Çonfimtinofle,, Uj^ fiOX^ 
traÛe at^itié^vec Jaimi^e^^- 
dre y auquel il dédU éfê^ fiif 
Momksjur Jok U i^ge 
Patriar-che hutychius à retrOif^ 

éferjon erreur toHchmt UM^^ 
furr^Bion des À4ovts^ SmM'^:' 
tour a. Rome 9 m» afrés .ai^oir 
, Jir^. de Smietaive, m Pafe.: 
Peidge , il mure dam • fm 
Mom^m^ il m eÛ Je mur^. 
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DES LIVR.es., 
^eau tiré par fin éleÛion ht^ 
'Pontificat, Comment fi f>i^ 
fiitdm cme ékéhen. Conp- 
menpj Edifie ejioit goùrvernês' 
wiMnt au on eufi reçu k con^. 
Jèntement 0^ ïatfrohatim de\ 
l' Empereur^ Les Litaniesquil 
infirma, duram U Pefle^ Sa^. 

Jfûp au on avoft intercepte fis- 
Lettres a i'Emfçmur , pmr h'-, 
prier ie-ne pas confirmer fin^ 
éleéiîon^ il e» efi miréi^' 
mfi^^t firlt Târme de fiâm* 
Piem,. La douleur vquiL - cm 
ime. Son excellent Li-^ 




vre du fioin Pafiorat^ (mil. é" . 
cvi^ à C£tte occafion^- Ce qu ill 



. SOMMAIRE 

ft four le fouUgement de Ro^' 
me y dans le m^rnl?le eftat où 
etie efloit. Il mnt m- Conci-^ 
le. doit il enrViyye fa Frofef: 
fan de FoyjktoHs Ui Papriar-f-- 
w€S^ Comment il reconnoifi 
enmejme-^emfs deux Patriar^ 
&},ei d^ Antioçhe , auJài^U .iL 

tadrejJe.Ed^rpijJeni^ntdejxt-^ 
te d^^pé far le p^^^^l 

i^W;<t ^eu de ms jqftrs d§ 
deux Enjejques de Le<}^, P^ 

Jl-oireduSchiJmedeurQis Çk^ 
fims y du Pape F^igilii^ y .ég 
dur cinquième Concile.f Trois 
firtes de Schifinatiques, Qe 
que fit jaint Grégoire po^tr 
wdutre.SchiJme er^rejes deux^ 
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DES LIVRES. 

Patriarches d'Jquilee <^ ^ 
Grade , à quelle occafton. 
Hifioire ahregée du Schifme 
des Donapiftes. L'eflatou ili 
efloient en Afrique du temps 
de Jaint Grégoire, Ce qui! fit 
pour les réduire. La Reduéîion 
des Ariens en Ejpagne au troi- 
fiéme Concile de Tolède. Cad- 
mirahle Lettre de faint Gré- 
goire a Jaint Leandre fur le 
portrait quil luy avoit fiait dw 
Roy Kecarede. Il conficre de 
nouveau tEglifie de fainte 
Agathe y qui avoit firvi aux.- 
Ariens. Les prodiges quon: 
vit en cette confiecration. 
fioire de la converfion dess 



Lombards Ariens. Hifioire de 
Jpheodelinde , filk' de Gari-^'^ 
haud Royr de Bauiere , 
Kejne des Lombards. Guer^ ■ 
f^ des Lombards qui ajpegéntr 
Rome y délivrée par Joint Gre^, 
goirey^ commenri Brutalité' 
0" 0¥annit de Romdift'Exifir^ 
que de Ravennt, qui contre le 
traite de Paix Ji^f rend iwfe^ 
J^eurs P laces fir les Lombards,' 
jégilulfhe Roy^ des Lombards^* ' 
'Va mettre lefiegè d€f0^gntRff^ 
99te, Saint Grégoire contïntiâ 
de prefcher durant le fege* L'o-f 
bligation que les ÊDcJques ont \ 
de, frejcher. Il nj a frefquèf- 
flus qu eniFrancs- où iU preJ^ 
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:D E S I VR E s. 

xhenf^. ,J^s Conférences qii^s. 
^ font pour in^mire- leurs 
,Eccle/taJ}iqf^?s. Celles ^me 
JldonJèigiieHr t Arçhinjèjque 
,4e ■ Pm'is a fuites dms U 

• JUextr^nité m Hime fut re.i'-^ 
Àti^e f^ilfà^m le fiege, £.m^^. 
ftance que le Peuple fitk fa'mp 
Hre , p(Hir l'ohliger nqnr 
obfiai!a ..l^ fie^ de çontimer 
fes Ho^m^l^es fua-ET^chJ^L La 

' PMX,cjuii.fit wu^c Jgilulphe- 
Roy -des Lemhards/ VEntfe-^ 
feur Aîaurlçe la reproche i 
Joint Grégoire > •m.il traite 
A hojnm fimpk. . Xa, réponjè • 
,qu£ fit for c^lm, le fai^t à 0 



•SOMMAIRE 

Prince , qui fia encore trof 
:heureûx êi accepter U faixge^ 
neraie au il £utfar fin moyens 
JLes EccleJtaJBques font ohli- 
^e:^ comme Ui autres de jkt^ 
f€ U. garde, dans hs V^Hles» 
Je peur de firfrijè a'vant que 




Digitizec Uy <-,0' 



DES ITVR ES.. 



1^ 



LIVÇLE SIECOND. 

T *Eloge ^ les heîks e^ua^ 
'^Itte^^^de t Empereur JHatf^ 
Par quels de^eX^ il arr- 
^'^A a tEmpm, Les défaut 
^^on Lt^ peut Atfribuer^ 
^'Htjîoire àfe O ecumenicat;, 
du titre de PatrUrçhe Oer- 
<:umeniqu€. Ereéltan de l'E- 
"Vefché de Confiantinople ei^ 
Pattiarcat* Les .opf/ofitions 
que les Papes 0^ Us autries 
Patriarches j firent. Com^ 
ment elles furent enfin fur*- 
^onties, f^ç Canon "vinn^^ 



SOMMAIRE 

huitième du Concile de Cal- 
xedûine four U Primauté des 
Patriarches de Confiantino- 
fk fur l'Orient. Ce fut en 
'Vertu de. ce Canon quils fri-- 
rent le titre d'Oecuménique^ 
Ceux qui tont eu avant le 
Patriarche Jean le Jjsâneuri 
celfpi-^y le frend avec le fins 
de hauteur d\affeéiatim 
^ue tous les aiitres. Le Pape 
Pelage I L s y ofpojç inutile^'- 
ment» €.aint Grégoire entre- 
prend de V obliger à Je défaire 
jde ce titre, L Eloge , les è^i^ 
les quahte:<^ O* les vertus de 
ce Jean le Jeûneur révéré comr 
me un fùnt par l'EglifeGrecr- 
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que. Il efi fait Pdtriarch 
malgré Mty-. Il ajJèmUe un 
Concile de l'Orient , où il 
prend cent fois cette qualité 
de Patriarche Oecuménique.. 
Le fujet de ce grand différend 
qui efloit entre S, Grégoire ^ 
h Patriarche, Ce quef^ifie 
ee mm ôecumeniquè. Les trois 
fins quon luy feut donner. 

Evejque de l'Eglife CajthoU- 
que* Titre donné au Pafe 

aux Evejques en\ deux fem- 
Pres-differents. Le fens auquel 
les Patriarches de Confi^j^ti- 
nofle fe difoient Oecuméni- 
ques, Le fns. auquel fainp 
Grégoire le frenoit. Trois rai^ 



0» 



SOMVIALRE 

fins four Ufauelks- il 'vmlom: 
que Jean le jeimmr tahan- 
donnafi. Que ce titre neftqit 
f4S nQU':ueai4;. ce. moti 
d' Oecumenime , . miverfiU ^ 
gênerai dam fomfens naturel^, 
tS^ literahne Jïgnifie ms /cùl.. 
Pourqifoy, t Empereur J\4au-- 
rice frit en cette querelle le. 
farti de Jean le Jcâneur contre,: 
Sv Grégoire , . aupMen qH^r 
naftafe>ls Si»atté,.Leimechan$. 
effets de la fiaterie 0". de tam.r 
hition ; four lejqueli faim Gre^ ' 
. goire condamne ce. titre, ^he, • 
les Pafes nont.fOrS^U.jurifdi-:^ 
Mion immédiate, dans d au^ 
très E'vejche:^ que celu^. det 



Digitized by Google 



DES LIVRES. 

. Rome. Le titre. d OecumeMtr 
-que afié par Phoças. an Pa-* 
triarche-de ConfimtinQpli»Ùi* 
donné, au^ Pâfe» Maugjaifes 
& ridicules covjèquences que 
Jes P.roteJIam tirent de cela, 
contre U Primauté, jiutre 
grand démêlé ds jàitit Grem- 
.re .a'Piç t Empereur Maumet, 
au Jùjet: de l Eve [que de Salo' 
ne en Dalmcitie. Vie déréglée ' 
^ N.ataps Evejque de Salo- 
ne repris par Jamt Cregoi-'- 
• te, Moiàme encore, plus dé- 
re^é ane- Itiy, M en fa place' 
malgré toutes les defenps dé' 
jiint .Grégoire. Il efi Jèâtcnu ■ 
p^ J\daiiH(ice> Son kor.rM^- 



SOMMAIRE 

calomnie contre jaint Grcgoi-^ 
re 9,qjit lexcomrmmie ceux 
qui l'oni-, ordonné c&ntre jh 
défenf^* La Pèmteme de ce 
J\^iaxime , U generoJïtéd& 

, Qànt Grégoire à luy panBn^- 
ner. Le grand déméh de ce 
Saint avec Aiamce .au .fir- 
jet de la Loy de cet Bmfe" 
reur touchant ^es Ofiden- 0*^^ 
les Soldats ,. qui veulent en~\ 

. trer dans la Clerkature om 
dans les Monafieves, Lestr^oisi 
Qhefi que. comprend cette JL^i-. 
.M^igreffton Jùf! la magnifam 
Ad ai fin des Incurables , que' 
le Roy a fait haftir four les. 
Sûldats eftropieT^. Les Oj^eieKS 
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attracbe^au Jèrvice des Prit^ 
ces ne fourvoient efire nceus^ 
ny dans le Clergé ny dans 
les Monafieresfans leur con-r 
Jèntement. Nouvelle preuve 
de cela par le proce"^ que 
Blanche Comteffe de Charnu 
ftigne fit à m Evejhue de 
TroysL Les raijons four lef^ 
quelles Jaint Grégoire vou^.- 
wit qu'on receât les Sold^tts^ . 
dans les Monafleres y la^ 
féponjè à ces raiJmSi Grmde 
foûmijfion de ee grand Patc 
aux ordres qu'il reçoit de'- 
l'Empereur, Le Cardinal Ba^ 
ronius amplement rejuté fur 
ce qu il fait, dire fau£ement k- 



SOMMAIRE 

fànt Grégoire contre la fàu^- 
'verainetédes I{oyi. Comment 
il corrompt lespajjàges Us plus 
formels de. ce Saint pour leur 
■^uijjànce Jùrles Ecclejîafiiques* 
'Gomment' il luy^ attribué ce 
qui nefi toint de luy , ny n'en- 
■put efire. La puijjanee des 
Roy s fur: les Ecclefiaftiams 
dans leur- Royaume. ^iU 
liont de droit ^ mn tdsjèur-- 
lejfient par vojje de fait & 
far njioleme , comme le mut 
Baronius. Méchante aftion 
de Maurice, qui laiffa mife- 
raUement égorger dou^e mille 
Soldats fritonni&rs des J^'Or 

mS) faute de les racheter, pom* 
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DES LIVBlE^. 

m2 il le pouvûh four prt pe'ff. 
de chofe. Par quel motif il fit 
me jt 'Vilaine . aÛion,. Sa> 
Pénitence- La punition que 
Dfeu ordonna.de fon ^ crime, 
Vhorrihle cruauté dê Pho- 
cas proclamé Empereur par- 
l'Ârmée révoltée. Confiant- 
ce , ^eté Çhrêtierm d?*' 
fermeté, dame plus qu herou 
ûuè d& Maurice à? recevoir la - 
mort: Son fils Theodofi ajjo— 
dé a l. Empire, la fouffre de 
même.. ,JPqrtrait. de, Phocaii- 
Comme de Dun des plus vii- 
Itms hommes du monde. . Com^ 
ment fitint Grégoire Auy, a pm 
donner, de. fi nanàes. louant 
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ges dans Jes Lettres. Ce que 
c efioit que les ^focrijâires 
0u Nonces du Pape 5 Et fis 
Légats , ^ de combien de 
fortes il y en 4» 
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DU PONTIFICAT 

D£ SAINT 

GRE G Q I R E 

LÉ GRAND. 



LIVRE PREMIER. 



P R e's avoir écrit les 
Hiftobcs des Herefles, 
des Schiftties, de TEta- 
bliflèment Salts Prêta* 
gatîvcs de Tf gUfc de Ro- 
la Décadence des deux Etnpi^ 
rient & d'Occident, d« Guer- 
Tmcl. -A 




me, de 

rcsd'O 



. fiijîok^ Mi Tonflfieat 
rcs Sainres, & de ccUc que les U- 
guciirs tirent injudemcnt , en prenant 
Armes » fous le beau prétexte de 
la Religion , contre les Puiflânces 
ordonnées de.Dîeu : Je veux finir raa 
courfc , & achever heurcufement un 
ttayaiLâpenible^j cQ-écrivantJa plus 
belle pairtie. de r.PliftQirci dçs Papes 
dans celle du Pontificat du grand faint 
Grégoire» ' . 
• Jcne pouvoîs jchoifîr un fu jet plus 
noble., plus agréable , plus inftruç--^ 
tif, & plus ui^ile que celuy-cy, qui 
dans les belles choies que ce Pontife 
incorr.parable fit en ces treize à qua- 
torze ans qu'il: tint, le Siège defamt 
Pierre , contient tout ce qui peut fai- 
te paroître avec plus d'éclat » la vta}^ 
grajideur ^ majcfté Pontificale j tout 
ce qu'il y a de plus important j)oui; le 
gouvèrncmçnt , & pour làdifciplinè 
de TEglifc } tour ce qui le paflTa en qq 
tems-là de plus confidcrnblc dans^ 
l'Empite , en Oticnt , en Occident , en 
France , en Angleterre , en Efpagnc , 
en Afrique ; enfin tout ee qui peut 
firi^vir d'un .parfait xpodele aux Chre- 
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de s. Grégoire le Gr^d. Liv.L ^ • 
tiens de tous les Ordres , & furtout \ 
^ux Evêqucs, feau^rt^âpcs, pour rc- i 
gicr leurs devoirs, & leur conduite. 

Comme yavoiic qu*il ne m'appar- 
tient pas de faire des leçons à ceux 
dont je tîendray toujours à grand 
honneur de me déclarer le Diiciple ; 
& beaucoup moins aux Princes de 
TEglife» & à celuy qu'ils reconnoif- 
ifent pour leur Chef, que nous devons 
tous révérer comme le Doâeur & le 
Maître de tous les Chrétiens : je croîs 
waSà qu'ils ne trouveront pas mauvais 
que je leur prcfente THiftoire du Pon- 
tificat de l'un des plus Samts , des plus 
Sages, & des plus Sçavans Pontifes 
qui ayent jamiâ gouverné l'Ëglifè de 
Dieu , afin qu'ils aycnt le plaifir de 
s^jr voir clnt mêmes dans un miroir » 
Vils ont le bonheur de luy refTcm- 
blef 5 ous'ïls ne Tortt pas, que du moins 
ils y wyent ce qui leur manque , & 
cequ^is otitenieortr à faire pour arrî- 
ver à ce haut point de perfection que 
demandé Tétat où ils font établis. 

Voilà la fin que /e me fuis propofce 
en prenant la refolutîon d'écrire cette 

A 1^ 
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4 Hifioire ^tu Poutificat 
riiftoire ^ que je vais commencer^ feu* 
cette puiflàntc ^uotcéi:iQp de Dieu ^ 
de qui j'iniplore l'afliftance , & qui 
m'ayaiK coûjoats foûtenu & conduic 
dans mes autres travaux ^ me donne 
ra 5 ainfi que je rerpccc , le courage 
la force d'achever celuy-cy , à la gloi- 
re de fonf^înt NojB, ^ j>CHu: riiti[i->- 
té de (on Eglîle. 

Sur la ân du Axiéme iiecle , Rome 
affligée de ces terribles fléaux, dont 
la JuO:ic« pivioe (è ijcit pour punir jeu 
ce monde les pochez des hommes ,fv 
Grcg.Turon. ^^it téduite ea uci il dcpbtable crat, 
1.5. c- ij. qu'il n'y avoir nulle apparence q^'el- 

h Te pût jamais rétablir. Les-Lomf* 
bards^ qui avec une armée composée dç 
Paul. vvar. cotttes iorces 4e Barbares ^ s'étanç 
cïg.Y^/' jcttex depuis v.ing)c.deu^^aIlS ^n Itar 
Epift.u lie , s'/en ecoient renda^* maîcces , de^ 

Ïd74'c. P^i^ Alpes jufqu'àia palabre ii 
la tefervf de Raventie de Rome , 
AnaOaf. m f^^^ contrainte de racheter plm 

4'unefbisfa.pri(èy &: ion pillage pat 
des fonimes immcnfès , ne laiilbicn^ 
j>as, par une înlîgnc perfidie ^ deluy 
|ai(c ièQtir xxm Ips mw M'JW aue|r 
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Jbe Gregoîn le Grdnd. Lîv. I. ^ 
le guerre , ea mcccanc tout à feu & à 
fiing,)ufquc» à (è$ portes, ûnsnen 
épargner de profane ny de facré. 

En même tcm* le Gtcl , qui avok Grrgor, hom. 
annoncé cette effroyable défola- i.înEvang. 
cîon pûT des armées toutes de feu 
qu'on vid en Tair , ièmbiables à cel- 
les qui pororctic Air TinfiMrtanée Je* 
ruikîem » rompant toutes fes catarac* 
tes , pour psiflcr en termes de rEeri- p "u^*^: 
tuie^ fcpaadic iur la terre, par des 
pluyes contînacHes , une prodigîcu- 

quantité d'eau , qu'on ne dont» 
point que le monde n'allât pcrîr pas ^^^j^^^* 
un fécond déluge* Cela caula une Ci c.i 
furlcufe in#ndatian du Tibre , qu'a- Gr^g-dr'Al. h 
ne grande partie de la ville fut* enic- ^* ^ 
vehe (bus les eaux y qui s'élcment 
|ufques par deâus ks murailles » oii« 
tre que plufieurs maifons furent ren- 
verfces , & les grento-s publics de k 
vîïie , & de l'Eglife entièrement ruï- uulx!^ 
nez , avec *k pbrte <te tout ce qu*ofi 
avoir pu amadcc de bled. De forte 
que comme les* eaux avoienc defolé 
toute la campagne , on n'eue plus de- 
quoy fimlagcr Te peuple , &c pouryok 

A iij 
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'6 ' Jlifioire dn I^o mificaP 
à (^ nourticure dans la famine <Juî fui- 
\ïi cette inoacUdoii ^ cas ravages , 
cette pcrrc. 

Cregor. Ta- ^ ai^heva r^iotiicre étiola- 

ron.t.i- . c«t. tion de cette malheurcufc Ville fut ^ 
iMilm^oUc. qu'unci?ifinitc4cferpen9, cngcndt«5. 
L^.c.i^, de la pourriture cauléc par les eaux 

CtoupUlancefi 9 $'<écan£ écoulez paclc^ 
Tibre , i la fu^te d'un épouvantable^ 
dragon , dans la mer,, les flots ks ro 
poullèrent mor^s Tui le rivage ce^qui 
Creter.D'ui apTcs lafamlnc eagendca cette furieii^ 
Grttor ' Ta ^ P^^^ > laquelle raxaga toute la Vilt 
ion 10. le, & qoi commençant par k€aii«», 
ioan.DiicU ûuaire,, cnaporta le Pape Pelage I L. 

an commenûefMntdeceai8»«on^ 

çgiat. quatre-vingt-dix. 

Voilà le pitoyable ctat où Romejfe 
%X9^S(M Iptsqi^'U faloÂfr faire l'clcc^ 
tion d'un ncmveau Pape. Elfenc-ft- 
point de U manière qu'on la èàA 
4çpuis plufîcnrs {Icclçs dans les Con* 
4^«i^ ) oà adifaii&^qu'on pue staccor^ 
dcr , on a fait quelquefois vaquer le- 
^inc Siège plus Long-^tcnQ& qu il n'é^ 
toit expédient pour le bien de l'Egli- 
lla^eut w n£ d«»i^^ 
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De Grégoire le Grand. Liv. I. f 
de brigue en cette cledion. Le Cler- 
é, le Sénat & le Peuple, qui cli- «o^y 
oient les Papes en ce tcms-là, n'he-- 
^cereot pa^tua moment adonner kvir 
voix d*un commun confentement 5 
par une foudaine mrpiration du ûdnt 
Ëfprit: au faint Dlaae G re^oire^ qu'ils 
Voyoient^ipiiâQdcr jen un degi^ «nss^^ 
émineni i .par. delTuâ tom les autres 3 
toutes les grantbs ' qdâHves Mce(&t^ 
res pour ffmwmcz 1$ V^aiâèau de> 
S^ri^iîBïer^udw tanif^ 
^êliâions d«at il .éu>k ii iiomble- ^ • 
4nmf agltCi:4 - • • ^ . • ; . 
>^.r€4àtetf un homme ^d'illuftre <naif- 
Êmce parmy fes Remninr) (brty d'it- 

«c ^pcicnne maifon Patricienne ^ qtti î^''^^ x*!,* 1?. ^' 
*V!wr d0nf»*4vH^^ 

£elixl 1 1. qui fut (on biCayeul i deux 

Vierges Emilienne & Tar- Hîcdc scm- 
iille qui furent fcs tantes-, orttrc fan- Zt^^W' 
tcSiIvie la mere j & a la Republique Gicg.Tu-. 
piuiieurs iSonaceurs ,-dont Iny^-iéiême 
tilt un du premier rang , où il fit pa^ 
f oître tant de fageflê , & tant d'habi- 
leté dans Icxcrcice de Ca Charge , que 
lËmpercui( Jt^in le |eune U. cml 

A» • • • . 
xuj 
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9* * Hifiolrexlii Pontificat 
Prcfet de Rome , en Pélcvant âinfi à* 
U premiers dignité de TEti^fe ent 
Italie^ après celle du Lieutenant de 
l'Empereur ou de l^Exarque , qui tc« 
IMttlongequc noit la Cour à Ravennc. 
coofctjSnis llavok rcfi>lu dîqpuis long; tems de 
li. 6reior,in fe dounct entièrement aDicu oc de 
frff. Mm/, cenoncer C€M2f-*à4air att mende ; de 
CTAtom^^ çomme il fe vit élevé à un fi haut dc- 
l^ranAs mî- grèii'honfieur oà il pauvotf faicebeau^ 

wriîït* pc/ coup de bien ^ il fe perfuad;Mqu'ea 
urbcm ince- jgtiûnc Éi Cliarge , & viv^c , comme 
tus^é^r^. ^ ^ ^vcc toute la. fplendeur &c k 
rnrt.,U^o €. magnificenisecjfue Ùl dîgmté «feomn^ 
Cccperimt doit,, il peuirrQii^ ai£ément (eryir Dieu^ 
muha comra & le mTOdfr , en dmnoBt ie dehors & 

ÎSSndVcSS^^ t^f P^^ à ccluy cy. t0ttt le fa* 
fiiccfcrcerc.ur \\^ç^ ^ le foods de Tame uniquement 

fJSfci*"' à .Pieu. Mais s'ccant enfin apercea 
quoa gravîtts qa'^ s'çcoic trompé luy-mcme agréai 
. 'îc^G^r blcment ^ & fencfprir , dans là 
in prAp. mw. foule & le nimultedci af&ircs > qui le 
Grcgor.Tut. dctoutnoien^v des penfécs» de Dieu » 
^GÎcg^*DUl sattachoit cfFcdivcment au- monde: 
4 • QÙ il ne croyoi t écre qu'en apparence r 
J;,/ il fc mit le plutôt qu il put en erat 

5:81* dr^xec^uter gencreuicnienc fop premiat 
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De S, Grégoire te Grdnd. Lfv. L 
dcffein. Ainlî après avoir fonde fix 
Monaftcrcs ca Sicile , & un autre 
plus grand à Rome dans fa mai- 
fbn parcrnelle 5 il vendit tout le reftc 
de Tes biens , dont il donna le prix aux 
pauvres , & s'alla mettre en fon Mo- 
nafterc de faint André de Rome,^ 
fous la difcîpiine du faint Abbé Va- 
Icntius 5 pour y joliir du repos de la 
fblirude 5 où il prétendoic paflcr hors- 
du monde le reftc de fa vie. 

Mais il fc trouva bien-tôt déchca septîmufqar 
de (on cfperance ; car le Pape Pelage 
1 1. qui le voixloit fervir d*uii fi habile p^'^cucirur. 
homme diins les afPiîres les plus ini- ^'^^^ in^-l- 
portantes de TEglife , Tayant tiré de olni'ôiac.L 
fbn Monaftere , le fit fon fcpriémc ^- ^ 

lAcre, 6C iciiv3ya Nonce a Conl. aiSLcan.ir. 
tantinople , pour demander cntr'au- Pciag E^aft-j? 
treschofes du fecours contre les Lom- 
bards au nouvel Empereur Tibère , 
fucce(Tcur de Juftin le jeune. Ce fut 
là qu'il contraôla cette grande amitié 
qu'il y eut toujours entre îuy & faint 
Lcandre Archevêque de Seville , qui 
étoît venu de la part du Prince Ermc- 
cigiLiCj implorer le fecours de rEmr 
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>o Hïftolre du Tomiflcat 
pereur contre les Ariens » q^i rc^ 
^noient alors m Efpagne. Ni i'un nt 
['autre ne pût obtenir ce qu'il dematx- 
doit , parce qu'on n'cto'it pas alors en. 
état de pourvoir aux affaires de TOc-f 
cidcnc , qui é.coit p^fquc tout perdu 
pour les Empereurs. Grégoire nean-- 
œoins qui employoic en ce cems-là 
toutes les heures de Ton loilir à corn- 
pofcr fon excellent Livre des Morales- 
crigor prscf. fut Job , qull dédia depuis à Leandre^ 
*"^^ac 1 1 ^^^^^ p^is .de Tcrvir tres-urilemenc 
c?\ l^EgUfe, ayant obligé, par fcs doiâwiS^ 

Conférences , le Patriarche Euty- 
chiusàrécra£ber immediatemiiQtairant 
Grcg. Moral. mor t , Tetrcur qu'il avpit enfeignée 
. j-Quchant la refurredtipn des morts-^ 
fouteuant quelo coips refufcitez 
roîent d'une matière toure différente 
de celle dont ils érolent £brme:^ eiv 
cette vie. Apres quoy (â Nonciature 
étant finie par le deceds de TEmp^ 
reur Tibère , qui mourut fur ces en* 
tre^ites» Se eut pour fuccellcur fo^* 
gendre Maurice , il retourna à Rome^ 
où après ayoir quelque tems fervi 
Pclagius;. de Secrétaire , il obtint eur 
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De S. Grégoire te G 4. Lîv. T. li 
fin de luy la permiflîon de fe recireu eiv 
(on Monafterc. 

C'étoit là qu'il aoyoît joiiir du rcr- 
pos de la folitude^ , & delacontem* 
plation hors du tumulte du grand 
monde , & de l'embarras des affciîres, 
lors qu'il fe vid tout à coup enlevé 
de fa Cellule par le Clergé , par le Sé- 
nat, Ôc par le peuple Romain, qui Jo.ducU 
l'a voient choifi tour d'une voix pour ^-is* 
reiî;iplir le Siège de (Iiint Pierre, 8c 
gouverner TEglife univerfclle. C'é- 
toit là la chofe du monde qu'il appre-^ 
hc.idoit le plus , dans la refolutioa 
qu^'lavoit prife de vivre uniquement 
à Dieu ôc à foy-mcme , dans cerre- 
retraîreqail.avoir choilic. NLiis il fe- 
confolade cectcdifgrace ; car c'cft ainfi î.oh.i i.Ci 
qu'il appelloit l'éledion que les Ro^ 
mains avoient faite de fa perfonne, & 
pour arrefter leurs poui fuites , il fit 
fèmblant dcnes'y pis trop vouloir op^ 
pofcr , croyant avoir les moyens in^. 
faillibles de la rendre inutile; 

L'Elcftîon d'un Pape ne pouvoît a., 
voir fon effet en ce remps-là , fi l'Em- 
pereur n'y avoir côfc.nty, avant qu'elle- 
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ïx Hifiohri du Fon$i^ckt 
fcfît , du moins sUl n'en approuvoftf 
k Décret qii'on étoic oblige de luy 
envoyer avaî^t que TElcu prift pcfïef^ 
fioa du Pontiâcat,. & fût confacré 
ce qu'on ne pouv olt faire fans le con- 
Êrntement! drs^ Empereurs. Cac Ces 
Princes, par^iculieicnicnt depuis qu'on 
eue reconquis l'Italie & l'Afrique fur 
les Goths 5 & fur les Vandales, crû- 
rent avoir dr<!»t d'citipefchcr qu'oa" 
n'élevât fur le trône Pontifical^ ua 
£u)et qui leur fû« fufpeéë ^ éc qui pâtr 
brouiiler dans- T F mp^rej outre qu'ils 
étoîent fort perfiaodes. que le P^pir 
ayant eu part de touce ancienneté en 
cette Eleâion des Papes fil etait bien 
jufte qu'elle ne fe firt point fans leur 
€on(entcment y put^ qu^ils avoient da 
moins autant de pouvoir & de droit 
iqfue le Peuple^ donc . Us eftotqst les 
Maiftres. 

Qupy quil en foit eft certaîh: 
çpie les Ernpereurs cftoicnt alors en 
poflèAion de endroit, & qu'ils ^-y 
naaintiarçnt çncore fort paifiblement , 
avec plus ou moins d'autorité félon 
Jeur^ diââcrens gçaies ^ plus da iix. cens 



jD^ S. Grégoire le GrandlAv. I. if 
ans^prés, jufqu'à ce que Grcgoircy il. 
qui avoic demandé &obcenude Hea«- 
ry ly. confirmation de fen Eleârion» 
ayant qu'il fji^c inuonifé & reconnii ' 
pour Pape, cncreptic de Je dépouiller 
4e ce droit , da;^ les ancres ËgllCes. 
qui caufa CCS Schiftnes & ces guerres 
qui deiplerenc l*£mpice i^£gliie. * . 

S. Grégoire donc Cçachanr bien qjtie 
fi>n £leâ;ion ne tiendroir p^^s , il 
rjÈmpcieur n'y donnoic fon fonfcn- . - 
temenc ^ fie nf:h iconfitmoic , hxy Ccegor. t«* 
ctivit des Lettres tres-prefCinies , paie ^^^J^ 'Oi^ 
kiqueUeSy après Injr av^r^alleguf c\ 
pluiieurs raifons » tirées partiaiUer^e^* 
t«enc de lès ^ran<k& Se c^ntinuclkt 
infirmitez, qui le rendoienc inca- 
pable <le s'acquicer CQn^me il faloic 
.d'une Q, grande Cjbargîp^, il l.e conjure 
4e ne pas aynâttaet (m £leûion , Sç 
d'ordonner qu'on jen faflc prompte- 
jnem une autre d'un * fu jet qui eut 
plus de capacité , 4e forçe,& de fanté 
qu'il n'en avpit. £c ccpcndmt pour 
Satisfaire à Tordre & à la coûrume qu^ 
<^ouloit en ce temps là qu'en attendant 
^ ïi]^ak de r£mp€;^eMr , l'Ëlej^ avec 
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14 Hiftoire du Pontificat 
Scd.un:. An- trois «les pieinieres Dignitra du Gkf^ 
gi.U.cb.i^» gc de RonK , pourvût au gouverne- 
ment de 1 "Eglife , il ordonna ces cele* 
J^ies Lit&nks &l ces Procédions de tous 
^regor Tur. Ics Ordrcs 4c la Ville , qui fe firent 
fi? Vu ^rois jours con(cctttife pour appaifer 
1. 1 ire de Dieu , & obtenir de la mileri- 

iK>cde la délivrance du terrible fléau àc 
la,peftc, dont la Ville étoit affligée. 
' A Lc^ Piacrc <|ue^ Grégoire £vêque 
«regor. Tur. tk Teajis , avoit alors à Rome , 8c> 
^ »• <X)njit^€émom octtlaîrc luy rcn- 
<k)it un con'\|)te très - fidèle & tres- 
jo. oiac. L «raâ: ée wot s'y pafibit de 

41* conûderabki , îuy- écrivit qu'en Tu* 
lit de c^ Proââffîdïii y ou il trott* 
ya chantant des Litanies avec les au- 
tï^y quMfe-i^mgt hommes tôinbe- 
rent roidesmorts de la pefte>dans l'cf- 
p^C'C-d'Uire h6mt\ ce qur titemmoins 
nMnrerrômpit pas le cours ife la Pro- 
•<ccl1îon.' On dit même quecèttimeeHt 
paflbit fur ie Pont du Tibre pour aller 
a la Bafiliquc de faint Pierre, on vit 
fur la groflè Tour d'Adjrfen , TAnge 
exterminateur avec répcc nuë qu*îl 
Kmctifoic iianslc fourreau, conync 
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î)e S. Gregêire le Grand. Lîv. I if 
pouraflêurcr le Pcupc que Dieu flé- 
chi par fes prières le délivreroic de la^ 
peftej & l'On ajoûte que c'cft pour 
cek mêtne^que cette fortereflè a efté' 
depuis appellée le Château S . Auge. 
Mais comme k Diacre dfe Tours qui 
cftoit là preGrnt ^ & avoic d'auilî bons 
yeux que les autres pout voir une chcM 
fe de fi grand éclat n'en écrit rien à fort 
Evéque ^ auquel il tif jinde bien des cho- 
ies beaucoup moins conûderables , &6 
que d'ailieur5 S« Gregoirt qtû rapporte 
dans Tes Ecries pluûeurs autres (ignés 
Celcftes, & entre adttt^cts- âéches de G^cgor. 4^ 
feu lancées du Ciel contre ceux qui DuJ. 
cftoîent frappez^ de ptfftc , nedit rien 
du tout de cet Ange : on ne trouvera 
pas mauvais quMl foit permis à un 
chacuad'encroife ce qu'il luy plaira. 

Cependant G regoir c v 1 voi t dan s une 
grande tranquillité d'e(|)rit^ nedou-* 
tant point que l'Empereur , veu la 
maaie^c tres-pcrfuaiiye & très forte 
dont il luy avoit écrit pour le conju* 
ret de ne pasedniêntir à ion Eleâion » 
ne luy dut accorder ià demande. Mais 

41 ne fçavoic pas eocore^ue le Prefo: 
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i6 Hiftoire dt^ Tamificar 
T^o^c 7^' ^ Rome ayant iKcrcepté fes Lcttnss 
^o. Da«^ €• ca avoit écrit d'autrcs^ncore plus prcf- 
' ûnics à ce Prince » It^ remohcranc 
qu'en rétat ou cfto>çnt ks affaires en 
Italie^ & fingulteirement a Rome , il 
ne pouvoir rien faire Je plus impor- 
tant pour le bien de l'Empire , que 
4c confirmer au p]iico£t le JDeaec de- 
cette Eleâîon* 

Maurice qui ^nnoillbk bailleurs 
parfaitement le n^rite extraordinaire 
de Grégoire ibnamy particulier ,avec 
lequel il avoit m êiiuc contradté alliance 
{pirituelUe à Conilantinople , où i4 
avoir voulu qu'il tint l'un de Tes fils fur 
les faaez f ons de fiapteâne^ne manqua 
pas d'envoyer foii Décret, par lequel ca 
témoignant aux Romains la jaje qu'il 
avoir du clwix qu'ils avoiçnt fait d un 
il grand homme , H ordoiinoît qu'on 
riutronizar promptemeat. Ce qui 
pourtant ne fe fit pas fanspeîne. Car S. 
Grégoire qui avpit enfin découvert, 
un peu auparavant , quek Préfet de 
Rome avcic^interceptc fcs Lettres , ne 
douta point' que rEmpcrcur ne dût 
confirmer le JDeaet deRoiQepar le 

fien 
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De s. Grégoire fe Gi^and LW. l. ty 
fien , & pour n'cftre pas obligé de s'y 
(bûmettre, il prie la fuite. Et s'étant 
évadé en habic dcguifé^ pour ciomper lo.Diici 
les Gardes qu'on avoir mis aux ÎPor- ^ 
ces y il s'alla cacher au fon4 d'une fo« 
reftdans une caverne, rcfolii d'y vivre, 
comme un autre faint Paul Ana--* 
corere , jufcp'à ce que dcfefperanc 
de le trouver ^ on eue fait ut^ non- 
vcllc Election. 

Mais comme la fienne étoit unou-- 
vrage de Dieu , qui voulolc abfolu- 
ment la maintenir 9 il le découvrit 
ïuy-mêmc d'une manière route ex- 
traordinaire y foie par une Colombe ibM^, 
qui volant devant ceux qui le cher- 
choient , leur montirdt lé chemin 
qu'ils dévoient fuivre ; foit par une 
lumière miraculeufe qui leur marquoic 
l'endroit de fa retraite y foit enfin par 
quelque autre voye (urnaturclle quc 
tiint Grégoire n'a pas voulu fpccificr* 
Car îl s'eft contenté de nous appten^ 
àtc qu'après avoir connu raanifefte- 
ment la volonté de Dieu pnr des fi- ^^^^^ ^.^^^ 
gncs Ccleftesjl n'y put reûfter, & fut mibUnE" 
contraint de plier fous le joug qui luy aivwCani. cô- 
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l ^Êtl^y ^'''''^'^''^^^ qu'étant- 
I fubdidicem- confacré Evcque de Romeil fut établi 

l 2;^JJ; fur la Chaire de ihiiiÊ Pierre le 3. jour 
I tf.^. de Septembre. Grand exemple qui: 
I i^-'/tfr-^*^ doit confondre la furicufc ambition 

de ceux qui n'ay ant rien d'approchant 
de la fâintcté > de la dôâxine , & de 
la fuffifancc de ce grand homme, qui 
fr'enfe velit tout v i vaut fous terre , pouf 
fe garantir du Pontificat comme d'uïi 
coup de foudre, fonr. pat leurs bri* 
gucs fcandaleufcs une.efpece devio-" 
knceau S. Efpri^^pour svélcver contre^ 
fcs ordres par dc^ voy es purement hu- 
^mànés^Bc très- peu Gânontt|U€s , luf^ 
ques à la première place de rÊglife. 

D'abora il trouve prefquc acca*- 
felé d'une infinité de Lettr-cs qvilon luy^ 
éai V'it de tous icoftex , pwir lay té- - 
mo.igner la part qu'on prenoit. dins la-, 
joyc que tout le/ mondé: avoît dfr- 
fôn exaltation. Mais ili n*y fie ré* 
pon(equepar désexpreflions.tres-vî-- 
vesde rextrêmc douleur qu'il rcllèn-.^ 
toitjd'avoir été tité de fa tolitude,pOOTr 
être replonge dans rabinae des afFai- 
jte^ i^ôC. par Icj reproches cj»*it fit à-. 



De S. Grégoire le Grand. Lîv. L rp^ 
£bs amîs , & fur tout à Jean Patriar- ^^cg. î.i.ep, 
chc de Conftantinople , de ce que 
fçachant cet ardent, defir qu'il a voit 
d'être é)iaigné*du monde j & d'ail- 
leurs ayant du crédit auptes de TËm* - 
perçut, ils h'avoîeniÇ pas eu la bonté 
de luy rendre leuisbons o^àfx^ auprès 
de ce Prince j> pour cmpefchcr qu'il 
ne confirmai Ton Ëiecbion. 

Mais p.irce que rexpericncc a fait 
voir dans tous les iiecles que les beUes 
chofes qu'un homme d'efprit peut di: ^ 
- re & peut écrire , ne font pas toujours 
une bonne preuve de fadioicc intention 
& de Ùl vertu } & qu'il s'en voit af> 
fez qui pcnfent , & font tout le con- 
traire de ce qu'ils pretchent & qu'iU ^ 
écrivent : je ne copieray point icy ce 
que ce grand PoatKe a dit de luy- 
•mcmc fur ce fujct dans fes Eciits. Je. 
diray feulement que ce fut en cette oc- 
caiîon que pour rendre raifon de 
fiike-à l' Archevêque de Riivemie qui* ^^^^ ^ 
1-cn avoir repris cbiigeamment & en plftadioaoi 
atty , il compofofon admîrable Livre 

du foin Paftorâl. 
C'irftt.'" ià qu'il fair yok à com^ , 

B ij 
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tfy NiJfoiredH Pontificat 
bien de chofcs tres-difficilcs , & ncan- . 
moins (les^ncceâàircs à un Paftcur desr* 
ames, cette peGin te charge oblige ; ce 
qu!iL faiu pour y; erre legîtia»aieni:> . 
appcllé j routes les grandes qualitcz, 
qu'on, doit avoir pMir s'y bien geu - 
vcrner ; robligarion qu on y a non (eu- 
lemenc d!édiaer &^ oîiaiUes par 2ci^ 
exemples de toutes fortes de vertus y. 
mats^ait&. d€r k& itiftruire/ pasr fby-- 
même ,&. de leur donner la pafturc* 
d!iiite^in& doâ:rine & de la parole- 
de Dieu y & enfin la pai Éiitchumili-. • 
té qu'on doit -açoîr dans la^ haute éle- • 
yation de ces dignitezr de l'Ëgliic» £c ' 
Mi luy découvrant toutes ces gfandés. 
ycrite2^ dont cet Archevêque, qui nc^ 
&etO!t pas.renda iu difficile n'étoir- 
pas pent-êîre- trop bien inftruic , il' 
. fait 9 à l'exemple de famr Grégoire- 
.dcNazIanze, uncexccl lente Apolo- 
gie de fk fuite, & luy flxit (èntir , (anSx 
pouxtant le dire, que ky même euft 
pfe nepas accepter fi:fecilenvent cet ' 
Archevéchié de Rayenne. 

Saint Auguftin avoir traité ccrte 
jKUUicix: en^geacral . dausU^a Quvrage . 
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De S. Grégoire le G ra^d. LiV. 1. it 
des Pafteurs. Saîht Bernard fie. ler 
même lan^tcms- après dans. Tes Li« 
vres delà Confiderati(Mi au Pape Eu* 
, gcnc y où comme ce Pontife avoit 
été autrefois fon Difciplc , il crut ' 
pouvoir prendre une honnefte libertés 
aç iuy faire de fort belles leçons , ÔC 
ta fa pcribfiiie à tous Its Papes* Et ceii 
. trois grands Saints ^ T un Abbc , Pau^ 
SK^'tre Ëvêquc» &. k troiûfimc Souve- 
rain Pontife y, s^âccordent à- coadam- 
Mfyifekm l'efpric de jESus-Cnfuisr* 
dans l'Evangilev &dafaint Pierre ea^ 
&s EpkreSv, la; dofilicmcutfi dan$»le$' 
Prélats , quels qu'ils. foiait,,Abbcz ^ 
£ véqaeS' ^.ou. même Papes« Ils vevk^ 
lent que leur Dignité ne foit, felouv 
€dm Paul , qu^un minifterc humble- 
laborieux & difficile pour fcrvir* 
l'Eglife , &.tous les Eidêles; Ce que^ 
les Papes expriment dans leurs Bulles., 
par la qualité qu'ils prenenr de (ervi- 
teuc des fervitcurs de JDi^ieu , qu'ils 
ont prifc de faino Grégoire , qui le^° 
premier de tous les Papes s'eft glori- 
fié de ce titre qui lesdtftirigue & les 
]bQAQ£e (^'d a biea voulu jpixi^: 



xt JHiJtùire du Pomificdt 

sîcutriuas drc à.ccluy de Vicaire de Jésus- 

ï:::i:'";nir c h n-is t , puis que jesus chriw 

tr»'i',rcd mi- luy-tnemc n'cil pas venu en ce mon- 
"u^th.io. dé pour êrrefëm , maispour fcrvk 1er 

autres. 

Au refte , on ne ddc pas trouver 

étrange que Ciinc Grégoire fc plaigne* 
fi fdtt , comme- il fâk très - fiiuvent 
dans Tes Epi(l:ces » de ce qu'on l'a con- 
rtaint de nronter malgré quMl cn euft 
dur le Tronc Pontihcal; Car outre 
qu'on luy aiWHt fait une extrême vîo«^ 
lence. en le- tirant deux fois du repos 
Axihac quoti. de cette fainte Solitude , qui a voit 
èu Higciu tïiQt de .charmes^ pour luy , on le fie 
EI^J^oî. Pape en un rems où les maux de Ro- 

pnmunr,nov« mC , \mêL loMU ÀC dîminUCT S'aCCtU* 

Îifx^ud«^* tpnt enoare immcdiat^itiait âpres (on 
affi gunc eicakatiaa. Il eû; vray ^le la;pefte ne 
SlC^fii* fit pas U3 fi grand ravage après ces 

g^aades. Utantes qu'il îuftitua pour 
appaifer Tire de Dieu 3 & que Ton à 
dèpttis ccAowKcllées tous les ans dans*^ 
ffeftl!entU$ l'£gUfe pour implorer l'afliftaiice dl- 

pArtmut. vinedaos ^Mices lei neceflitez publi- 
0f€gk9m.u qucs. Mais elle recoirimcnça bien*» 

totagr£isiuau.cttriMue <|ti'aupamftniw 
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De S. Grégoire le Grand. Liv. 1. 
En même tempsies Lcmk>ards fai-^ Hoftîiîbu$i 

fi • • r iLiadiU torts 

ant leurs irruptions accoucumccs >.tincccfliaaiic 

defoloieot touc aux environs de Ro- ^onMimat • 

me ,d'où i'onjic pouyoic fortir fan^lj^uîiu^")^^^ 
s'expofer à un danger évident de pej «ïrn?j?«"'Wio 

jrir par le. glaive de. CCS Barbares , qui murî^CwxtrT 
foiibient main baflè fins mifericoidc 
{lu: tottt ce,qu:ils trouvojient;; l'oa 
éroic encore en plus- grand péril dans, 
la Ville 9 par les ieditiomxauciiiudilcV'. 
des foldats de là gamifon , qui fai- 
fbient plus la guerre* aux Citoyens» 
qu aux . ennemis. La fam i ne augaien- 
toit toû jours > tous les paÛagesâes vi- 
vres étant, fermez par les cpurfcs de» 
CCS Lombards j & ce qui acbeya de. p^^^a-i^**- 
ruiner h VUlefut un furicuxxremblc- 
ment de terre , acccmipagiié d'uner 
horrible tempeftc. caufée par ces fou- Nudîu* ter. 
dains ôctcfriblcs tourbillons dcv«ni:s ^^^^d^^ubL? 
contraires, s'entrecoupans • les uns (urmne 
les autres ) qu*on a depuiSv appeHeZf 
Oaragdns^ q(û enlevèrent en Tairles <^t«aomBs,at' 
•plus vîeuKarbress abbatirent ce qui 
reftoit de plus beaux édifices , & ren- cvcrfarfunt. 
vcrferent de fond en comble les Egli- ^'^^^^^^y^ 
ib. & ies autres Bâoruens pui^tUcs^ 



ann€— 
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Hïjtoire dn Pontificat 

farticttîicrs , que linnondation du Ti- 
re a voit épargnez. De forrc que 
Grcgoîre cnmraiît en un tems fi dé- 
plorable dans le Vaiffëau de faint Pier- 
re pour le gouverner , fe compare luy- 
même, à un Pilote, qui fe trouve au^ 
. milieu <ic T Océan dans, un Val fléau 
Bib4*Hp.4. ^ttni-pourri , baDCu de- Li tcmpefte, à 
lamcrcy de tous les vcnts^ qui pouf^ 
fènr à droit & à gauche les» flotj^ans. 
•fon bord., déchiient les. voiles , ren- 
ier fcnc le mats , brifent le gouver- 
nail , rendent inutile toute fon induC 
trie & toute (a force & luy ôtcnt en., 
fin prcfque toute efpcrance.de pouvoir 
éviter le nau&age*. 
wnEvang* Hciut meuie voyant tant de cala;* 
mkz% publiques & de fi étranges* 
defordrcs d.ms tous les Elcmcns , q><C' 
c'étoieni: là lès fignes que J e s u s- 
G H a I s Tï nous afrcuiedans TEvan— 
^ gile , qui doivent a^.inoncer le dernier 

jugement aux hommes , &: que le- 
mondefiniroit bien-rtôt. Et il fc mit: 
cnfuire tellement dans refpi'it cette 
pen fée qu'il ne s*en put jamais défai<- 
iSfl^ coinme on le vciia dans un autre 

endioic 
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T)e S. 'Grégoire le G^^ncl. Liy. I. j 
içndroit de ceccc HiftoirCr - ^ 
• ^ Mais Goi-nme les Etoiles n'éclaceiit ^ai caf . 
jamais d'un leu fi brillant queduf^ 
une nuit d'hyvcr quck froid eft cx- 
V crème, par le {buffle inopccueax d*im^»«g-**»**^P*** 
yent de Nord qui gele tout zv^Gi le 
. -courage & la force » ^ ^âge con*» 
, duite de ce Tainc Poncife > n'opt 
jamais plus para qu^n gouremant 
l^Eglifc comme il fie parmy tant 
de malheurs^ dorit toute 4'Itdie , tc 
principalement Rome écoit accablée. 
Il détourna !bien-tôr par ks prières 4e 
âeau de la pcfte : il fceut fi bien tie^ 
goder qu'il fit Fetîrer les Loml^rds, 
qui, comme faint Bcftoift. i'aroit pi«' 
dit quelques foixante ans wparavant , 
vinrent fou vent ailxeger Rome , & 
ne la prirent néanmoins jamais. Il fit 
rcbaftir. les , Eglifes & les Edifices pu- 
blics ; & d;^t d'abord tant de foin 
de foula^er le Peuple dans rcxtr^rac 
difctre ou Ibn ctoic alors à Rome , 
qu'outre les bleds qu'il fit venir des . 
ccn(cs & des métairies que TEglife 
Romaine pofièdoit dai}^^ 6icile , en 
quoy conhftoit foa p!us grand reve* 
Tme L C 
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x6 H'iflolye du Po^nfirat 
nu , il ca obtint du Gouverne vit de 
cette lûe autant qu'il en falloît , non 
{cLilciTvcnt pout (i^ycnuii U ticcelîiw 
pieicntc, mais auflî pour rcmcitrclV 
tendance dans ia ViUc. 

Voilà cç qu'il fit pour le temporel, 
éc il agit en mcpic tcm» avec cnccaac 

plus M ^^^^^ ^ ^^^^ P^^^^ ^F'"^^^* 
tuel, an étendant (es imns Ait tous lei^ 

Û^dtç&de TEglife , pour y rétablir 
toutes chofes en boiifCtar. D^bord ii 
voulut covumcncer par luy-mêmc en 
fc foùmettjint à la Coutume , qui 
voulait -çn ce tcms là que les P^ipes 
inforcnaflcnt le monde de la .pui été dfi 
leut foy , pour obliger tous les Ev co- 
ques à fc maintenir dans la Commua 
nion de l'Eglifc Rom^ir\?, & à s'il- 
nir avec eux,comme 
. chef. Po.ut cet effet il i\c fut pas plû- 
tôc confacrc Pape que feloa l'ancien 
u&gc dcfon EgUfc , il tint un Conci- 
le des Evêqucs ycâfibs Je Rome, 
To DUC ' * Publia U fi?n Symbole toiit confor- 
c! u ■ L à ceux de Nicéc & ^pConttanti- 
creili.E^ copie j.c»fuitc U écrivit aux Patriar- 

diQS .d'Orient uiic gtpjidc Eprttc Sjh 



1 
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. l)e S. Grégaire le Grand» Liv. I. 17 
Modique , ^daïis laquelle après avoît 
faic un Abrégé <ic tout ce qu'il a écrie 
fort au long dans fen PailcHral tôil^ 
chant les qualiccz neceflaires à tous 
^ les Prélats pour bim gouverner leurs 
Iglifcs ^ il leur envoyé ù. Profeflion 
de Foy en aïlez peu^ mots , tnaîs qui 
contiennent tout ce qui ru£c ^ en pro« 
tcftatft de bonne foy qu^on croît tout 
-ce que la fainte Eglifc rcprdèntée p« 
4cs Conciles Généraux tient être de la 
î^oy. Gar voicy comaïait il s'cx* 
yrime. ^ 

Je confiai que je re f où-, & ^ue fere^ eÎ^^w"** 
-^ere comme les quatre Livres de «î^atupr H- 
uangile , les quatre Cénciks , fç^oir ^ÀVt'co& 
H:eluy de Nlcée g ni a détruit le dcom ^*^^<=*P«e 8c 
imfie d Arius , çelny de Confiamin^ïé, U^^'^^^^^ 
vu ron a condamné ïerrenr d'EunO' ikîliccc 
mÎHf j & de MMcdomm ik f^ymier ^rê^ 

Ephe/e ^ni a "prononcé cûntre l'impie^ ^4 , 
té de Neftoriu^ ; & fembr^Jfe de fi7i^ir .Quîntum jîuo- 
won cœitr , & approuve entièrement la ?ju^^®"^/' 
dodrine dn Concile de Cddctdoine, vcnemlia 
^foudroyé fhercfîe etEutyches & de *ï"°«P;^oî* 
âJiojcore* Puis il ajoute vfBrrwerê pa^ ibaercprota^ 

reniement le cinquième Çoncile , ou VE^ 

^ »• 



tZ , Uifiaire du Pontificat 

phre cfuon dit être d'Ibas pleine dter^ 
renr^eft réprouvée ; ck Théodore ^ni fe^ 
' pare eyi Atnx fuhftancefi ta Perfome du 
Médiateur de .Dieu & des hommes ejt 
convaincu d ir/jpiete ; & rk Pon a con-; 
damné Ecrit.de Theodorety dans ie-^ 
qml il reprend par une audûce infer.fée 
h crioÊice dn Bicn-heHrcux Cyrille* le 
Dam\inîver- Condamne aujjï & rejette tons ceux 
uw fuiu con. vju on y a condamner. ^ & je recoûtoM 

lurn, rcô< non ^^-'^^^ ^ut y ont ete approuvez y carae- 
iiia dcftruLt t?;/^ aiui loi menorMles Conciles ont or^ 

iumic auc donne dm commHjn conjentement ce 
foivcrc quos quils Ont jiiiié à PTcpos d'établir , ani* 
g^re cjuos i9l ccpcjue prejume de délier ceux cfu ils ont 
vunt, is0z. y OH délier ceux if h ils ont déliez 

jdéirmt luy-^nême , & non pas les Con- 
çiles y i^ Anatheme àcelny cjui crott 
le contraire. 

Ceft ainfi quere (âint Pontife de« 
jclarc fokmnpllcmcnr qu'il fc foûm.et 
à tous les Coociles Oecuménique; \ 
le plus abfolumcnt que l'on y puilFc 
^tte feûmiS'» .c'€ft«à-4]ire 9 comme à 
l'autorité divine du faint Evangile; 
i^u refte^ il faut liemafquer ce qui eft 
fput-^-fait extraordinaire , que çcttc 
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J5t S. Grégoire le pranâ. Liv. I. 
Èpître Synodique qui fut adreÛêc h 
Jcaii de Conftcinnnoplc , à Eulcïgé 
d'Alexandrie, à Grégoire d'Antioché 
& à Jean de JeruCilcai , fut auffi en- 
voyée à Anaftafe d^Aîitîoche, com^ 
me f.iint Grégoire. le die luy-mêmd 
dans la Lettre particulière qu'il écri- Lib.i.Ep. 1%. 
vit à ce Patriarche pour Ten avertir ^ 
de forte qu^il y avoit en même (ein^ 
deux £vêques d'un même Siège, ce . 
^'il efl: nccefl&irc d'éclâircit briéve^ 
ment en cet endroits Voicy comment 
lacbofefept(]^' 

-L'Empereur Tufliniea s'écoit laillii 
un peu avant fa mort mal-heureulê- ^iccph i.*?- 
ment entraîner dans l'herefte des A- c if. * 
phtartodocices t quîdifoient que le 
Corps de Jc(us*Chnlt etoirde la na* ^ 
ture , & avant fa refurreftion încor- 
ruptiblc ) &c impaâîble » 6c incapable Leone de (ca« 
de tous ces chmgemcns, qui s'y font ^j^^. J^^^^ 
fans péché ^ [oit par les pailîoas ^ foie de bjcicKbos. 
par la violence , ou par d'autres voyes 
naturelles, Ët comme il avoir résolu 
de* l'établir par Edir dans l'Empire , il 
entreprit d'abord d'y engager la pluf- 

part des Evècj^cs, qui ppur fc tirer 

• • • • 

C 11^ 
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pj0 - UijtoiredH Pontificat- ; 
dCciffiure ky dorent nettèmefit qulls; 
nepouvoieat k làtisfairc, qu'ils ne 
|&:ciiflcftt aii|>atwant qnel étoir fut 
cela le fentimcnt du grand Anaftafc 
Sinaïjte Patriarche & Antioche , qui 
pour fa doârine- & fa iaû>tec4 écoiç: 
iîqgulia-e irenecasiiofi dans tottt- 
VQci^Ct Juffiiniea qui comprit par 
(lecte répeafc «jofil n'svok qu'à ga* 
«ici: xvql &}àX homme pour avoir tous^ 
K( autres, éttcmaieii eâompemr Ta^ 
bliger à fc déclarer eu fiivcur de cett(^ 
Iptoékrihei Ge ûînt Patriarche , bîe» 
loin de lu^ obeïr non feulement luy- 
déclara pac- fcs Lettres quelle eftoîc 
Jb^reçique j-maii^ii' xcrdviD encore. 4 
tous les Evêques unè grande LettrC: 
ÇkcuiiMi^e , toofê rcm^iô^jdes témoir. 
gnagcs de l'Ecriture , & des fàints 
^er c&CQUt {CL cette hcxeiie pour ieuc etif 
faiiç ci^csvoir iinç cxîrliue hor» 

Cela mit ce malheureux Prince^, 
çgaleQiiînt piefomptucux &c ignoraot,^ 
en telle fureur contre luy , qu'il refo- 
lut (lit le champ de* le renverfêr de^ 

fen trône gafriaialv & d'on mpcprcL- 



jbe si Grégoire le Grand. Li v. I- ^ i' 
ch Gi place un autre dont il fuft le corrîp.carm 
Maître. Mais par un jufte jugement in iAud.Ki- 
de Dieu li nuit même du jour qu'il ^v^agj.i^^^c 
fit drclTcr TArreft de fon exil ^ & 40. 
avant que fon dercftable Edit fût ^^J^;P^'^-*7 

publié , une mort foiidaine & impre- 

veuë Tealeva du monde devant le - 

Tribunal du Souverain Juge des Rois 

& des Empereurs. Son neveu Juftia 

qui luy fucceda, ne fuivit pas à la ve-* ■ 

rite fai erreur ; mais comme il n^u- 

ftîoît pas le Patriarche , diiquel il 

a'oyoir avoir receu quelque lujct de 

mécontentement, avant qu'il parvinft 

à rEmplre, illc ciiafladc fon Eçylifc, '^'^"^ " 

(BCri envoya quelque tcms aprcs en 

exil 5 eri luy faifanc donner pour Suc- 

ceiïeur Grcgoire,autrc Moine du Mont 

Sina de grande réputation, qui tint 

paîfiblemcnt le Siège d^Antioche 

vingt-troîsou vingt-quatre ans juf- 

ques à fa mort, foustro'.s Empereurs 

&: quatre Papçs , fms que pcrfonnc 

cntreprift de rien dire en faveur d'A^ 

iiallale jufqu'au Pontificat de fainr 

Grégoire. 

^- Car ce f.iint Pontife qui connoif- 

C» • • • 
Ulj 



. ' Hifioire du Pomijicat 
ibir parfeitcmcht k merke extraordi- 
naire de ce grand hoiximc , & l'iiijui-. . 
ftîcc qu'on Itty avoir faire , lie voulut- " 
lecoanaicrc auchcncîqxiçmcnc pour 

€regor.i.i, ^^^y P^^^fî^fcbc cti luy cnvoyanr fa? 

Bp. 14- . Lettre Synedîquc comme aux autres}- 

& dans celle qu'il luy écrivit encore, • 

Qiiia afud ^^J^^^y en donner avis , il ajoute : Je 
me femper v(mê ay oddrcjfé , camme aux autre ^ 

f^triarches ms Fr^m , fM Lettre Sy^ 
icniî» D«î nodique y parce efue pour moy je tient- 

ÎJims^iflc"^' vom^étes tmjours e^Sivement cet 
quoà et vo ^uevoHé avez, é^é par la grâce de Dief^' 

ÏÏT'puS: rm-puiff4m, & jemiftrderéiy Ucn' 

ninonefle. di Croire ef lie votu ?te foyeT^ pos ce*^ 
^reg. u Ef. ç^qIj. n'êtes ^oint par lé- ; 

vêlante des hommes. Voila fans doutc*^ 
dire en termes tres claics & tres-raa* 
gnîfiques je vous tiens pour vray-' 
Patdarche d*Aiiiûociie 9 d<oà il fein*. . 
bleqaon doit conclure que Grégoire 
q.ui prit la place. 4*AjiaA{iic nvctoic^ 
qu'un intrus. 

£jti ef&t les; Canons , ne fouffîrent 
pas qu'une meixiC; Eglifc ait en même 
tems deux épaux > c cft-à-dirc dieuxir 
£v4q^uas. & , cduy q^i occuper 



De S. Grégoire le Gi*an i. ÎAsr. I. 
le Sîegc d'un Evcqiie qui n*cfi: pas 
kettimenaciit dépoié e(b ua-iiitrifô-; 
& même fclon le Pape Gelafc , W 
doîc ctre tcoa pour hcreciquc; £c 
néanmoins on voit que faine Gré- 
goire ae laiiTe past(k recoanoicre pour 
Evcque & Patriarche d'Antiochc cet 
aacre Grcgoirc> en luy adreilanc ibus^ 
ce ticre la Lercrê Synodique , aufli^ 
biieii qja'à Anaftafe dont il occupoit {c* 
Siège , ce que j'avoue qui fait un 
embarras , dont il e(i aflez. diffiicilr ^ 
de fc tirer. Car ou faine Grégoire 
croyok qu'Anaffeife avoic été legîti-- 
niemeat dcpofc , ou- il ne le croyoic* 
pas : S'il le croyoit , comment luy^ - 
pouvoit-ii écrire qu'il le tient pour 
vray Patriarche d'Antioclie par la grâ- 
ce & par la volonté de Dieu , contre- 
ccax qui* tiennent qu^il ne rcft poine; 
par la volonté des hommes. î S'il ne Ic- 
croyoit pas , comment poavoit il ad^ . 
drcITer fa Lettre Synodique à Gre-. 
goite* comme- au vray Patriarche*. 
d'Antioclic î & comment foufRoit-ill ' 
qu'im Intrus fans JurifdiÔuon gou-. ' 
^Qriuft.ulong^tcra5 TE^lifc- dlAwio^^ 
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3:4 ÏJijtoirtdH tMti^cM 
che avec caot de icandale , & de Tact i« 
Icges , en ordofinant des Prêcces ran$> 
attcun pouvoir icgitiaiel 

Monu^ac Dadïfi dfe-. Hautcfcrrc' 
Profeflcui; en Droit à Thouloule, qui 
nous a donné de fort bAlè^ Norcs? 
fur les Epures de faiat Grégoire, ne' 
foud pas la difficulté, mats plutôt il^ 
la forme, & fans y pcnfcr il la nneC' 




^ ^ dtf* 

Se! A//fJ)i fon Sicge , où To-i avoit mis Grc- 
t^i^^s* goire', nçtoit pas tenu pour dépofé, 
- jfc ^'^ft pour cela que iaint Grc^ 
goiie luy addrefle la Lettre Syaodîi^. 
que. C'cft là )uftemcnt ce qui fait 
rembarras ; car il s'agît de f^wîr 
comment ce faint Pape qui envoyé fa 
Piofeflîon de Foy à Anaftafe , qu'il 
lieDC pour , vcay Patriarche par la gra* 
ce , & par là^ volonté de Dieu , Tad-r* 
dfe(lè auâHea même temps à Gregoi-; 
re , qu il appelle , aufTi» bien que l'au^ 
^ trc > Evêqjie U Patriarche d' Antio- 
che , comme s'il y pouvoir avoir dcut 

&v.âquesd une mêoM: Bglife .contiç.le 
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De S. Gyegoire le GrAnd. tiv. 1. * 35? 
Canon du ConcUé de Nicéc. Pout Caii.ii- 
éclaircir cet endcaii: aflèz diiEcilc de 
THiftoire du Ponriffcnt du granci 
ÙAut Grégoire, je ne trouve rien de 
plus propre que le fameux exemple; 
que nous avons de nos jours«i:.cn 
voicy brièvement Vhifto're. 

Moafeiçrncur René de^Kieusc Evc^ . . , * ^ 
que de Léon , ayant ete accule d un ducut. 
crîmc d'Etat durant le Miaiftcre f f '^J^'J^^/o* 
Cardinal de Richelieu , quatre denor Gai î.ca Chriff 
Ëvêques nommez. CommiiTaires en^"^^^^^"^ 
êctrc caufè par Urbain V 1 1 L à l'iaf- * * * 
tancerdù feu Roy » lay firent (on pro^^ 
ccz par leur Sentence du dernier 
' May t6^l il fùrd'cpofc dé (on Eve* 
chè qu'on déclara vacant, Moiiiieur' 
Talon Curé de fatnt G^rvaîs y. fut: 
oommé le Z.8. d* Aouft^de ta -mêmeaiiw^ 
ttée< &: comme il eut renoncé en 16 } 7 
avant qu'il Cja cuft obtenu les Bulles 
le Roy y nomma en fa place Mon^ 
fîcur Cupif Archidiacre , Qificial ôC 
Vicaire' gênerai cfc- Quînper-Coren*^ 
tîn , qui fut confacré a Paris le z j^* 
Mars 1540, & prît folfemneUement' 
^lIciTipa de. fou, E v e thé le.: 



Uificire dn Pontificat 
yril de la même année. Cinq ans apréS^ 
Moniteur de Rieiiic qjui n'avoit pas* 
appelle de ce jugement pendant la vie 
du Cardinal , ne manqua pas d- en ap - 
pellcr le voyant mort &1e Pape inno-* • 
cent X. ayant nommé fcpt nouveaux*- * 
Commiflaîres , pour k rcvifion de 
ion procez i comme TAffeTiblce du 
Clergé de 1645. en ^^^^^ faitînftmco 
auprès du BU)y , il fut abfous & réta- 
bli dans fon Evêchc par Sentence dit * 
6 * de Septembre 164^6- 

MonfieurCupîf quî croit tres-ha-- 
bile dan^ la connoiflânce du Droit; 
Canon , Se de 1 Hiftoire de l'Eglife y ■ 
ne (c crut pas oblige pour cela de quit- ^ 
ter (a place à celuy qu'on venoit de 
rétablir. Il ne voulut pas à la vecité 
agir contre luy 5 pour maintenir la pre- 
mière Sentence contre h féconde ôd 
empcfchcrqu il ne fiift rétabli : maïs - 
U Coûtint ^ & prouva tbrte4T>ent par 
les Canons, & par de bons exemples 
q^'on peut voir dan^ les Faâums 
qu'il fit , que depuis qu'un Evêque 
avûit été canoniquement fubrogé en 
lii place de ccluy qu*on avo't dépofe 
kicaou mai,, éc qui lavoit fou&rc 
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âe S,Grej9ife te Grand. Liv.I. 57 
fans s'y opppfec ,. il n ccoit nullement 
pb lige de luy céder , q^iand on l'au-, 
loic rétabli par ua nouveau iu^e- 
ment , qui 11e: pcmvoît avoîi fon effet 
Qu'aptésU n;oft du ûibrogé, ou par 
U. dcmiffion volontaire j & qjie la 
Sentence donnée ea £iveur de racciifc 
ne pouvoir «tre autrement entendue. ' 

11 pcouva £ bien «tt« vérité , & 
|>laida fx hcuteufemcnt û caufe, que 
par Arreft-du ConfeU il ftt maintenu 
danslpn Evçche qu'il gouverna pai^ 
iiblemeût , jjifqu'à ce que deux ans 

xeal'Evefhédc Dol.il quitta 
Jontaircnient celui de Léon, dans k 
poncffion duquel , en vertu de cette 
ceiiion, Monfîcur de Ricux rentra le 
J4, Deqpmbre de Tannée i6^Z. T>ç 
lortc que pendant deux ans il y eut 

rT- "fT"* ^ ^«'^ '» 1'"" qui pof- 

ledo.t cfte^ivement cet Evcché en le 
gouvernant de plein droit tout feul & 
L autre ayant droit d'y rentrer , & de 
le gouverner feulement après le de- 
ces oi* la .celHon volontaire du pre- 
9:\ier. * 



^ 3FTiJî-oire du Pontificat 

Voilà juftemenc , ce tnc lêmble, ce 
/que Ton doit dire en ce cas pareil des 
«deux £vêqiies Antioche. Le Patriar. 
dae Anallafc Sinaïtc cft dcpofé, paÉ 
un jugement EpifcopaU tendu fur des 
accuiatîons faifiTes ou 6:ivoles ,à l'in-^ 
iftance de rEmpcrcur auquel on n^^o^ 
:fi>îtaKit£€dlpe; & G tcgolre enfuit^ 
f cft élu , &c fubroge «en la place de cet 
Bvêqc»? 4épofè , qui le fyoË^ ùtiê 
s'y oppofer , ny îcn appelkr au Pape , 
ou au Concile, ibmtiie l'avoknt fait 
Av^t luy faint Qiryfaftome » (aiiic . 
Atnanafe ôc plulîeurs autres ; ce qui 
nous donne ir^câne lieu de<K>iFe <{uc 
.<e faint homme voulut bien fe facri- 
fier pour le bien de la paix ^Jk dt ce* 
der fa place à Grégoire , Moine conu. 
:fneluy du (àmeuc Mmia^jedu Mon$ 
£ina , &ion ancien amy. 
' Qucy qu^îl en folt, ce nouveau Pa- 
:triatche> c^ui prend de bonne foy pof-* 
ièiSpn dc {on Evéché , eft reconnu des 
Papes j& de ioàs les Bvequ«^ 
Htloxes 5 qui communiquent avec luyj 
«enfuite Saint Gregoirè le trouvant 
«0 cectepaiTiblc poHeiiioQ de |^lus4e 
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•de s. Grégoire h G '^md. 'Lîy.?I. ^ 
•Vingt ans, n'a garde de foniprc la paix 
£fC l'uuioii que fcs Pjccdccclïcurs a;- 
voîent gardée , & luy envoyé fa Let- 
tre %m)daic coi««ie au Pactiarçhe te-* 
-nant le Siège , & gouvernant l'Eglife 
^ A Qcioclie. Mais parce qu'il connoif** 
:iblt mieux que tous l<;3 autres le tort 
que l'on avdît fait au famt hcrninr^e . 
Anafbfe , en le dcpolant c^es injuite-» 
^jnent v il voulut du moins ^honorée 
.comme ancien Pacria^cbc d'Amioche^ 
auquel en cette qualité il adreflc fa 
Lettre, &: qui doit eftijs r^ttabli daQ> 
/ou Siège, iK)n pas durant fa vie, 
maïs ap«s jk vaotv de celuy qui \t 
lemplit canonîquemery; & de bonniC 
foy 5 ce qui fc fit quatre an$ après par ï^4v 
ies.bons ofÏÏccs de Saint Giceôîre; & ^'^^s- ^* ^» 
X pendant il mpplia très-humblement ûrvoshono- 
rEmpcceur Maurice de rétablr Ana- '^l^^l'l""' 
ftafc, noucpas dang k Siège Epîfco- suggcrii'.nêm 
*pal , maisdahs les honûcurs djc i'Epif- "'^ ^p"^ 
.cop;it, de luy permettre iur tout de nos fummis 
Kportcr \c Pallium , 4a marque la plus p-^ cîbus f«fcif- 
éclatante de w dignité y & enfan de b tifTiiiium 
venir à Rome, où il luy feroit ccle |^^^'^^""^^ , 

kï^i Ppntiûcalemcnc la McjOlè, & PatrUrcb!^, 
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40 JfJiftaire du Pontifient 
conccffo ufu fç£viroic de luy pour le foulagcr , ca 
pcfri^Aiîo^^^^ atccndam qu'il plût à Dieu le rétablir 
lorumPnnci <l'uneauttc forie. 
Secum "cclc Vollà commc il y eut en mcrmc 
braturum ^ jtemps jcLcux Patrîarchcs d'Anrioche» 
UmI^Tm^' 1 moderne feant fur 6>a trône , & 
inittcrc de- faotre ancien n'ayant que les hon- 
' ^ 1^ j-gj^j^é r£pifccpat, 

iàns jurîfdiâ:k)n & fins adminiftration 
.deTEvcfché. Mais U faut .maintenanx, 
après avoir éclairci cet endroit, que 
xeprennant le -fil de mon Hiiloite , )e 
faflè voir ce que fit ce g' and Pape^ 
cenfotmément â £bn £{>iftîe Synodi* 
que , pour confervcr la foy & l'uaion 
contre les Jierefics & les Ichifmes , en 
commeniçanr par celuy des trois Cha* 
pitiés qui noubloient encore extrc- 
metnent TEglife en ce temps-là. Voicy 
J^iiévement ce que j'en dois dire en 
reprenant la chofe d'«n peu plus 
iuut. 

Apres que Neftoiîus Patiiarchede 
Conftancinopk qui vouloic qu'il y 
cût-deux PeifonneSj comme deux 
Natures en Jcfus-Chiift , eut eftc con- 
damné au premier Concile d'BpUefè» 

les 
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H'i^olre du Vont'fic-n. >r 

les fauteurs de fon hcrefîc , pour la 431. 
maintenir, firent courir certains Ecrits Libei.iiiBrev. 
de TheodoG: de Mopu :ftie , dans kf- , 
q.ucls cet Evefque dcjadccedé, &qui «n>»a. via. 
s'eftoît acquis durant fa vie une crcau- 
de réputation pour fa doctrine, Favo- 
riloir le dogme de Ncftorius, en 'ce 
qu'il fembloit prendre ces deux mots 
de Nature & de Petfonne pour une 
mefmechofe. Cela, comme il ariivc' 

en plufieurs occafîons, partagea les- 
cfprits , & fir naiftrc les grandes con- 
teftatipns :Jcs uns fe déclarant' avec 
Jean d'Antioche pour le Livre de 
Théodore , les autres , comme Ra- 
bula Evefque d'Edeflc } & les Moi- " 
nés- d'Arménie, foûtenant qu'il con- 
tcnoit une doârinc hérétique. M arri- 
va meime, quelque temps aprés,quT conc. cai- 
bas qui avoit fucccdé' en l'Evcfchév!"'^ 
a caciie a Rabula , écrivit une Ion- coiJj> «» 

guetcttreà Maris Perfan, dans la- ' - 
quelle prenant tout le contrepic de 
Ton Predeccllèur , & blâmant fa con- 
duite &fes fentimens-, il lotrê' excel^ 
av«^cnt Théodore , il déclame coni. 
ttcSâint Cxj:ilJc.d'Alcxartdrîe le grandi 
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4•^- I^lflotre du Tomîftcat 

Epîft.. ite. in défenfcttt de la Foy contre NcftorîtiS5^ 
Çonc Çalç.. difant néanmoins fur la fin de foa- 

écrit ^ qu'ayant- apprît que Cyxiliè- 
s'eftqit accqrdé avec Jean d'Antio^ 
die , il fe réjoûïflbît dé- cette paîx , , 
& nc faifait plus.de difficulté de com^- 
niunîquer ;a.Yetiuy,,, ce qui fur le far 
Inrd'Ibas; 

Gar CQmme fur ces entrefaites on-, 
tiftt le Concile- de CalcQdoihe*c&ntre- 
l/hcr^Tic d'EutycKés , qui.n'admcrtoit' 
<ju'une Nature auffi^biftn qu'une Per- 
jftiAne en Jefuj^- Ghrift ,. on y accu{àî 
Ibas fur fa Lc-çtrc qui fut leuc dans:; 
jyAâriondvxîetBO. Mais comme on y 
vit cette clayfé , par Jaquolle en prpr 
ffiStmt qu'il çammtt«ôqu^*t av^^ 
Saint Cyrille > il fanbloit rçtraéter^. 
^ CQndanîpçr tottt -ce qii-i V avoir ditr 
auparavant j„ 8t que d'ailieursvil di% 
bautcmdit Anatheme en plein Con-:-^. 
çUe ^ ttttycfaéfe, & à >i*ftoriiis 
lI Affèmtîléc fans.avoir cgard.au reftc- 
dtl ^a Lettre^ ny^ aux Iquanges qu'ife 
y, avoit données, à Thcodote de Mo- 
fjoeftic, dont on- n'fcxatmfia ptfs leSv 
4fiiù(s^, le i«ieut cpmme.Qcthôdctfe* 
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. JbeS. Gr^gùlreleOrand. Lîv. T.- 45 
Oa ccakadc inêfme Tlieodarei; £vef- 
que de, Cyrc , qui avolc cfté dépofé 
comme Ncftorien au faux Goncik 
d Ephcfc pai* Diofcore. Car fansvou- 
Ibir examiner le Livre qu'il avoir écrit 
avec beaucoup de fiel & dai^eur con- 
tre les douze Anathcmatifmes de Saint 
ÇyriUe ^ oa fe coatenta de la ProfeC* 
fion de Foy q u'il fit ea coadamnant, 
& anatliematiiànt publiquemenc Eu** 
rychés & Ncftorius, & cafiijtç il fat ; 
rétabli dans (on Evefché- 

^ Ijfs chofes demeurèrent en état 
prés ^ cent antf à l'égard- de ces trois 
£ve(qtie^9 fans qu'on fongc^û; plus 
à fîiirc Je procès à leur mémoire , jufv- 
qjies à ce que ious l'&mpire dejuiti^ 
nicn on le renonvclla , à la follicita-^ 
tîbn. de Théodore, Eveique de Qt^ 
Tarée > grand Pioteâeur des Grigcni-, 
ftès, & des Acéphales, qui eftoienc 
tous Eutychécns , mais divifez entrai 
cOx ians avoir un chef qui les réunir ^ 
comme les difcipîes de Licthei' fe pa«<-> 
tarèrent mefipe de (on temps en plu-- 
fieurs Seâies différentes. Cet Evêquc Lîb« în Brc 
£o£t. iuitc comfc le.«Diacre Polagç vi, 

I> ij 
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44 Hljfrblre du PomificHt 
IsJonce du Pape, de ce qu'il avoit porté^ 
l'Empereur à publier ua Edit contre 
les ScAateurs d 'Origeoc , entreprit:- 
pour luy faire dépic, de faire condam* 
ner les Livres de Theodore de Mopuc-^ 
ftie,rEpiaredlbasàMaris, & TEaic 
de Theodoret conrre fâint Cyrille, cè- 
que l'on appelle les crois Chapjcrcs-, . 
que le Pape Vigiliusr , & pluficurs.. 
Bvéques dlOjccidcnt roûtenoienc en., 
ce temps-là. 

Pour cet efFcc ce* Prélat artîficiêujç 
qui eftoit fore bien dans l'cfpnt dcju-? 
ftinien, fît accroire à. ce rMhc^,quc^ 
ce qui' empêchait les Acéphales de? 
recevoir le Concile de G ilccdoine , 
cftoic qu'on y-avbit reeeu. Thcodorcr,^. 
& Ibasvavec fou Epiftie remplie des^ 
loiianges de • Théodore de* Mopucftîc , . 
& que s'il faifoit condamner les trois-. 
Chapitres 5 il rciiniloit fans difficulté** 
ces Ëutychéensr>avec les Cathoiiquesé 
L'Empereur qui ne fouhaitoit. rien tant 
que^ cette réunion , ncrtnanqua pas de*- 
publier un Livre^ ouplûtoflr une Cou*- 
liKM./Btc ftitution Impériale & un- Edit, dans* 
t^t!"^^^^ îfelM'.. ^P/^*^ *voir, fait. une. longuer 
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Ue S. Grégoire le Grand. LîV. 1. , 
E*xpo(iciaQ , & Profcfllon de U Foy 

athoiiquc, paiciculicreineat coacrc ' 
liss herefies de .Keftori'us & d'Ëuty^ 
chés^ il coadanme les crois Chapi-- 
trcs. 

Les Patiiarchcs d'Orient , àc pref- 
que rous les EveCqucs Orientaux fouf- 
crivirciit à cet Edic , & rEmpcrcut ,^ 5«4fr7>' 
à- qui les Papes eftoienc fbûuiis ea ce 
temps là;, fie venir de Rome à Coo-- 
ftantinoplcVigilius 5pour foufcrire à: • 
cette condamnatibn.CePape'bien loin' 
de le fatisfaire fufpendit d'abord de Qi^ 
Communion le Patriarche Meanas ^4 
ôc tous ceux qui avoient confeiitlcom^' 
me luy à la condamnation de ces troîss 
Ghapltros. Mois aprésavoir tenu* (èc- 
me plus d'un an contre r Empereur, il: 
(ê rendit enfin ; & croyant avoir tr4>ù-- 
vé un £>rt bon expédient , pour con— 
fétwr la paix &. l'union avec TEglife 
d'Orient , & contenter ceux d'entre 1; s > 
Occidentaux , qui croyoient comme 
luy y que tic condamner les trois^ Cha* 
pitres c'eftoic donner atteinte au Con- 
cile de Calcedomê : il fit un Deaet ap^ 5 4.^^ 
2^116 JjédicatHm y par lequel il con^^ 
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^4 Hijfoire dn Pontificat 

damne Théodore de Mopucftie TE-c 

lïSSo: Pift^c d'lbas,&r Ecrie de Theodorct, 
Dciifis ceve* mais avcc cette claufe , re/pe^Sk' 

âjuon doit an Concile de Calcédoine. • 

Il n^' a rien de plus difficile que: 
d!açcordc£,ce.ux qinpnt dès fentimcost^ 
ttxat difFeretis'^ fur t6ut em de» points^ 
qui regardent la Religion & la Foy*- 
L es Orientaux vGaloientxjujef*on cou-, 
damnât d hereûe les^trois Chapicies ,^ 
. féus le nom de leurs Auteurs. Les E- 
vêqucs.d'Afiîqur, d*lllyfle, & .de-;- 
Dalrnacie, plufieurs autres dlta--^ 
lie j &* de France) n'en voiiloiènt rica$ 
Êwc. X'cxpcdiènt qpe prit Vigiliiu^ 
pour contenter les uns &liDS àimes^, 
le^ «iit mal avec Ics-deux partis^ D*u^ 
ne part les Evêques d'Occîdcnt , dont' 
qudqu^uns UavoieAC fuivi à Conf^^ 
llaminoplc, raccureient d'avoir trahi 
là bonne catifeV & rejé(terentbîcn loin 
fe>n Dêcçcn;, où iU difoienc qtie fous^ 
la belle proteftation qu'il i&ilbit dè^re» 
verer le Concile de Calcédoine , il 1%- 
bandonnoit lâchement , en condam- 
nant ceux que ce^ TaioerCi^^^^^^^ 
alî^ii^^ ^apj^rouive^*» 
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DeS. Grégoire lè Gr^d. LîV. 1. 47? 
' D'aurrc paa i'Empcrjeur & les Eve- 
ques d'Orient,, difoicnc qu'ils recc-. 
vokntaùilirbien qye ceux d'Occident 
fc Concile de Calcédoine., qui à. la.i 
vérité avoir rcceu li>as^& Xheodoree; 
après leur abjuration , maîs.n'avoien&^ 
pas approuvé leurs Ecrits , ny ceux de; 
Théodore remplis-^d^wie- inimité d'er^- 
reurs-i Que cette claufe Sauffhon^^ 
tteur cfîim doit m Cbnc%U\ ne^^fervcii: 
qu'à donner lîcu auxHcrctîqiiçSrdc ioxx^ 
tenir CCS pernicicax Écrits , fous pré-» 
texte d'uneprerenduë approbation àm 
Concile,, & qu'enfulte il filloit qqié* 
le Pap4; les condàmaâc abTolumefit âns^ 
parler du Condle* 

Vigîlias.qiiî'voul6ît regagnée lesO& 
cidentauxfuâeufemcit nautincz con- 
tue itiy.', n'y;- voulut jamais 6on(ëntir , 
quelque mauvais traitement qu'on luy/ 
fift durant troisou quatre ans pour l'y - 
obliger. Bi(^ loin de cclacocnnic TEnin. 
peieur qui vouloit termmercette afFai- 
re cut convoqué le cinquième. Conci-* 
lè, pour en décider , il refufa toujours * 
aififter. Et- fur cequril avait pro- 
mis d. y ca^^oyer £4r éaic ik. deraLe|:& 



ifS' • Hlflére du Pontificat 

conftitutuip, ôfolutîbn > il fie une longue Condî- 

t-utioii par laquelle en rcvoquaiit: Coït 
ipremier Décret ^ il défend abfolument 
a qui que ce loir de condamner les- 
tiois Chapitres , pioteftant neamnoins 
qu'il condamne, les mécluotes PropO"* 
ucîons qu'on attribue aux trois Au- 
teurs de ces Ecrits , juftement cornm^* 
nous avons vu de nos jours d'habiles 
gens, proteftct hautement qu'ils coû- 
danixioicnt' les cinq-Propoilrions attri- 
buées aa^ Li/re dé Janieniiis^ , ma^ 
£ins vouloir toucher au Livre ny à* 
fettï Auteur , parce qu'il ne s'agiflbir 
qac< d!uo fait;* . 

Le Concile pourtant vêpres avoir' 
bien examiné ces- trois Eorits^^ ne kii- 
(a pas* de paflcr outre , & de les con- 
damner en joignahr le fait avec ledroîr 

Amftàf- pout les Prppofîcions herctiquesqulb 

Bvjgr. 1.4; * • , V /• 1 r 7^ 

Kiccph.i 17. contiennent, &lur le rCi US qucccPape 
phor de £|. faûracttre à.cettc dcûnicion,^ 

z\i^hym. in 11 tui;^ çnvoye ea exu, d ou. il ne tut 
PAnopi c> rappelïé qu'aptes qiie, félon i^s Au- 
B4r#» reurs Grecs dont Baronius a lui vi le 

fentînnent , il eût de nouveau coh'^ 
d^nuié les. tcois^ Chapitres félon io 

: Dcciet 
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Ec certes oa n-cn petit douter ^^f** 
-quand on volt TEpifta Decrctale la iw iPew 
^quc le P^tpe ccrivic au Pacriarchc ^:^î5* 
Eucichius , kx mois apics que i on an 16^6. 
eue terminé le cinquième Goncilc , 1'^^^:/ 
^auquel il n avoit pas voulu loulcri- i^aiif. 
re. Car après avoir aliegue dans 
cette Epiftre l'exemple de faint Au^ 
^guftin y qui avoît rctradé , & coriï- 
gc ce qu il avoit éciit auparavant; 
"il dit que s-eftanc bêcn informe de 
4a vérité , félon k femintent des 
ancieifS Percs , il avoir trouvé que * 
%ces trois Ecrits cftoicnt remplis d'cr^ : 
reurs,d'impictcz & de blafphémes. 
HEnTui&c il ks condamne & lês âna- Q^^verà auc 
thematize, & tous ceux qui lesfoii- à me , auc 
tiendront. A pr es quoy il déclare que finiîonlm** 
tout ce quc .luy-mefinc, ou les aa- prxdiâoruia 
très ont écrit '4)our la dcfeiifcde ces i'*^*^ Ç^l*'^"^ 
trois Chapitres, il k révoque &: fant pr^fcmif 
rabolit par cette dernière deaûoo JJXi dSint 
de fa nonveik Decretak. fionccYaou- 

Le Schifme tourcfois que cette ^^^^ 
f âcheuic difputc avoît lait naillic 

• E 
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50 Uifloire du Pomlfcat 

dans rEglife ne fut pas éteint poiw: 

;Ccla* CesEvêques d'Occident, qui 

fulvant Tcxcmple & le •fcntîmeiit 

4cVigiUus de r-Egll^c Ro- * 

^iiaii^ a^vo'^ent cnrrcpri$ la défcn^ 

fe -des trdis .Chs^pitres , feus prc^ ' 

^icxte de s'artachet inviolabiemcnc 
» * 

au Concile deCalccdeîne, n'eurtht- 
point d'égaid à ce dernier change* 
nxiu .de Vigîl-us y & s'opiniâ- 
iiant à Tuivre la .Coriftitutlon 9 ik 
t^c voulaient jiunais recevoir Iccin* 
.qwerne Concile , quelque pcrfrctt* 
lion qu'on leur âft pour les y obli- 
gcr. Ce fiit en vain que Pelage 
11. Ât de grands cftbrts pour ks 
. . îTamcncr , leur remontrant qu'ils 
11. dévoient Cuîvtc J'cxemple .des Papes 
Er*' qiiiavoîcnc approuvé cp Concile • 
p après avoir r«conau k$ erreurs qu 11 

& Pi"^- condamne dans les trois Chapitres, 
f/B^ïhC^io. Ces Evefqucs dirent toujours qu'ils 

s'attachoient à ce que Rome leur 
avoir d'abord cnfcigné , Se qu'ils 
ne changeroient pas de < crcahce ^ 
, comme le Paj^ Vigili^us avoit faic 
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de S. Grégoire le Grand. Lîv, L 5-1 
plus d'une fois. De forte , que (bus 
ipreccxcç -de fahe honneur à l'EgU- 
ic Romaine , ils le fepaieient de Ta 
Communion par un déplorable 
Schlfaie ^ qui troubla trouée l'^glife 
prés de cinquante ans. 

Voilà l-ccat où faitft Grc|oîrc 
la trouva 4ors qu'il fut élevé lur la 
Chairede (kinr Picrreaprés le Papo 
Pelage 1 1. 11 fut bien plus hcureujç 
que fuy » Car il fccut u 4>ien ^na* 
.ger ks élprits par fa douceur très»-, 
efficace , par 4â doctrine 6c par fon 
éloquence ./ointe à cette .grande, re^ 
puratîon de probité qu'il s'croitac- 
quife dans TOrient &c TOccidenr > 
qu'il fit enfin œlîèi cette funeftedi- 
vifion , & ramena dans le centre 
^e.runité Catholiqi?Cv.prefqiK tous 
le$ Evcqucs- Sehifmatiques , ks 
obligeant de fc fbû mettre au cin^ 
quicme. Concile qu'il reçoit égale- 
-mentdans faPiokflionde Foy avec 
les quatre autres qu'il révère com^ 
me lesquatte Livres de T Evangile. * 

Pour cet effet auâi*tofi: qu'il eut 

h il 



\ Hljlolre du Fomific4t 
envoyé fi Profclîîoi;! de Foy nuîc 
£^5/ Pacmcchcs, ikonvoqu^ un Conci- 
le à Rome , oii , p-'^î^ rordie.dc 
rJZmpçrcur Mauticci il du tous 
les £,vc'w]ues S chifma tiques • , afia 
qwc-roi pût:écLiircir leur doute, 
èc ks fatîsfaiEe fur cc qu'il/cur /«- 
rolt pemûs de pioporer;:bxC iib:c- 
V/îiiait* Il éctivîc aufli de tous cô-î 
tez des Lecires trcsfoitcs fur 
ce fujct ; & il n^ub^a nm de 
tout ce qui pouv^oic ^fervir à ranvc- 
• ner les Schifmatiques , dont II if 
^' avoitdc «ois ioiçes, I^s uns q»i 
li^^!^ ^ 'pcchoient que pai* fçrupule , & 

par larcramte qq'ils avôîeDt de feiiç 
quelque choie contre les Décrets 
•du Concile de Calcédoine , qu'ils 
avo.*cai fort "étudié ; les mues qui 
. n*adhcroîent auSch fme. que parce 

Non tnrela- / . ^ 

gcnccs,mquc qu iis S y trouvoient eugagQZ , tan^ 
<)ua: lo^uun fravoir de quoY il s'agiflbir, coitxt 
qttibus a^iir. mc û f cn a piuiiettrs 9 qui dans 1^ 
mam.Gy^-^ / conteftations que l'on voie naît;ç 
Qui non fo- quelquefois -dans l'EgUfè fur éc$ 
»"* ea «i^* Points dc.Dcékuûc ,,fe (dçclatci^^c 
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de S. Grégoire le Grand. Liv. 1. f j 
aveuglenieac pour un parti y iâiis loquutirur 
pouvoir dire bîcii prccifémcnt en "5 ^^"^^ 
quoy conliftc le diffeiend qui feparc ^cw^^qM au* 
les uns des autres , ny quelle eft la 1*c"nc, pof- 
créance qu us s obligent de tente- 4.- 
nir. Et quelques-uns enfin ne pre- Non obatîud 

• 1 /• j • • in Ignora nria; 

noient la dstenlc des trois Chapi- rux crci atc 
tics , que pour mener une vie plus voivuntur 
liccnc euic a Li ravcur du bchilmc, fiafticâm fu- 
oùils fii croyoient difpenfez d'obcïr °Î-^^J^^^^'' 
aux Co niiniiidcniens d: l £gli(c« pcrvcrsè hi* 
Pour les premiers îïen vint atfc-^ bcanrut vo. 
ment a bout. Car ils avoicnt en tel* v^na* Ur<n- 
le vénération le (aint Pape pour â "y^"*^^*^^^'*^ 
dodrinc ^ & pour la fainteiédc fà daririncc^iA 
vie 5 qu'après luy avoir proposé 
leurs difficul tez » aurqucUes il n'eut 7 . Ep - * 
pas jg^rand' peine de latisfaîre , i ils 
luy dirent lans replîquef , que pour 
mettre en repos leur confciencc , ils 
luy demandoient (eutcment qu'il ré- . 
pondit pour eux , & fut leur garant 
devant Dieu , en prenant fur foy le 
perîl quM y pourroît avoir à faire ^ . 
ce qu il exigeoit deux : cc^qu iifip 14, 
n*C Jt pas plutôt prornîs & accepte 

h iij 
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4os hucûtcr , qu'ils rentrèrent dans; 

li Cooimunioa de rEglife Rot- 

mainc.. 

. . ^Pour réduire les autres qui s'é- 
toienc engagez dans le Sirhilme des 
trois Chapitres , /ans fçavoir bîcrr 
precifc Tient de quoy il s'agiflbit , il? 
lesiaftr uiiît pldnemcnt ^ en leur fai-> 
(ant connoître, comme il fit à la- 
f i: fi^cinc Thcodclinde , àc à cent au- 
37.1 2. Ep. très, qui s'étoienc lailTé furprendro 

fiçjiiiur P*^ ^ grand' nom, du, Coacile de 
Galccdoine , d^nt on les avoir é- 
bloûis.^ que le cinquième Concile 
pour, avoir condamné les ei'reurs^ 
• - contenues dans les trois Chapitres, 
n'çcoit point contraire à celuy de 
Calcédoine , puirqull ne les avoic 
tiullemenr approuvées en recevant 
Ibas &c Theodoret qui les avoienc 
cux-mcmes réprouvées dans ' ce 
* sen e6fi: Concile , en condamnant publique • 
mSliTOiTr ^^^^ Eutychés & Neftocius. II. 
SmmjmifcH^^^^ parole & fa foy pai» 

écrit avec un très- ample fauf-con^ 

liy^uod auit à; tous qui vicndtQicnt %, 
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Rome , foie pour affiftcr au Conci- "t^S^ 

le , oiî pour contcrct avec my , qu'ils Gonc ©omi- 

nuvoient toute liberté , ibic qu'ils 

fe readillciic ou non , de retourner meare quan- 

Cii leurs mairoiis, ce qui fervk-ex^ 

trc. peinent a leur couver lion. fîou^m mcâ, 

. Cela nous doit apprendre qu'à ^' ".^ ^^"^^"^ 
xcmpie .de. laint Grégoire- on doit rcUxatfc «u- 
toujours gardct inviolablemcnt aux "^"""5: _ 
Inodclçs mcme ^ & aux Hcrcti^ /.4 . 
qucs la foy qu'on leur a donnée, 
pourveu qu&dc icutpart ils eardcnt ' ' ^* 

.aufliles conditions, fous lesquelles 
leur a promis la foy , que les 
:Proteftans nous accufcat injufte- V 
mtm d*aTOir violée au Concile de 

. Coaftancc , oà Jérôme, de Prague 
& Jean H^s firent tout le contrai- 

- rcdic ce à quoy ils- s'étoîctit obligeai 
en recevant le fauf-coadui t de TEm- 

aperçut. 

Enfin {àint Grégoire écrivit ^vcc Cr^g. Wutf. 
isatit de force &: de charité aux E-;^^'*^'**** 
vêqucsd Afrique ^d lftrie, 
Lyrie & des autxs Provinces , où le 

.Schifuicctqieieplusra , l 
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'f9 Nîfihîré du Tonttftcat' 
ksrediiifîr tous,à.la*fefervcdu Fa*^ 
ttîarcKe d'Aqailjé(f qui le tiomai.. 
pâul Dîacon. Dés le commencemoat du Schilme: 
^o\!f t.c^^^^^ Paulin E vcque d^A^uilcc , hquel- 
Fda-.i.çp.î k étoit alors ur/c iies pnndpâlcsf 
^ Villes de l Empire ,,:vôulant rircc ' 
avantage .^u trcublc qui agiroic 1 E-'" 
^ glifc, pritlc titre de Patriarche faiis^ - 
. raucorire du fiînt Siège, duquel ir 
p répara > & fe fit chef des Schif^ 
matiquçs pour fe maintenir dxns cet-- 
te ufnrpatibri. Probvnus & £iie qui 
' liiy fuccederent l'un après l autrc fi-" 
rent la.i-ncmechofè. Mais enfin ce-* 
luy-cy pcrfuadù par les puillintcsi 
?*^^||jfP- raifons que le Pape Pelage I I. luy 
îi^m ftt e' fit valoir dsâns de belles & grande* 
Aâas^ '1 Epîrres qu'il luy écrivit fur ce fu- 

j%6^. avec fon Clergé i & en cette confî-. 
faaijj.var dcration le Pape luy permit, &^ 
efcg-Tilrcn. fes racceflcurs de prendre cette quar" 
hic^ianc.i. li c de Patdauche ,quc Ion avoit 

^cz foavent donnée aux Mctro^- 
poliuins , qui ayant Ibus eux plur 

ikuisL Evê.t]iic:i font cffcâdvcmcots- 



/ 
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de S^Çiregoirc le Grand Liv. 1.57- 
lies Percs fit les Supérieurs des Pc— 
^ ce (joc nom de patriarche &^ • 
gnihc, . ; . 

Sevcrc qui à (on exemple s*étpît u.'Micij^. 
ccMiverci^luy. ayant- fucccdé , ne dc-^^^ * 
meiira pas longr tems fcrm c <lan s. Ic- 
bonp^itî* Comme il kvic P.u;iiar--^ 
che d' AquUcc , il fc rendit de nou^»- - *' 
veauch«l* des Schîrmaclqucs., pour 
ccrc iadépçodanc dcRoiDc. Ce fut. j/*^' 
àluy qu ^ fûut Grégoire écrivit auf- 
fi-côr qu'il eut convoque le Gpnci- 
kà R;ome< au commencerait de -^^^ 
fon ontifipat , luy ordonnant de la 
parc de rEmrereur Maurice de s*y- 
rendre y pour y icavailkr ^ conjoin* 
cément avec les autres Evcque^, . 
Ta réunion de l^Eglifc déchirée de- 
puis Cl iong-tcnis par ce funeftc 
Schifme dans lequel il étoit retom<* 
bé. Mais celuy-cy qui fçavoit bien [^^^^^ 
qu'il ne pourroit jàmais rcnii* on- 
fire-là forcede 1 efprit qui parloir par 
ti bouche de ce grand Papjs , ne vou- 
Im. pas. luy ob;iïr. Or comme les. ^^'^^^^^^^^^ 
I^Quâbards. curent gris dcfold: 



X 
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5>8 HlftoWe du Vonti^cat' 
. Aquîléc , d'où le Siège fut transfc^ 
*oxV rccnriHedeGiadé,- il s'y trouva 
€rcgor.i,i, tcduit ctt fi gratidc nccèflîté quMt 

fût contraint de dcmaadec Tau* 
fnonc. 

, Cette affliâion le rendit plus* 
liumblc , & plus docile. Car TE- 
xarquc Smaragdc , qui' a voit ocdro' 
de rEœpci'ciir Maurice de contri- 
buer tout ce qU'îl pour roi t de foa 
10 Duc. 1.4. autoricc pour éteiadre le SchifnÈi^ 

l-ayant fait venir à Ravcnne l'obli»- 
^ea d'y renoncer entre les mains de 
i Arche vefque de cette Ville Impé- 
riale ; de forte qu'il fembloit qae 
nîy ^yant. plus qi.i& luy qui puft 
Rwlntcnir cette divîfion comme chef 
j^j^ >■ desSchifmatiqueSy tout fût appaîr 
(ircgor.l. X, se. Maisqa fut bie:i trompe i car 

cet ambitieux & ce fourbe , qui n*a« 
voit fvilt que. dilÏÏmuler pour un 
tems , de qui ne pouvoir fe refbudre 
à fe défaire de la qualité de chef: de 
partie trouva moyea de furprendre* 
par les amis qu'il avoir à la Cour^ia 
^ ^Bli^Hgiqu de rEmpçicur Maurice.} 
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de S. Grégoire le Gi^ani. Lîv. I. 
de forte qu'on obtint de lu y des 
Lettres Patentes , par IcfqucUcs il 
défcndoît d'inquiéter ceux qui te- 
noient encore pour les trois- Chapi- 
tres en Occident. 

Surc.lii Severe fe rend encore une ^ ♦ 
féconde fois Apoft.it , & fait même 
tout ce qu'il peut , mais inutile- 
ment, pour regagner les Evcques 
de fon Patriarcat 5 &: furtout celuy Gceg. l. nV. 
de Tiiefte-, qui s'écoîent rclinis à 
TEglife , &: qui étant foûtenus de 
Ptxarquc^ à rinftmte prière de* 
fnint Grégoire 5 demeurèrent toû- 
jours fermes dans leur devoir. En- 
fin ce malheureux Severe s'écanc 
accommodé fous main avec les Lom* 
bards, pour avoir encore plus deli- p^"' 

erte , quitta Grade , ou il avoit 1.4 
t-ranfporté (on Siège , & le remit AnJr.D-md. 
dans Aquilce,. ou umort quilur- Aa. Conc 
vint peu de tcms après, donna lieu 

N ^ r» 1 j Baron». ann» 

a un nouveau bcnilme entre deux 605. 
Eglifes. 

Car Agilulphc Roy des Lo:i> 
bards., qui vouloit retenir le Pa-- 



r 



€g ^ HifiÀ ^dH Pontificat 
triarcat dans .ccctc ville qui éroit de 
fcn obeiïfance , y fît élire Jean -, 
quoy ' que Schirmatiquc comme S c- 
vcrc, & lePap^ aîdé de l'Exarque 
mit à Grade Gandidieii , ponri^cp.-* 
pofcr à Jean ; de (brrc qu'il y eut 
en mcmercms deux Pacriarches d'u- 
ne mcnK Edife, l uii Catholiq-îe^ 
^& vray Patteur (cam à Gracie, & 
Tautrc ufurpateur Intrus & Schîf- 
matîque à Aquiléè. Le Schirmc 
neaniDoins n*y fie pas grand mal,'^ - 
parce que prefque tous les Peuples 
ét riftrîc étant Gatlraliqaes , il n'y 
avoit que ce fuix Patriarche avec 
peu d'Evêqucs (ans fuîte , qui tinf-- 
fimt encore pour le^ Schilme } &. 
cette dîvlfîon de Pat îarcnts dura 
Jufques à ce qu'après la moï c d'un-^- 
. de ces Patriarches d* A quilcc, qui . 
6^%. a voit renoncé au Schî fmé - en cbn- 
damnant les trois Chapitres , oh' • 

j gsb. Bcd. reUnit à Aquîlée ces deux* Patriat- 

catsen un fcul > qui fur enfin long- 

» • tems après tranfportc encore \ 

Ycaîfe. Voilà ce que fit fâint Gre- * 
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de S .Grejidire leGr^nd. Lîv.I. (}si 
yoîrc pQUï éteindre ce Schirmc qu'il 
3^fFolbîic IL£bit , par U icduâtio-i de 
prcfquc fOus les Evêques d'Afri- 
que « delMftrie, dc rUlyrie (Scde 
la Dalmaiic , qu après (a iriorc il nç 
fie plus que languir £è croavant fins 
force Se faiis fuite , & comme rcle- 
!goé dans Âquilée. 

Eu aiefinc çemps que ce faint Pon-. 
tifc agîlîbic avec tant de .zcîe 5 pour; 
réunir à i'Eglife Romaine ceux 
•dfçnite les Evê§[ues d'Occident qui 
ne vouvoient pas approuver avec elle 
le cinquième Concile Qecumeni-, 
que : il fut obligé de combattre un 
çnnemy beaucoup plus dangereux 
dans le SchifmedeSiDonatiftcs, qiiî 
^prés avok eftc ibuve it foudroyée 
'par ïeç Conciles , & châtiez par les 
Ëdits des Empereurs » (ans pouvoir 
-çftre entierciacnt détruits.,, çommcn- 
çolcnt à reprendre en ce temps-là 
.de nouvelles forces en Afrique* 
Ce Schifme au commencement du 
Rcgnt du grand Conftantin s'eftoit 
Sftiixiz (curcmcac dans .Carthajge^ 



£^ Hiftoire du Tcmi^c^ft 
par de certains Prefires, qui pour tïc 
pas eftre contraints par Icui lcgIriiiTC 
^ptar.Mîlcv. Evéque CedHcn de tendre le thciot 
k Sib^ "^^^ %^i^c. qu'ils avoicnt recea 

dépoft duram: la per&carîon ^ 
îtufcb. Hift. i'acçufcient de piulicm s faux aime& 

& cnluitc érigèrent autel contre au- ^ 
tel en luy oppo.ranc deu.x liurus^, 
^ ' J^ajpricn , r& puis Oonat ^ dont 11$ 
' prirent le ncon > & qu'ils élurciu 
rn fa place. Ils Ce fcparer-ent enfuitc 
dcPÊglife UniverfeUc, lors-qu'iU 
ic vir-ent condamnez premieremeac 
3^5 • à Rome par le PapeMelchiadc , &c 
puis par le Concile Picnier 4' Ajtlçs 
tenu fous Iç Pape Saint Sîlvellre^ 
quiy préfidapar iesLç^acs^&enfià 
g j . par le grand Confta-ntia , auquel il# 
en avoienc appelle , 6c qui, après 
avoir iptptefté que ^e n'eiloit pas > 
luy de jiuger d'une caufc Ecclefiar, 
fiique, D€ laiflà pas^ voyant leiâ: 
malice obftinéc^ demies traiter jen- 
coFc phis rudement tsx ies CQndami* 
nant à l'cxiL , : \ ; .i 

Il leur remît ncanmoinscettc pcî- 
Sic 9 croyant que fa douceur & ùk 
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âe Spref^olre le Grand. L i v .\. 6% 
lemence auioit plus «de force pour 
:s ramener , que la rigueur de fa 
jfticc-; mais Us en devinrent ibcau- 
3iip plus médians 'Car zy^ni joint 
j Schilmc riicrcfie , qiiî cri eft la 
aice ordinaiie , & profitant de ces • 
orriblcs troitbles que les Ariens 
xciterent fous ks fucceÛêurs de 
xnftantin , ils firent de furieuxT 
ivages 4lans l'Afrique , où ils fe 
uidirent i\ forts , qw'on fut enfin 
^nVraint de foufPrit que dans la 
lufpart -des Villes il y eût deux 
vêques, iHin pour les Catholi-^ 
ues, &ç Tautre pour les Donatiftes* 
cJa dura piés de cent ans jufqu'à coUau^c^rA. 
!t te cekbre Conférence qui fc fit à 
!atthage entre les Ev.equcs des deux u 
ittîs , en prcfcncc du Tribun Mar- 
rllin que PEmpeteur Honorius y 
/oit envoyé pour y aiTifter de fa 
irr. 

Car ce Prince en ayant appris le 
iccés ^ à la honte des Donàtiftes , 
ai n'avoient pu refifter à la force 
r la fagoflc Ce de VfSfiit qui y par-. 
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-:^.4 Hljl^lre ch Ton* ^Jicat 
•p<.flid. in vil. la principalOTicnt par-Ja^Xidehcife 
' fiiîrit Auguftin le grand fitaii de ces 
Schîrmatîqacs , fit contre eux de 

Jc4ia;i«* • tre les pcînes corporelles donc il vou* 

4oic qu'on ks ;punîâ: s'ils demm-- 
roîcnc x)bftinez dans leur rchifnic^ 
-iil leur défendoir toutes "fortes d'Af- 
iembléc^ , .& l^ur ôtoit toucçs leurs 
fglîfrs, qu*il ordontK)U que Ton 
xendiftai» Catholîquesi* 

otof. l-T.c Cela fît d'àboi d un Fort' granâ,. 

41. AugLa.i ^çj^ Car'lapltrfparc denses Schif- 

Einer. bi E^ . matiqucs^-ou dc^bulez par le lue* 

ad ^é$ de'C€tte*<:orrfe|«nce 
poffid. n viK. Augiîftin prenoit grand foin de fsi- 

re lire les Aacs dans toutes les Vil- 
les 3 ou intimidez par la rigueur de 
.•ces Edics, qu'on executoii au com- 
tx>encemetit ailes bien » -1^ r ccon4-» 
/lièrent à TEglifc ^ de forte qn'oa 
«croyoit que ce malheoseux ^hfT- 
*ine s'alloit enricr^mcnt cleindi^:. 
. .'Maîs^oa fe relâcha4>ren-toft , félon 
, U gcnie de i&x £mpe cm: , Prince 
je«Lti4maiient foiJbk«.£c comme.pea 

<dc 
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de Grégoire le Grand. Lî^'. I 6^ 
<3c temps après il eut de fâchciifes ' * 
diFaiics fur les bras , tout T Empire 
eftant cxpofé à la fureur des Bar- 
bares qui le deCbldenc , & qa*apfés 
(a mort les Vandales Ariens rçn* •4^7** 
dirent Mniftres de T Afrique, les 
Donatiftes qui renoient un peu de 
leur hercfic reprivent cœur , & le 
remirent peu à peu en poûèÛiop de 
leurs Eglifcs i & ils s'y maindnieut 
Jufqu'à ce* que Juftinien ayant re*- 
conquis rAfiiquc fur les Vandales, . 
cet Empereur qui cftoit alors fwc 
2clc pour la Fay Catholique , en- 555* 
trcprit d'exterminer les Donatiftes, J^ft^M-N^vd» 

en faifànt œntrjC eux de nouveaux vid B2*it>o.âii 
Edits forrfcmblablcs à ceux d'Ho- ^"^^^ «^'^^ 

Cela pourtant ne dura gueres* 
Car ce Prince préfbmptueux ^ qui 
s^eftolt mis en tcfte qu'il dcvQicagii: 
en Pape, ne pcnfoit plus à rendre 
la paix à rEglife qu il traubloit 
luy mefmeplus que ne faifoient les 
Donaiîftes. D'ailleurs Juftîn , Ti- 
bère 9 Maurice > qui avoleo|:.ru£- 

F ^ 
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66 Hiftoire dû Pintifid^^ 
' ccdc à fon Empire, mais non pas à? 
fon aurbricé^ n'ayant' pu faire rciiffir 
fes premiers dcflèins , ces Sciiifma- 
tiques carcnt le moyen deferéta-f 
blir une troiiiémç fois dans . l' Afri* 
quej de forte que (bus le Pontifia 
cat de faîht Gregoîre ils fe troa- 
' voient encore CM trcs-grand nombre • 
& fort pniiïàns. 

Car premièrement ils -avoicnt pluf. 
ifieurs Eglifts , lefquelies eftoient 
gouvernées par leurs^Evêques qui: 
pretendoicnt avoir le mefme droit 
que lés EvêtjueS' Catholiques. Et 
comme - félon Tancienne coutume j 
quand la dignité ^de* Primat eftohr 
vacante dans une Provirtce^- ccàuy 
desEvêqucs, qui eftoît le premier 
dans Ictaiiig dé Ibr^inatioa ^ devoir 
occuper cette* pùce : les Donatiftes 
votiloiênt qu'un dés leucs fuft Pd-^ 
'mat de Nilraidiè., > &VL il - préccdoit 
lês autrès Bvêquès dim l-oi^re de 
l^Antîquité } ce qtii eut enûcrement. 
TUÎné la Religion ddns cette Pro- 
vince-9 que l'on «eut readttc . tOK&te:: 
HôEiatiftci' • • ' * 
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de S.(jregoîre le Grand. Liv. I. ^ 7 

De plus 5 les mœurs des Catha- 
- lîqucs eftoient cn-cc tcmps:là fu- 
ricureraenc corrompues en Afriqu^, . 
& âir tout des Evêqacs , qui n*a- 
voient plus tien de la force, de. la ' - 
vertu, & du îele de leurs Préde- 
celTcurs. Car bien loin de veiller à 
la confci'vâtion de leur Troupeau, eccc Lupus 
ils aidoienc eux^mcfmes à foire câ. ^^^^^^^^^^ . 
trcr les loups dans la bergerie ; ce j-m nodcru. 
qui donnoit grand avantage à rhe- ;,pe;;i^^^^ 
reiie, pour s'érablir , & pour fe JiUniar. 
rendre plus' puiffante que j^^^aîs J'j^^*"^^^ ,^*' 
dans ces belles Provinces autr^ois 
/i CatholiqueSi v * - 

En effet i il y en avoir qi^iî^ pour 
derateent , donnoicnt aux Dona- 
tiftcs k- Gottvtrnemciit des Eglifcs ^ 
de leurs Diocefes. Il s'en trouvoic ^rcg.u Ep,v- 
mefme, qui par une execcable ava- 
riée vendoient Jerus-Chrift,cnfouf-* 
ffant qu'il y eût avec, eux dans leur t, r>-^ 
ViMc ua autre Evêque Donati^fte, 
i^ai j par un abominable trafic , a- 
chetoit Aeux à prix d^argent la moi^ 
tiç;;cle*^cec Ëvecbc. Ër comme lesr» 
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^ 8 Hijtoin du Fàmificat ' 
Schifmatlqucs 5 entre autres crreuf*? ' 

q^u'ils avoienc ajoiitéèS'à.lçur Sashif^'- 
• nie, çioyQieiit que/le Baptême con-- 
• féré par dés gens qui n-i^oîent poinr; 
• de leur Scde , cftoit nul y\\ y avoit : 
de ces lâches E vêques CathGrlîqueSv 
L. 4»i;Liîi*i2..qm leur permeitoient , poui de 1 ar- 
J'^'^^'j cent . de rebaptifcr à leur mode 
Sp. ; tous ceux qu us* pourroienC' per ver- 
tir j c-c qvii nfFoiblifloit d'autant le 
pârty des Catholiques 5 qu'il aiig*' 

- iiaentoic^tousH les jours & fortifioir 
ccluy dès DonatiflEcs. ' 
\^ Saint Grégoire eatr éprit d'abard^ 
' de remédier à ton 3 ces defordres , &: 
mît pouf ccrcffec dc;C>u côtc ,-p?iir" 
«ne ftae & fage poiidque , les deux. 
puiJTinces^ Pwi^: temporelle, 6É4^ati* 
larç.lpirîtuclle-, qui gouvernoient^ 
'toute rAfiique; C'elteient l'EveL* 
que de Carthage Dominique> au:- 
quel toutes les Eglifes d'Afrique- 
eholent (bumifes:, comrnc dbuic ' 
Primat né de toute T Afrique, non: 
point par Pântiquité v comme dans» 
Jss. autres EiQviaccs^^^ maisu:£ar.^ isu 

» 
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âicT'M de fôn EdTc / & Gaudcn- 1"- 

O C ' t^^. 30»- , 

tins E xarquc ou G ou \ erneur G etic - ^ . • . 
ral c!es fcpc Provî.Kes d'Afriqnè, 
^qui avoir remporté" de b *lles Vi- • * 

iftoiies fur les Barbares, & à qui 
I^^Eglîfe Romaine cltoJr obliger du:" . 
grand foin qu'il avpk e» de confer^' 
ver pendant les guerres,' k de £ni r ' ' . '^ 
valoir les terres qui eftolent de fon- .r 
p:rrimoine d.ins. ces Provinces. - " 

Il s'acquit Tun &: Tautrc en leur 
écrivant des Lettres rres-obli^iean- 
tes , dans , lerqucllcs. il témoigne; 
qu'il fe tient infiniment oblige, à 
TE . marque pour les bienf lîts que luy ' 
Se Ion PrédccefTeur en ont reccu, Sc ♦ 
ilproreftcà l'Archevêque Domini- creg.i.i.e^ 
que qu'il n'a garde dcroucher aux imiic. it>. : 
prérogativcs,&aux privilèges dcfbn [.î^^! 
Eglife, & qu*îl veut garder a cha- Grar.i>.q,t. 
cun ce qui luy appartient, comme ^' 
il^cÛ: auffi' réfolu de conferver fes 
cJroîrs-, & d'honorer particulière;- 
Tient les EvcCques fes fieres cntout 
•e.^uî ne pourra porter aucun p:;ét 
i^idicc à. gcribaiic:. Aymi ainli gar; 
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jo^ mfiàire dû Pontificat 
* gaé ces deujc PuUlâaccs» il ccrivii: 
^?7?.ic7V. ^ fortement à TExarque, & à tous* 

les ËvêquesCachotiqaes 4& Nwm- 
die, que ccax-cy appuy.ezde l'aiito- 
ricé de^ce Goavcfneor.,: &. dcl^Ë- 
vcquc de Carthagç^, rc^cctcrent TE- 
vcquc Donatifte qui prétendoit ccrc 
Primat pat le droicd>açîcan«é, 
élevèrent à. cctrc dignité rEvêquc 
Colambus boa CathoUqae* 

Ce fut à ce nouveau Primat qu'il • 
\ envoya Hilaire Carcubîrc; ou Gar^ 

de des Archives de rEgliic RomaL- 
ne, qui réfidoit de fa part à Cartha-^ 
1 1 ep. gcaupré&der Archevêque Dominî^- 
n. 1 jj^id; to q^ç^ Il chargea de fes Lettres, pv ' 

lefqaelles ilordotmoic à xe Preitt 

dé tenir un Concile des Evêques de * 
N umidic, pour feite le precés à* Mâ- 
ximienEvéquede Pudentiane ^ act- 
- ' cufé par fès propres EcclefiAftiqucs* 
de s'écre laide coirompre par atgeac, . 
pour mettre dans fa Ville un Evc^ 
^ae -dcs Dônatifte»/ Ilveuc qu*oat 

5?ur ^ ^^ï^^^ ^ il convaincu de ce cri- • 
fiiiii.cluîftutii me 9 . citant ^^dlc-^U > bieo j^fte-qiic-* 
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dè S^.Gregoire le Grandi Ljv^. 1. yx' 
«liiy qui a vendu, à prix d^rgent P^Q^^num- 
•Jdus.Chrift a uaHcreriquc, n aiCrctkoacceiti^ # 
plus defôfmats- le pouvoir de difpen- 
1er par le Mimftg:e EpifcopallcsTa- êjju^açîofan-' 
crcz Myftcrcs de fon Corps 56 de. ^ S^^'P®'". 

lOaàang. traûaiwlii 

Uvoulut auflî que cet Ofïîçier, myftctijffulK. 
fen Délégué, agift.dcla mefme ma- Gr^gr/"! ^ 
nicrc contre Arsentius^Evêquc dc^P .^.*- , 
ïjamigc. en Numidie , qui donnott iatâ pcr vc 
pour de 1 argent aux Donatiftcs les n^ii a çm lu 
. Bénéfices , &. les Eglifcsdc Ton Dio- cTthoilcum ^ 
.cefc i & fuitouc qM'on pimiftrieou- ^^iprif^a à . 

r 1 r o r Donatiftis 

rcuieaient les . Laïques , melmc .tcrum baptU 
. les Ecclefîaftiques qui vendolent à 
CCS Schifmafiqucs^ la pcrmifliou de india!^îo!* 
febapriicr ceuic ftur leCq^cls ils CithoUci ho- - 

. ^ I . ^ vi mines, iK Re»* 

• voient .quclqjicpouvoir, quoy«qu ils ii^îoQ quos 
eufîent rcceu le faint Baptême dans ^«crius cft » , 

Ëgtile Catholique^ Mais ou voit pUque fua » 
aflez-par les plaintes qu 11 fait trcs^ yciaiios quos^ 
fimventde^ce» horribles, iacrileges^ h"bln?inD^ 
qui fc commettoiént- impunément "ft^ift^ruro^ 
dans l Eglifet Afnéame ; que les ûti confcn- 
(bins n'eurent pas en cela le fuccés ^^^^ 
cju'il en attendoit,& quepar la côxi-: 44]^.^ 
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• *jz fllfioire dk PsrJfificat 
' ^TH^fçfiiii cc^ef&oyablcs defordre?. 

• p"oVc'at" ' leSchifmc & rHcrciiefai£bicnt cous 
roftmquoti- Jes joursde très grands progrés darrs 
i.^. cp i , i' Afrique. C eltpourquoy u ne taur 
pas que l'oa s'étonne C\ la Juftîcc 
. divine , irritée par les crimes des. 
Carholi qucs &: des Donatiftcs , qui 
déchiroient & - dedionorofent Cùn 
Eglife depuis Ci long cea)p$, quela^ 
mifcricordc de Dieu les avertiflbîc 
^ ^ ôc lesarcciidoicinucilemenc àpenr- 
^' * tcncc. abandonna cent ans après les. 
. uns & les autres à la fureur desSa- 
ralîns., qui ont tellement defoléces 
be'ks Provinces , où la Rcligiba 
Chrcfticnnc avoitcftc très floriffan- 
te dans les premiers fîecles de TEgli- 
, h , qu'il n'y en refte -plus ^sncore- 
maintenant aucun veftîgc. 

Cependant iaiht Grégoire , qui 
n'avoit pu réduire -cntieremoit ce 
miiièrable rcfte de Donatiftes , qui 
commençoient à fe rétablir en Afri- 
que , eut bien dequoy fe confoler y 
m mefsxie temps , de cette difgrace y 
|>ar rheureufc rcdudlon de ce qui 
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àeS.Gngalrêlt Grand. Liv. I. 75 
fcftçfic encore d'Aciens dan$ les Pro- 
vince de TEurope. L'Arianifmcqui 
s'eftôic répandu de TOrkoc d^ns 
l'Occident , & l'avoir prefquc tout 
tnfcâ:c de Ton venin , &^é{blé par 
CCS furiearesinondations de peuples. 
Septentrionaux , qui s'en cftant ren- 
les Maifhes > Tavoîent partagé 
en diveifès Monarchies, ne domi* 
noît plus au temps de faint Gré- 
goire qu'en Ëfpagnc , & en Italie 
tous les règnes des Gots & des Lom- 
bards. Ce fut depuis que JuftinicQ 
en eut délivré T Afrique par la def- 
crudrion de l'Empire des Vandales, 
& que le grand Clovis eut chadé les 
Vingors de la France , après avoir 
Ciié leur Roy Alaric en bataille.^' 
Pour l'Efpagnc , ce faint Pontife 
ne fut pas piûtoft établi fur le Tro^* 
ne de (aînt Pierre , qu'il eut le plaî^ 
fîr d'attendre l'heureufe nouvelle 
' de la réduction de ce Royaume à 
l'Empire de Jcfus-Chrift, 
. En effet; le Roy Recarede» qui 
, s'cHoit converti par les faintes in* 

G 




7 4 mjloire du Pafftîjficat 
(Iruâions de faint Leandrc fbn pa-* 
J>';B!d.1 «nt, Aicheveque dcSevilc, & pai: 
chion. Ma- -k pUiflante interceiuoa du (an g de 
«««•1. J. fi^j^c faint ErmaiigUdc Martyr, 

a voit hcurcufcmcnt di^fé les G ors 
/ -Ôc les Sucvcs Sujets à une fbiidc 
convcriion par tes exemples de ïa 
pieté , par la douceur de Con G ou* 
Yçrncœcat ^ par fes Victoires rem- 
portées fuf les R^ebelles , & par la 
^rigueur de la juftice^.àpunir ceux 
qui, pour empêcher le récabJiHè- 
58^9. meut de la Foy Catholiqiie^ avoine 
îîLl^^* cenipirc iio^tre luy- De force que 
lÂztuii. ic voyant-eii ^ftat de faire réuâk 

I^uÙ^bZ '''''' fi gloiieufc cmre^^^ il covir 

voqua le troiucme Concik de To- 
lède » où après qa<>a«uc Ijii fa Pro« 
fçfïioii de Foy , toute coiiformc au 
grand Concik de >Nicée , 4m abolit 
entièrement rArianifincd^un com- 
mun confcntement du Clergé , de 
la Nobleife, & des Officiers & Ma- 
giAiats des deux Nations > qui le 
S^^' donnccotf iMitheDCiqiismciit ^ar 

mu 
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de S. Grégoire U ûrdnd.Lvr. h 75 
Sainr Leandrc qui affiftoit à c* • 1- U 
Condic , & qui fit roiivcrcuf« 
par une crcs belle Harangue, ne 
Bianqua pas d^ea donner avis à Con 
zrand amy faine G r^goire > dés qu'il' 
[çcut qu'il venoît d'eftrc élevé aa 
ïbuverain Pontificat 9 un peu après 
que le Condic eut efté fi keureufc- 
ment terminé. On ne peut expri- 
mer la joyc qu'il en conçcut , non-* 
obftant Textrême miferc où Pon 
toit réduit à Rome en ce tenïps-Ù. 
Il fut tellen/cnt charmé du beau 
portrait qi:ie faîntleœdre luy avoîc Haftis dm 
fait de cet aimable Prince , qu'il ne nnhi pcr fat 
pût s'empêcher de luy écrire qu'il Z.::%n.. 
luy cftoit impoûible de n en pas ai- nùtis ^ aravc 
mer de tout Ion cœur l'original vi^ ^J^cn^Sa 
vant, quoy^qu'il ne l'euft jamais vû fccjftU^ 
que dans une fi excellente peinture* 
Maïs il le fiât encore bien plus , lors 
que ce grand Roy luy eut envoyé 
'une (plemnelle Ambaïïadc avec des 
prefens magnifiques , pour luy ren*- 
dre robeïffàncc que tous les Prin- 
ces Chreitiens doivent au Vicairfe 

G ij 
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àc Jcfus-Chrill en terre. 

Ce fut pour lois que (ainr Grc^ 
goiiç, qui fait toujours paroîftrc 
beaucoup d'efprît , de force, d'clo- 
i^ucncc &; de fageflc , dans tous (es 
ouvrages , & principalement dans • 
{çs Epiixrçs , fe.rurpaâà luy-mcme, 
€rcg 1.7.HP lay éçiivant cette admirable Lec- 
t.7.i^dia.x. ç^^^ y Archevêque de 

Reims Hincmare trouva fi belle, 
qu'il crût né pouvoir rien faire de 

r . plusimportant pour le fcrviccdc fpa 
Maîftrelc Roy Charles le Chauve, 
que de la luy envoyer , comme il fit 
givcc £cs rctparqucs & fes réflexions^ - 
afin qu'en la lif^nt {burent , il y 
Apprift le véritable art de régner ^ - 
' non feulement en bon Prince, mais 
- guifi euKoy trcs-Chtefti^n. 

' Encrp cent belles chofcs qu'il y 
a dans cette. Epiftre., ce qui fait le 
plus à noftrç propos , &c qui me 
charme, auflî le plus , eft ce bel en^ 
droit où il die ^ avec fbn humilité 
H«c me fltr Qf^iinaire, que cet exemple du Roy 
conua iDc cx- Recatede le contoad, & I cxcicç 
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de S. (jrej^eire le Grandi Lîv- ï . i-f 
à mieux faire ^ quand il conûderc ^î""^ * ^^1^* 
que tout Pape qu il eit , il ne raïc inerci otio 
nçn pour la cdnvciiion des Pcutflcs, V''^.^'' * "^î^^"" 

^ ^ . , 1 ^ * ao m anima- 

oc croupie dans une honteulc oill- rumcongr^- 
veté , lots que des Rois traraîllcrfe p"o»îbuspror 
a ucilemcnt pour gagnei: a Dieu pafr» acgo 
une infinité d'amcs. Que ponrray^ ^^?î^"^* 
jeaoncMre au foHvermn j^ge^ ah cgliiniliotrc^ 
loûre t-il , fi je me prefente devant 
jon Tnbunal ^ fam dvoir nen vcnicmi iit^ 
-4né y lors qne vofire Èxcedence y pd^ tm-us fum f fi 
Yetjtra fmvie de cette mHÎtttHae tnfi^ cuiïs vcncro , 
nie de Fidèles qti elle a convertis . en "^^l^* 
les attirant a la vraye Foy ^ far fes poft fc fidc- 
foins ^tii leur ont valu Hfie cminueU liumducct , 
le Fredhcatton. Mate ce qHh far la ver« fideî 
(race de Dieu w donne nne qrande m^"^^^ p^»" 
conjolation , c efi; fne j aime de tout cominuam 
mon cœur in ijom une fi fainte œnvre p«dîcai4on< 
^He je ne trouve pas en moy. Et „xihi hoc ex 
^uandjefalshautcment éclater la joye D" muncrc 
excefive efHefaypour tant de belles conffiont , 
chef es que ^vons faites , je puis dire quiaopusfan- 
^ue la charité me rend propre ce cjui mclîo^n h^i** 
»Vy? cfUa vous par voftre travail, ^«o» 
Si fclou les loix de?Hiftoire. qui 'i'Sffiu. 

G» • » 
\\\ 
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78 • JHijfoire du Ponttjkdt 
iRft^nl «il pcftpcttent à rHiftpiicn de faîce 
deo » ea qu«e quclquc DHCve retiex^on iuf le cems; 
pcr laborem pcfcQt , en parlanc du pafl'v:, ic dis 
charirarem qu'oii peut & qiioti dojt tairc unc 
mca fittftt.. jyftç application de ces belles paro- 
les à ce que le Roy Louis le Grand? 
fait aujourd^lmy , pour la.convcr* 
iion de. Tes Sujets qui font encore 
-dans Terreur j je ne crois pas, qu W 
me puiiïe accufcr de. âaccerie^ Cac 
enfin tout le monde voit que par Cx. 
douceur dfune part y «nleur laiHant 
la liberté que les Princes Proceftans^ 
Xutherien» &; CaLvinUles refufenc 
dans leurs j&lbts aux Catholiques;, 
& de l'autre par (a Juftice , en leur 
Qtant ce qu'il» ont ufiirpé contre* 
les Edits , & fur tout par (bu 
zde & par fa charité qui les, ac^ 
tire puifTamment, il en a plus ré- 
duit à TEglife* Catholique en peu 
de temps.^ qiie to.us nos Predeceir 
feurs, & nous î^utres.qui nous mê- 
ions aulH-bien qut eux d'écrire » &c 
de prcçher , n'en avons pu conver.- 

^ en tQut un 6c&le ^ par xm Ùrres. 
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de S.Grcgoîre le Grand. Lîv. T. 7^ 

de Controverfe & par nos Predica- 
lions. Certes nous pouvons dire 
qu'il aura {m nou& grand avantage 
au» jour du Jugement y quand il j 
paroîftra fuivi de cette grande mul- 
titude de Calviniftes qu'il ramè- 
ne tous les jours par fa condui- 
te douce & efficace au Royaume 
de jefus-Cluift. Mais ce qui nous 
doit confoler , c'cft que par la )oye 
que nous en avons , par les 2LÙxons» 
de grâces que nous en rendons à 
Dieu , de par les benediûions con- 
tinuelles que (es bons Sujets luy en 
donnent , nous pouvons tous parti* 
ciper au fuccés de Ton zelc» comme 
faînt Gf cgoire dit qu'il eut part à 
celuy du Roy Recarede; 

Au reftc pour corrcfponclre aux 
liberalirez de ce grand Prince , au^ 
tant qu'il le pouvoir , félon le peu 
de biens que rEglifc Romaine pof- 
(cdoit en ce temps-là , il luy fit de 
petits prefens, qui marquent la con* 
fbrmité de nos pratiques dé devo^ 

tion avec celles qui cHoient en ufa^ 

* ^ .... 
G mj 
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gc dans rancicnne Eglifc. Car il luy 
envoya , (clon (a coûmme , une de 
ces peûces clefs d'oi qu'on beaiiToîc 
fur le tombeau des faines Apoftics^ 
& dans lefquelLes on avait mis un 
peu de la limaille des Chaînes de 
(àint Pierre ^ à quoy il ajoûca, pour 
Tn <jua lîgnû rendre fon prefent diVnc d'un Roy 

Dominiez i i« • A -i* 

ciucis inca,ôc Catholique , une Croix dor ou il 
capiiii beati avoic fâlc enchafleT une partie de la 
J^^telcx qua vrayc Croix ^ & des cheveux de 
ff mpcf foia. faint Jean Baptifte , aîfin , dit-il , 

saiworispcr 4*^" P^^ reccvoir de la Croix de 
imerceiUonc Jefus-Chrîft une folîdc confblatîoa 
iw h^belîis^ âans tous Ics bcfoins , par rînter- 
€reg. L u ceflîon du faine Piccurfcur, 
H-M» .Or parce qui'on Savoir confuké* 

pour fçav oir û l'on devoir conférer 
le Baptême , comme on faifoit au- 
paravant » en plongeant crois fois 
dans les facrez Fons cehiy qui dé- 
voie élire baptife y où s'il ne falcnt 
qu une feule immerflon > il répondit 
tres-fàgemcnt , qu on peut eftre fort 
différent les uns des autres dans les 
* coutumes, & les ufages,. & les ce* 



Digitized by Google 



de s. Grégoire le Grande Liv. I. Ji 
femohîes que Ton obfèrvc» pourvu 
qu'on foie parfairemcnc unis dans^ 
une (eu le vrayefoy. Mais parce que 
les Ariens baptifoicnr en plongcantr 
trois fois, pour marquer par ce nomr s 
bre la pluralité dénatures dans les 
trois rcrfbnnes de la Tiiiiîtc : il a» 
jouta qu îl valoit mieum'u(èr dans: 
TEglifc d'Efpngr^c q^c d'une feule 
îmmer{îon , de peur de donner lieu? 
de croire qù'en ob{crvant la coûta* 
jne de ces Hérétiques ,on tenoit en'* 
cote leur créance. 

On n'ufadonc plus enEfpacne que- ^°"5- 
d une feule immeriion^pour lignifier nionyf.Ecch 
l'unité de nature dans la Trinité des ^\ , 

r • 1 r 1 Tcrtull. 1. àc 

Ferlonnes, quoy que pluheurs des Bapt. de co- 
anciens Pères ayent tenu pour ktrî- acadvcrfui 
plc immcrlion , voulant exprimer la gi. dcspimu- 
dîftindion des trois Perfonncs,Perei^ dcSaS^V 
Fils & Saint Efprit» contre les Sa* * ^ 

bcUîcns. Et îly a long-temps qu'oa 
ne baptize plus en plongeant y mais» 
en ondoyant , comme on fait au- 
|ourd'huy dans tout TOccident. Ce 
<|ai foie voir que pour v ù qucTeilear^ 
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Z% JHïfi^îre du TentlficOf 
ciel des Sacrcmens demeure toujours^ 
immuable, on peut changer d\ifagc 
Se de pratique dans leur adminiftra- 
tion,felon que TEglifc l'ordonne ou 
le permet pour de bonnes raifons, 6c 
que Ton ne peut jamais condamner- 
ces fiouvcllcs pratiques (îbien auto*' 
rifces y fans une infolente tcmcritfr 
qui approche l'Hercue. 

Cependant faint Gtegoîrc animé 
par l'exemple d'un fi grand Roy 
comme il le dit luy mcfme, (e mÎ6 
a. rechercher exactement s-ii y avolt 
encore à Rome quelque veftîge de* 
rArianifme qui y avoir dominé £u 
Ibngrtemps Ç^usles Rois Oftrogots, 
Il ne s'y rrôuvoît plus à la vérité 
aucun Arien , depuis que TEmpc-' 
reur Juftinien avoft chaffé les Gots 
de ritalie. Il crut pourtant qu'en- 
core que le feu d une fi déceftable 
Hcrehe y fuft entièrement éteint 
il en refteroit du moins la fumée & 
& Todcur , tandis que PEghTe de 
feinte Agathe, quelesGots Ariens 
avoient û long-temps profanée par 



* 
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de S. Grégoire le Grand. Lïw. ï. %f, 
leurs (âcrîlegcs, ne feroît pas de nou- 
veau confacrce. Ain£ pour abolir 
dans Rome jufqu'à la mémoire 4c 
r Arîanifme , & pour en donner ait 
peuple une grande hprrcur , il voo*- 
lut faire luy^mcfmc avec un trcs^^ ^.^1 
grand app ueil , & la pompe la plus> i. j?c. 30- 2^ 
roajefl:ueu{c qu'il luy fût poffible^ '••^ 

ceremo;îie de cette, nouvelle coa* 
fecration. 

Pour cet effet il alla luy-mcfmc ca' 
Proceffion accompagne de tout le- 
Clergé de Rome , & fuivi d'une 
multitude inânie de peuple dans 
cette Eglife qui depuis 1 a fortic des 
Gots Ariv;ns.,eftoic demeurée fec- IJi- 
^nce jufqu'alors. Il y fiç. folemnellc- ^^^IZ^^'^ 
thent porter les-. Reliques de fdinC: in^roàuais iu 
Sebaftien & de fainte Agathe , çour lïajtf 
s'en Icrvîr , lelon L'ancienne coûtu- ranaa; Ag*- 
me de l'Eglifè à con(àcrer l'Autel 
en cette magnifique fefte , aJaquelr dedicari de- 
le ii plût à Dieu de voubîr Hncottf^ '^"^^ 
rîr par des merveilles fuipren^pus 
dt>nt faint Grégoire , qui n'eftoit. 

aulluncoc. vifionnaitc »^ fut téo^oin*, 



1 
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$4 Hljh'm dnPomtficat 
Car il dit luy - mefice que tandis 
<\^\ «i<^broit 'pomificaîcmcnt 1» 
foicmnîa ce* MeUc , Un de CCS vihins ammauic 
kbfafciiiBr, ^^^3 Icfquclslcs Diables que Jefus- 

Ghrîft ciiafloit du corps d*un pof- 
(cdé demandcrcnt pernû(3ion d'crr- ^ 
trer, fortîcdc cette Eglife, fansqtie' 
perfbnne le pût jamais voir, 
que ce grand monde qui rempliflbi c 
J'Ëglife Tentendit ^ & le fentîc paf^ 
£cE cotre Tes jambes pour chcicher 
la perte & » enfuir. Après quoy Itf 
bruit cftanc appaifc^ ron acheva de 
célébrer la Mefle. 
Pcraaa ;gî- H ajoute que les deux nuits -fut- 
turccieb a io- yantcs on v cntcncfit un grand fra- 
j.^M.flirum. ^^^ ^ fut enfin fuivi d'un fi fo- 

rieux cgUc comme d'un grand coup 
de tonnerie^qu'il fembloit que tout 
^t s'abîmer. Qu après cela.on> 
a entendit phis rien ; mais que peu- 
dé Jours apr^- le- Ci«l e 
mcmeil clair &c (creîn une nuée 
de#Bkdic fur T Autel qu'elle enve- 
loppa, comme aufii toute rCglife» 
^ui fut enfuitc remplie d'uiw odcup 
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de s. Grégoire le Grand. Lîv. 1. 85 
infiniment agréable , que tout le 
monie ; tn s'approchanc ^ portes 
toutes ouvertes , vcnoit fentîr, fans 
que perfonnc ofaft entrer. Qujcnfin 
à quelques jours de là , toutes les ^^'^.^^P'^- 
lampes étant ctemtes , après que foicmniis, cr. 
V^n eut cclcbrc la Meflê^llcs furent 'J"^*' ^'I^^^^ 
tout ;a-coup allutnees par une lu- 
mière celefte , ce qui fe fit con(ècii« 
tivemcnt jufqu à trois fois , après 
que les Officiers de cette Eglife eu- 
rent pris grand £bin de les bien é« 
teindre , & qu'en fortant on eue 
bien fermé les portes > pour vérifie): 
ce Miracle. Voilà ce que faint Gré- 
goire témoin oculaire raconte dans 
fcs dialogues qu'il publia deux ans 
apiés à Rome , pu il eft évident 
qu*n eut paiTé pour un impudent 
impoftcur ^ s 'il eut écrit ce qu'il 
dit y avoir été vcu de tout, le mon- 
de , & que néanmoins peribnnç 
n'eût veu, - 

}e fçay que dans ce dernier Siècle 
il y a des gens ii délicats ^ qu'ils ne 

peuvent fouffrii quon attribue i 
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Hlfioîre du p0fîtific4t . 
un homme aufli éclairé que faînl 
Grcgoi» CCS dialogues , où Toft 
trouve tant <k miracles qui ne ibnt 
nullement de leur gouft j ôc pour 
cela ils veulent que ces livres foicat 
plûcot l'ouvrage, ou de Grégoire 

X i.Ep 10. ^ ^' quelque Moine trop fîm- 
4nd. a. uom. pie > & trop ctedule , qui a voulu 
*^*î'^^B*v' aurorîzer -CCS petits contes d'unaufS 
ah grand nom que celiiy de laint Gre^ 

goîre Mal s ces gens -là doi v en t con- 
liderer qa'outre que ce Saint Pape 

iQsCsfaraug. ^^^^ ^1^^ connoitrccn pluiieurs en« 
ildcphonf. droits de fes écrits que ces Dialo- 
aFcjccic ail • ^ ^ tres-faœcux 

Ecrivains de fon fiecle , & de tous 
les autres qui i'ont (uivi jufques an 
nôtre , ont tous reconnu conftara- 
ment qu il en étoit P Autheur , (ans 
qu'aucun d'eux Te £bit jamais avifé 
d en douter. 

£t pour ce qui regardé ces Mira- 
cles qui leur fcmblent avoir un cer- 
tain air de fable , dont ils ne peu- 
vent s'accommoder ^ ils doivent 
prendre garde qu'il y en a de deux 



Digitized by Googl 



de 8. Grégoire le Grand. Liv, I. .87 
ifortçs ; les uns qu'il nous raconte 
fur h Foy de ceux qui luy en. ont , 
fourni ies^mciïioîres qu'il ne ga- 
ranti! point; du cour, nous laiflàtii,t 
€û pleine libercéd'ea croire ce qu'il . 
tious plaira} les autres , qui (ont col 
très pecit nombre ^ qull dit avolf^ 
veu luy-mcme, ou quil tient des 
pcrfbnocs tres-digncs<le foy qui ea 
ont été les témoins oculaires : & 
pour ccux-cy j'avonë 6:anchemen« 
que je* ne me fens pas a(ïcz de for* 
€ty eu plutôt afiez de duteté dans 
rcfprit , pour dire kardiuicnt que 
je n'en ciois rien , <n accufànt 
ainfi ^ ou d'impofturt , ou dç 
foibicfïê , des iiomnies û fagcs 
£ vertueux. 

Qupy qu'il en fbit , îî eft ccrcaia 
que Grégoire prit grand foin d*a- 
polir dans Rome , où rArianifuic 
s'écoit établi fous les Oftiogocs, 
tous les monumens &c toutes les 
marques de certc Heiede , & tout 
ce qui pouvok cncoiecn tenouvel* 
isi ja nu^iuoii.c. £i: cequia(;bevad^ 



.98 ffifioire dn Pontificat 
ic cemblcr de joyc à ce fujct , fut 
<]u'il la vit ca même tems exter- 
minée de coûte l'Italie par la a>n« 
vcrfioa de la Nation des Lom* 
batds. 

Ilyavoit environ vingt - quatre 
ans que ces Barbares , qui étant 
ibrtis du fond du Septentrion ibus 
leur Roy Alboïn grand liomme de 
' Guerre, «voient conquis la Panno- 
nie fur les Romains, s'étoient jet- 
iez dans ritalie , où Narfes Lieu- 
tenant de l'Empereur Juftin le jeu* 
ne , les avoit appeliez pour fê ven- 
ger d'un auel aftrontquc Tlnapera- 
trîce Sophie , (bùtenuc de fon ma- 
ri , luy avoit fait. Comtne l'Italie 
étoit alors prefque fans forœ , & 
de plus trahie par fon Gouverneur, 
ces Lombards après s'être établis 
d'abord dans cette partie qui en por- 
te encore au jourd huy le nom , (è 
rendirent bien tôt Maiftres de tout 
lercftc, à la refcrve de très- peu de 
Places qui tenoîent encore pour les 
Empereurs , êc firent en même 

remis 
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De S. Grégoire leGrafid. Liv. I. 8 j 
tems la Guerre à la Religion en fa^ 
vciir de rArianifme, qullsavoicnt 
appris des Gers , & duquel ils faî « 
foicnt profcÛion , en y mêlaric pour- 
tant beaucoup de leurs anciennes» 
fuperftitions Payennes. 

Celuy qui les commandoit alor^ « i t^î t 
etoit Authans, que les Seigneurs^.c.s ^3^. 
Lombards après un interrègne de^^'^-^*'"*^-** 
dix ans a voient élevé fur le tiônc 
Prince que fes grandes qualités , (es^ 
Viâ;oires & fes Gonqueftes rendi- 
renr trcs-recommanGbble & tres^* 
puiilànt ) mais qui fut toujours 
* Arien déterminé. De forte , quc^ 
voyant que pluiicurs de ces Loni^ 
bardsfe convertiffbîcnt par les foins Gregoi.Éi^ 
des Evcques d' Italie :jl fie un Edk Er-^r*^ 
par lequel il défendit de baptifer les^ 
cnj&ns des £.orabatd$ félon la for* 
medeTEglife Catholique ,, ordon-- 
nant qu'on ne fc fervît que de cel-- 
k des Ariens , pour retenir ^nfi W 
Lombards , par cette efpecc d'cnga- ^ 
gcment , dans l'herefie (k leurs A-n^ 
<#efti:cs; DieUrtenvcr^ blen-tot tous* 
Tome L fci 
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p o ïfifloire dù Pontificat 
les deflèins. Il mottrut i^s enftns; 
j^Q, k mcmc année , & les Seigneurs. 
Lombards ne voulurent point d au- 
tre Roy que celuy qu'il plairait à la- 
PaulDUcl Rcîi^c.Theodelinde, de laquelle ils 
3,c.3i,. " étoîcnt infiniment fatisfeitSv,, dcL* 

choiûrpeur mary . 

Cette admirable Reine fille de 
Garibaud'Roy de Bavière , qu*Au>r 
tharisavoit époufée, étant allé luy- 
même travefti en* Bavière , pour- 
voir Cl elle avoir autant da beauté» 
& de perfedtion que la: renommée 
lepublioit par tout ». éroit très zé- 
lée Catholique y Zc faint Grégoire, 
nouvellement cleu: Pape, -qui cou? 
noiffoit parfaitement fon. rare met 
rite , & qui avoir grande corre(poni 
dltncç avec elle par. X,e(tres » ne dou->- 
ra point qu'elle n'appuyaft de fon 
autocité tout ce qu'il feroît pour lo 
Grcgof.l.i, bien delà Religion, Sur cette af- 
T^iaTi^r^* • fcurancc -, il ne manqua pas^ d*caîf e 

à tous les Evêques.d:Ita)ie , Jes exr ^ 
hortant à s'appliquer fortement à: 

IsLcpAveriiQfi des , I«pmi2ai:d$> dbio&. 
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de S. G repire le Grand^Livd. 9.1 
leurs Diocefes , ÔC à réconcilier à 
l'Eglife 5 tous ceux , qui fuivant 
l!Ëdic du feu Roy^^avoienc receu à 
la dernière folcnnicé de Pâques le 
Baptême à l' Arienne*. 

Mais cette iuconipaiable Bava- 
rolfc n*en demeura p;iilà. Car ayant' 
mis fur le crone Agilulphe Duc de 
Turin en lechoilîflant pour rpary 
elle fçeuc (ê fervir » avec tant de 
geflè , du pouvoir qu'elle s'étoitac»- 
quîfc fur luy par un fi granî bîen- 
fait : qu'aprcs lavoir parfaitement 
inftruît 5 elle luy pcrfuada non feu* 
kmcnc d'cmbrafler la Foy Catholi- 59 
que , mais auffi d'en faire publique- PauU Diac.lt 
ment profefiion , malgré les maxi- 
mes de cette malbeureufc Politique ^ 
qui avoit cinq ou fix ans aupara*» 
vanc empefché le Roy LeuvigiU 
de, par une lâche crainte qu'il eut 
des Viûgots Ariens fes iujets , de 
fuivre tout (ouvertement la vcrîro 
qu'il avoit clairement connue. On 
PC peut exprimer la joye qu'eut 
Çiegpirede cette importante con-?- 

H îj; 
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^ 1 JJïJFoi'ye du Pmtijicat 
vttSoti 9. laquelle bîèn-toc après fur 
accompagnée de celle de toute loi 
Nation des Lombards. Ils fiiivî- 
renc fins peine l'exemple du Roy^ 
&• les bons avis delà Reine Theo- 
delinde 9 parles ioihs qu'en prk le 
Êîhr Pape q ui ta maia facilement àr. 
Irunâ^é <fc rEglifc retrc Princcflè,, 
qui par les fauiïcs inflruâions qu el-> 
Ibavoît rcecuës de quelques Evo- 
ques ces quartiérs-là , croyoit 
Creg,P|4. ^uc le Saint Concile de Ca'cedoinc 
sp L etoit affî>ibli par la amdamnatioa 

dts trois Chapitres., 

Il la defabufa bîért-tôt par Icfr bel- 
lies ieccres qu'il luy écrivit fur ce 
* - .1- fujet , dansJcfquels ill'aflêure que 
v.api?.. l'Egliic Romaine a toujours en* 

fiourlc faint Concilfe de Calcédoine 
à même vénération qu'on doit a* 
voir pour l'Evan^ie y, ôc que le: 
cinquième Synode, qj^ii condamne 
lies tcois Chapitres^ » n'a rien qui ne 
foit tres-conforme à ce Concile , & 
Mpîffire du grand faint Léon con-^ 
tu:eri]uexciied'£ut]^ches. Ellctcceut 
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de S. Gregotre te Grand. lÀi J. 9 f 
les indrudions du Saihc avec une 
.cnticrefoumifliond^efprit. Et com- 
me quelque tous après , Dieu , eu» 
rccompcnfc de (a vertu , luy eut don- 
ne le petit- Prince Adaloaldc , qui 
fucceda dcpuisau Roy foa Pere ^ el- 
le eut grand' foin de rèlcvcr dans la 
Religioa Cacholique , pcxur rendre: 
à Dlcuce qu^cilc en avoir receu en 
la perfonne de {bu Fils. Ceft de* 
quoy il la félicite, en luy envoyant 
pour ce Prince une Croix d'or , ou 
il y avoir du^bois de I9 vraye Croix;. 
& il y ajouta une partie de TEvan- Tranrmiwar 
«le y enfermée, dans u&e fioëte P^^yia^c^i* 

fo.t magnifique. 11 appelle ce$. cft,cruc«n cfr 
prcfensdedevacioffdcs P^/4Sr>r/, i«gn? finâjr 
c'eft-à- dire, des prefervarifs. centre niT&kXSl 
ce qui nous peut nuire. Car comme ûn^i 
&s Payens fc ierveienc de cenaihs* *h^â^pc"fic* 
caraûercs de Magic appeliez PhyU^ inciufamj 11^ 
fferes , qu'ils poi toîent fur eux con- ' 
tre les charmes ôc les malefices> doncr x^odoc^c. 
ils pretendoîënt par la fe garantir, Agaib.c^s.- 
ce que les Concilcs^nt défend : ^'f"""* 
ks Chréûen&pour rediûçr qqluù^ 
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54 Bifiàire du Pontifient 
gc pofCoicntfur eux , ou dcrainrc«> 
S«?ôcLl Reliques , ou rEvangile, c'eft-à- 
734» Maub. diîc 9 Ic Commencement de ceiuy de 

faint Jean, Camous apprenons de 
faint Ghryfoftome q^ie les femmes 
& les Enfans avoîcnt toujours TE- 
vangîlc attaché à» leur cou avec ua: 
ruban ce qu'on ne peut entendre; 
de tout le Livre dii faint Evangile,, 
qui eût été fans doute une charge 
un peu trop pefânte , &c trop in-- 
a>mmode pour cux% 
; Aiuû J'Arianifme fut entîcreracnr 
ruuI.Diac. ^terminé de Tltalic où il avoit do^- 

miné il long- tems fous le regae dcs> 
Oftrogots Se des Lombards. On rew 
mit les Evêqûes Orthodoxes en» 
honneur ,. &c dans la podcIFion de ^ 
leurs biens , doRt ils avotent ctodé^ 
pouillez par les Ariens. On rétablit 
les Eglifes que Ton avoir (i longr 
tems profanées^ Theodclindc ca^ 
bâtit de nouvclles^ > & Agilulphc' 
fit de grandes largeffcs » dans toutes • 
les Villespout reparer les pertes que 
les. Catholiques y. ayoient fouffer.-- 
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dè S. Grégoire le Grandi Lîv.F. cfy 
tes. D.C forte, qu'on peut dire que 
comme le Diablefe fervît autrefois, 
des artifices de trois Impératrices ,, ^^«^^M^tùi 
qui rurenc temmes , 1 une de Licier oonaaica.- 
nius y. l'autre de Conftanttiis, & la: 
tfoîfiéme de Valens pour établir; 
l'herefîc Arienne en Orient, Dieu,, 
pour renverfer fur fon ennemy ilis^ 
Machines , &. le combattre de j(cs> 
propres armes, fe voulut auili fer— , 
vir de trois illuftres Reines , ClotilT 
de femme de Clovis , Ingonde é- 
poufcdcS. Ermcnigilde , .&5lT1iço-» 
delinde femme d'Agilulphc pour 
iànâiiier l'Occident en converti£^' 
fant les François du Pagainifme , 5c: 
en exterminant lArtanifme de ÏEÙ' 
pagne., &. de l'Italie , pat la couver- 
fion des Vifigots , ôt des Lom-- 
bards. Mais comme la Religioii} 
n'empêche pas que les Princes.^ 
Gbréittens^ ne- (ê puiilènt faire lai 
guerre , quand ils croyent de bonnes: 
toyen avoir une caufe légitime, S*. . 
Gicgotre ne lailla pas api es cette.* 
hcureufcconYanon ^ de. foui&ir. dcs^ 
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. p6 _ Hïftoîre dté Vontîficat. 
Lombards à pca prés autant; qja'cHi^ 
faifolc auparavant j en voicy la 
raison. 

ûcpiûs cjuc les Lombards s'é- 
tolcnc jettez dans ritaiie y il y avoîc 
«oû jours* eu guerre eniïe eux ^ les 
Romains ^ excepté' dans quelques» 
bons întcrvaUcs » ou- (olr par la foi- 
bleiTe des* Exarques Lieurenans de 
rEmpcreur qui icnoîcnt leur Ceiu: 
s^ Rav^nne, Toit par leS' diflcnfkHis^ 

tui troubloient (buvcnt TEcac des 
rOmbards , pendtant les dix ans d^'in>- 
tcrrcgne qu'il y eut dans leur nou- 
Creg-i i.Ep. Eunpirc, on fai{eic de tcnis c» 
31 ind lo. rems qaeliqttfi petite paix qvû ne du- 

V£,^^l^<^^^^^^^ q^'^^^ ^^^^^ Gre^' 

4^?^ i7t- goîrc fut cleu Papc^ la Gacrre avoit 

reconvracncé fous le Roy Autbar 
qui avoicpouffè (es Conqueftes fin: 
fcs Empereurs Tibère &c Maurice 
jufqu'aux extrêwtcz db ritalic* 
Âutbacis étant o^rt, Âriulphe Duc 
©u .Gouverneur de Tofcane eut le 
commandement de ion armée > i 
laqjuelle apnt jpiat> Tes troupes , & 
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àe S. Grégoire le Gr^nd- Liv.î. <>7 
Celles de Nordulphe 'Gouvernent 
d'une autre Province , il paflà le 
Tibre , & s'aUa prefenrèi: devattc 
Rome. 11 mit tout à feu &c à £àng 
aux environs ^ tandis qu'Aroges 
Pue de Bencvenc ^ qui agidbit de 
concert avec liïy , defbloit tout de 
^bn^cô^é dans la Champagne 4lrà- 
lie jufqu'aux portes de Naples qu'il 
^étoit fiar le point de réduire en ion 
?poavok, n'y ayant point ny de 
•Gouverneur ny de forces dans la 
Ville pour la défendre. Tant l'Em- 
pereur Maurice & fon Exarque de 
Ravenne , avoîent mal pourveu à la 
•ïêureDe de ce peu qui leur rçftoit ea 
Italie. .' - - ' 

Ce quMl y a d'étonnant cft que 
Rome étoit pour le moins autant 
•dépourveuë de tout ce qui étoit ne-- 
^eiïàire pour fa défeniè. Car TE- 
xarque en avoir tiré prefque toute ^H^^^l^^ 
da gamifon pour s*cn fbnîfier luy- abUrus eifc. 
même dans Ravenne , dont il prc- ve,rquî hL 
• ftoic plus de foin que de Rome qu'il rcmanfcranc 
ièmbioit avoir abandonnée } fie k '^^^.^^^ 
/. Partie^ Z 
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tLxiZàù Soldars qui y rcftoieht du 

ffr accoroiDo Regioicat de Thcodofc fils de i £m- 
dam,5catfti- percur , qu'on appclloît pour cela 

bus civtias a 1 ucodoiiens , comme nous diLons 
paccm non Fi aiîcc Ics Dauphias , étoicnt 
du rubiiftec h meoDiatens de ce qu^ils netodchoient 
1 t.*.;. 51- jiea4c letur ibîdc, qu'on ne pou- 

voit qu'à grand** peine les refbudrc 
à ùàtc lagardc* Outre que n'y ayant 
' ni arn^es, ni machines , ni vivrçs 
' dans la Ville , nî rîcn du tout de et 
que Ton doit avoir pour défendiç 

• ÛRC pince , elle eût infallibicmçnt 
t.T.Epij. ixi prifcû faint Pierre., comme Iç 
india-*dib. fou vent faint Grégoire > n'çn 

- çût pffîs la pyotcétion empç- 
' fhant lennemy de s'en rcn4iç 
Hmaître* • 

^ Pans cmetxtrêmité le faint pQa- 
/ tife ne trouva point d'autre raoyeri 
fe délivrer d'un fi grand danger, 

• que de coin en rer Àriulphe , & d'ob- 
tenir de luy la paîx , quoy qu il en 

• dût coûter. Il y avait déjà quelque 
tems quM prcflbic Romain Exar- 
quç de * Ravcnnc de la Êàire« Mai» 



> 

• », 
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^le S. Grégoire le Grmd. Lîv.I.^ ^9 
cet homme (btemenr fier , qui ne ^ 
Içavoïc, ny ne pouvoic taire la gucr. co$ noftros 
re , n'ayant ny force ny habileté, ne Jjîffejljepat 
vouloic point qu'on luy pariaft de cem vctau U 
paix y de peur qu en Eiifant paroîtrc ^^^t^'^^t 
qu*ii en avoit befbin , il ne fift prc* • , 
judice à j(bn honneur > & cependant 
tout fe perdoît , & la paix que Vbn 
eût pu avoir d'abord à des condi- 
tions aficz tolerables , n^fc pouvoît 
prefque plus faire. Car Ariulphequi 
ne voulant que de l'argent étoic 
toujours preftdc la vendre, fe fût 
contenté d'une fommc médiocre, 
lors qu'il n*avoit encore , comme 
Duc de Tofcane y que les troupes 
de fon Gouvernement. Mais quand, 
il fe vit à la tête de l'armée du feu 
R oy ^ à laquelle il avoit joint toutes 
fcs forces , & celles de Nordulphe, 
&c qu'il ne trouva perfonnc en Cam* 
pagne pour luy refiftcr : il déclara 
nettement , lors que iâint Grégoire 
luy fit faire quelque proporicion de 
paix , qu'on ne devoir pas y Ton- 
ger 9 £ avant que d entrer en aucua 
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foo Hiflolre du Pontificat 
Ariulphus t^aîtc , 011 n ctoit tcfolu de luy don^ 
Auîharis & ^^^"^ y argent contant y non Icuiemcnt 
Nofduiphi qu'il luy faloît pour luy mcmc ^ 
libtdaii pre- uiais auiii Ce quc l oa eut du payer 
cariadcr^e- Roy Aiithaiis , &: .à Nordulpiie 
aïiquid pour ODtcmr -a eux ^ s ils cullcnt. ctc 



loqui de parc prefcns > la paix qu on dcman- 
ji/32. ■ doit , ce qui montoit a des lon1nfie$ 

cxcciïivcs qucrExaique n'a voit uy 
Icpouyoîr ny la'ydlontéde fournir. 
Et neanBioinsûint Grégoire voyant 
que il Ion ne faifolt promptcn.cat 
la paix tout iétoît perdu, entreprit 
l'avoir même à ce prix. 

jBfcsift. ibid. ^^^^ ^^^^ écrivit à Jean 

Arche vcfque de Ravcnne foa grand 
amy , k conjurant défaire en forre^ 
>ar Tes for^s mDpuftraaces , que 
'Exarque luy permît de traiter avec 
Ariulphc , en le chargeant du paye- 
ment de Qi fomme dont on conviea- 
jdroit dans le traité ; à quoy TExar- 
ijuc condeCcendit.enûn ^ voyant d'u«> 
lie part qu'il ne luy en coûteroic 
rien, &de Tautre qu'il n'ctoit point 
du tout eu état dp la Q u^ei; 
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^^(^)|î|e,J[e^^ Il cft (an* 

dwaté-^s^flcz clifficile à comprencirtf 
, QQmmein ce laiat Pape puc^ s acqui:^ . 
* rcr d'une (i grande obligation douC. 
s'éroit chargé ^ &à laquelle ' 
JfEmpcrcut &X011 Exarque auroienD 
QU bien de la peine de fatisfaii e. 
. ; Le çciripotcl dç l^Eglife RomàiH 

; ^fable par leS\^g^crr^,çQi)ti{ittêll^ 
/ i^ili Tavoîe ir defolé«.^S'oii pacûpioi-; 
' né ne co.:ilirto*t qu'au' revenu de- 
cectaincs'tetres qu on luy avoic lai(^.^ 
fées en Icalie, en Sicile, eu SardaKv. 
gnc, PQ, Afrique: 5 & eh quelques^; 
autres Provinces, pu ilarrivoir fou- 
vent que CCS terres étant màlculti-'" 
vécs durant la guerre .rapporcoienc 
fort peu. D'ailleurs une grande 




iivTCls gue nous avonç^de Ion Rcr^ 
giftre font pleins de Lettres qu'il; 
écrivoittà fcs DiacréS , & àfes^oit*» 
diacres qui avoientle foin de ces he« 
.ricanes y leur ordonnant de diftri-'* 

1- llj; 



uoi Hifl-olrc duPr^ntificat 
buer des focnncs notables au Veu- 
ves , aux Oî'phelîns , aux Monaf- 
tcrcs , aux Pauvres honteux , & à 
tous ceux qui avoicnt bcfoin dcfc- 
cours dans leurs neceffite* prellan* 
les. Ce qui appartcnoit aux Papes 
hors de là étoir fort cafucl , n'étant 
que des oblations que les Fidèles 
leur faifoient voloataiietncnt pour 
leur entretien ^ 6c quelques aumô* 
nés déguiCées £o\is le nom de pre- 
fens, que les prefonncs de condition 
leur envoyoientde temsen tems pour 

V honorer S. Pieae,'&J. C. en leur 
peribnne ; &: néanmoins cet admU 
rabic Pontife eu: Tame fî grande,- 
que fans rien retrancher de «s cha-^ 
ritea, il s'engagea, avec une par-^ 
faite confiance en Dieu , à fatisfiire 
pleinement Ariulphe , comme il fie. 
cnobrcnaat ia Paix qu'il luy falut 
acheter à un fi haut pri x . 

^ C'eft ce qu'il remontre agrcablc- 

^^^^^^ ""^ ^"^ï^^ occafion à Tlm- 
' viginii au pcraciice Conftantine femme de 
fcjîcm Maurice , ca Uiy difant -, Uj a déjà. 
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de S.G'regoire/e Grand. Lîv.I. 105 
*i)ingt-fept ans cfue nous fommcs icy ^'^^^^^^^ 
entre les épées des Lombards* Il nefi mtcr i Ji>aa. 
pas neceffaire ans mur vovh falTions «iorum gia- 
connoure combien cette i-gl'fi àe Ro^ quibus quam 
me leur donne tous les jonrs . afin que *b hac 
fHiJJions vivre fé^tmy eux f/f^adunîs dic- 
qHelqite Çenreté^ vom diray reliiez crogan- 
Mfnten un mot ^ eftic comme hs Em^ cos viverc 
perepi^s nos Mûtres ont dans lewr ar- po^ïiniiis, lug. 

' J> r • ^ Ti gcrendi non 

ItaUe dHx environs de Raven- i\xni. sc.lbrc- 
ne m T^éro^er des ^tit^^es etnlfo^^r^ inauci. 
mt ^ pa'-tiCHUirem^nr iùîns me pref^ kx^cmi^^m^ 
Came occafîw . ce em il faut totee les "''"^ D * ni« 
/ ^//^f pm^'U (likpjta're dss troupes : ^\i\x\^tl^vdA\ 
je Cnis au(ft ^ cette Paille en femhla^' cx«ci-.u.a 

jf r i rr* T - • • - ltih« laccl. 

vies occnftons leèi^ F r^for^er tfHt p^ye UdUm hï -ct 
ceqa'&n m:ts d:>n mie po'yi ^'noHs laifi cauiiv 
(fr wvn^ Cependant celte E^hfe ^ui bas qu^ dit. 
e(ir obVgét d* fowmr en tnhm tems "^^c'f?^^»^^ 
ce cfHtlfitHt poHT la jHbJîjtnnce in h^c urb.» 
Cje-cs , dcsMon^îftcreSydes Pan^ ii^jcauîis taii- 
, rj^ rf'/ pent Peuple , cr par comtn ego 
^c;^/ efi- contrainte de contrit • ^ 
* ir/^^r iriccfammem^ dé fi grojfes Jom- dX^u^u^t- 
m^'sd^a ponrfatisfair.e les Lom-* ^^^^V^ 
bards > fe voU encore, accablée de cetu licis^** Moaa^ 

1111 
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*btî!*'po"uf^ ^^^^^^^^ ^M^^ion cfht eftr commune Oi 

a:que infupcr 

tùHtes lesEgUfes^ pa - ambition dun 

dcfinemcr ex- qnclUs n'ofcm s'en pLindrc. C'cft:, 
pendic, ecce Jcaii. Patrîàrche de G©nftan- 
îiiiim Ectic- tinople qu ii parle, &. dont nous*. 

«ï^^ffiot l^'^^'^^^ b«^-'fôc. ee. qu'il 
quzde hac îaut maintenant quon Içache, cft^ 

SiSwîlt *l^^^fî^^^ G^'^go"^ fi^ l'-^ P^ix- . 
lùm &ciîttnt, ayec les Lombards, qui ayant tou- 

SSr^îSiï'' ^^^^^^ argent,, rctircrent cn^ 
Hiunu. Tolcanc, & laifierént en tepos les. 
**Mikî p-,x RP^^aip^' Mais^ ce. repos, ne du-^ 
fuisduétAcft ra gaeres parla mauvaife couduitCi- . 
quim cum ^ pcu.dc foy de rExarquc- 
inTufci.i po- L^ct homme.qiu n etoit pas grand- 

âiipeodio fe- dreflc , Sc^voit encore plus de nw-. 

> fourberie &: de me- 
51. iÈAv chancetc,, tyraunilanc dîune cruelle^ 
'nM%tLï' "i*|;'icrcles pauvres Romains par fcs , 
diomiMRctma. rapine» > & pius ena>re.pat (es Of* 
ÉcCÎS ^"V"*^ luy^cedoient point en. , 

mûr» loquL 

toutes fprre» de méehaticctez , & fur 
«iS!: ^^"^ ^" cette exécrable avarice, qui- 

nuis* Dre Virer j ; /• i . i .n /• * 

uBJcn dico , dçloiolt CQUte la. V.iile. De, forte. 
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d^e S. Grégoire le Grand. Lïv.h 105 
qucGint Grcffoîrc , en fc plaicrnanc 

/ . . t 1 *• . nosnialiua 

de cette impitoyable tyrannie a un gi*dios Lon> 
Evêque qui école amy de TExar- ^v^ardôrum. 

que, ' ne' fait point de difficulté de benignoics vî* 
direiûu'il ne peut exprimer la aran- ^^aarur hofr 

j. ^-^j *■ ,ti rr^ rr tes qui nos 

deur des maux qu ilenlouttre je intcnmunt; 
vous diray feiilèment en mmot.a^ "îî^.^"' Rciiu* 
joute-u ^ éfuejA maUce a notre égara .jamos maii- 
l'emporte par dêffks la cruanté des '^^^ • ^^pJ* 
hombards^ & ^ne ces pers & impr- ucîis incogi-- 
toyables ennemis quinourmafficrenK 
nous Jeifiblent encore plHsjupportahles ore^.LA-^^p* 
qne les Officiers & les ikees an il ^•'«''•fiP H-- 
nous envoyé ^ & (jhi par leurs $n/H- paui.Dîaco.. 
fikes & par leurs rapines mus dévo- J**^- Longob. 
rem & nou's'confiment. ' *^ ç6[î, 

Qi* céc Exaiquc. ayaat fçcu pra- cunupiap^^.. 
tiquer adroitement durant la^Paix ccdcKomaiu 

^1 ^ T f 1 civique miU- 

quelques Gouverneurs Lombuds*, tcsaWatifunCf. 
dont ïl corrompît ia fidélité , s'en «tPcrufium 
Vint de Mvenne a Rome , a la ta- marcuaa cft.. 
veur de la paix qui luy en laifîbit^''^5'^-+-^f' 
libre la . communication. Apres en ^ Mihi pax 
avoir tiré prcfque toute la Garni^^^'^^^^*^ 
fôn , il s*en alla fondre tout à coup Kone< batdis 
Ûu: dies Placcs^oùuil.avoit iiuclUften- j".^ v;^'-- 

liai une uUu» 
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toS Hifiroi^e du Pën 'ificat 
Rcîp dîfpcn- ce , & principalement fur Pcrufc ; 
i^d.. Ville très niiportaiitc qui liiy rue la- 
pauL diac. çht^n^cnt rendue par le Gouverneur • 
l-4t Maurition , & où il mît pour la * 

dcfFendrc les Soldats qu'on sjyoîc ' 
tirez de Rome , qu il cxpofoic ainli * 
aux infulces d*un piiiflant cnnemy, • 
qui ne manqucroit pas de fe venger . 
de cecce perfi.He. En effet le Roy 
des Lombards Agilulphcn eue pas ' 
pliicôc appris que Romain avoîc- 
rompu la Pâîx , qu'il ibrtit de Pa- 
vie , avec une fort bonne Armée 
qa'il tcnoit roûjonrs preftepar u*ic • 
, bonne politique , pour fc maintcnii: ' 
, ' dans fes Con:^uc;]:cs & après avoir 
aifément repris ces p*tîrcs Places que * 
RofUain, qui n ofoir tcni* la Cam- . 
pagne ^ liiy avoir furprifcs , il afllîe- ; 
ge Perufc , la p.end ci peu de - 
jours , fair trancher la rêcc à Mail- 
ritîdn qui Tavoit trahi ; & fans 
trouver perfbnnc qnî fût capible' 
, de luy- rcfifter , il paflê le Tibre à la 
• • v|.têcc de fou Armée vicloiieafc , &C* 
* ' . V va mettre icSiegc devant Romc|-* " 
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de S. Grégoire le Grand. Lï^A - 107 
On fçait alTcz qu'une des grandes Greg.I.<. pf. 
occupations de faîne Grégoire, écoit 
celle de Ja Prédication, de laquelle 
il ne fe difpenfoir prefquc jamais, 
non pas même durant fes maladies 
qui ecoienc prefque continuelles , 
ny dans la foule d'une infinité de 
grandes affaires , dont il écoit la 
pluiparc dutcms accable , comme il 
le dit en l'une de fes .Homélies* Car 
là après en avoir fut un long dé- 
nombrement , il dit y en s'excuûnt 
dece qu'il ne prefchVit pas û bie.i , 
qu'il le dcvroît,.& le voudrait j 
Comm^^m voi4le)ivous cfue monpm^ Cumîwque 
vre efprît partagé , & c-^mmt ?n'< en ^'^^ ^ 
m ' lie pièces , entre tant à oGcapmom fcini diîa- 
fî différentes ^ ait U te/n$ de rentrer ""^"^ 
un peu en iHy-meme , ymr fe recueil- ad fcmee. 
Itr ^ en fe donnant tout entier a la ^k'i^"' rcdeac, 
P éiication ^ & pour n'abandonner pVxUci ione 
jamais lefacré Aiinifiere de la pa- ^o^i'g^^ » 

f * • * p ofcrcndi 

^ vcrbi Miai- 

Et certes comme il éroit perfua- ^^erionon rc- 
e , aiiili quoii le vOiC en piuUeurs crej^.yom* 
endroits dç lèsouviag-cs, que robli- *; £v 
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iô8 UijtoiredH Pontificat 
gation d'un Paftcur de PEglifc ou^- 
d'un Evefqué^ cohfifte principale-^ 
ment en deux points , dont Tun eft 
l'inftrudioa & h nourriture qu'il' 
cbit à Ton troupeau / pat la Prédica- 
tion de la parole'de Dïeu ; & Tautrc'* 
une vie édifiante^ qui donne de la' 
force & de rcfficacc à fes inftruc-- 
tibns : il joignit admirablemefit Tun' 
&.rautre par la lainteté de fa vie,* 
& par fes Prédications continuel-' 
les. Il ne fe déchargeo't point de cet 
important Minifterc fur un autre,- 
& ilnc ctoyoît pas que pour être le»' 
premier des Evcfques , il fût ç-' 
xempt de robUgation qu'ils- ont* 
tous d milrùire leat$ peuples pat 
eux mêmes, ou du moins d'en être- 
capables , avant qued'êcre élevez à 
UEpircopac , afin de s'acquiccr de ce* 
devoir , Se. de prefchec de tcftis en 
-tcms en certaines occafions. Un' 
Evcquc en Chaire pour peii qu'il 
parle, expliquant gravement & clai- 
rement quelque texte de l'Ecriture, 
édijgc &, touche plus fou Peuple,; 

m 

/ 
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iie S.-Gregoire le Grand. Liv. X. 109 
^quc ne fcioient ccnt.de fes Dele- 
:gucz , en ccmpMknc toate une 
grande hairepar dus difcours étu-* 
.diez , dont ils ft chargent avec 
grand' peine la mémoire » pour la 
décharger , en faifant , comme il àr^- 
xive aûcz fouvent , ^çaucoup de 
hïmi Se peu de friiit. ' 

C'cft pourxeia que faînt Grégoire 
itout Pape qu'il ccoit , ,&c plus oc-- 
xupé qu'aucun Pape ne le fut ja-; 
mais y exerçoic par luy-na<me cc.di-' 
vin Minlfterede la patole j & il l'c- 
«erçoîc en£.vêque, en expofantPE^- 
triture d'uiie ma4:iicre (blîde & Chrê. 
•jticnne , qui dcvroit erre le modèle 
^es Prédicateurs , pour ae pas don- 
ner en de vaines déclamations de 
Rhéteur ^ ny en àcs raiibnnemens 
humains , .& de fauiïcs fubtilitez 
de Philofophes, ou plutôt de So« 
phiftes , ny en certaines libertez trop 
licentieuiês de la Satyre. Les Pre- 
.dications de S. Grégoire font bien 
fcloignées de tous ces dctaurs. Ce 

iju'ii yamroit à fouhaittjcr eftqu'eU 



lîo Hîftotre du Tontîficar 
les euiïcnt eu de la fuirc jufqiA 
maintenant dans fcs SucccfTcuis. Ce 
feroit aujourd'huy le plus beau fpe- 
£tacledu monde, jfi Ton voyoît un 
Pape monter en Chaire ^ ou prêcher 
dedefTus Ton Thrônc quand il officie 
pontificalcmcnt , comme S. Léon, 
&aprcsluyS. Gregoireprefchoicnt 
dans Rome. Mais quoy ? les uiages 
peuvent changer félon la diyerlitc 
-des tems & des lieux. Il n'y a même 
prefque plus qu'en France où Ton 
voit des Evêques qui yrêchent , & 
où, pour l'ordinaire , les Evêchez 
fe donnent à ceux qui ont fait voir 
parleurs Sermons qu'ils ont reccu de 
Dieu leralenrdelaPredxation. On 
y voit même des Evêques qui font 
des Cônfcicnces réglées pour inftruî- 
rc ceux qui font commis pour ea- 
fei^ner les autres. • > 

Sur qi:oy je diray hardiment que 
je ne cioy pas qu'on me puifl'e accu- 
fer de flarteiîe, C\ je dis qu'il ne s'eft 
jamais rien fait de plus admirable en 
ce genre que ce que nous aurons vu 
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de S.Grcgoirc le Grand. Liv, 1. m 
dcpuîs trois ans à Paris,, dans la 
X graiici'Salc dç l* Archevêché , en ces 
'graiiJcs &: dc6tcs Conférences qui 
r s'y font faites , (urles matières les 
plus importantes de. lîi Dcélrine de 
i'Egl ifc. Car après que de célèbres 
Podears fcfnbloicnt , avoir épuUc 
par leurs longs & fçavans difcours, 
tout ce qu'on pouvoit dire fur le fujec 
qu'on avoir prop.ofé : Monfeigncur 
François de Havlay nôtre Archcvc- 
quepreganr la parole pour icduiie à 
. l'unité , qui cft infcparable de la ve- 
ri(é, tout ce qu'on avoir dit ^départ 
. & d'autre pour ou contre , y ajoû- 
toict9ntdcrouvelles & belles cho- 
les , avec tant de, grâce , dç force 3^ 
d'éloquence \ & de clarté , que tou- 
te cette fouie de gens fçavans .qui 
Pécouroit avec admiration, croyoît 
n'avoir rien oui ni rien appris aupa* 
ravant, & après ce qu'on vcnoit 
d'entendre de la bouche de ce grand 
Archevêque, on ne pouvait plus rien 
ni oiiir ni apprendre dé nouveau fur 
cectç matière. Voilà fai» doute que^ 



^z^i t Hifloire Tontijicat 
que chofc de plus que ce que fit alors 
5. Grégoire qui fe contenta de prê- 
jcher fans en venir à ces forfcs de 
-Conférences. Mais ce qui met ce 
Saint Pape infiniment par dcfliis 
tous ceux^qui fe font jamais engagez 
xlans la Prédication cft-ce que je 
vais dire. 

iGrcg-praeTat. jj prefchoit au Peuple ces b elles 
Xzcchicl. Homélies qu u nous a laiiiees lur le 

Prophète Ezechiel , & comme il eut 
fait la douzième où il n'ctoit encore 
qu'au commencement du Chapitre 
quatrième, on apprit qu'Agilulphe 
.Roy des Lombards avoit déjà p (Té 
Je Po, & marchoit droit à Rome en 
refolutionde l'aflieger. Il crut d*a- 
l^ord qu'en un tems iî fâcheux , & 
dans la multitude infinie des affaires 
qu'il alloit avoir fur les bras en une . 
Si grande occafion, où il faloit pour- 
voir à la feureté de la Ville & don- 
ner ordre à tout , il lui feroît impofll*- 
jblcdefonger encore à faire des Ser- 
mons, pour achever l'inteipretation 
, d'iUie Prophétie de laquelle il lui rc- 

ftoit 
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ftoic encore prés de qaarance-quatrc 
Chapitres à expliquer . Cependant le * 
peuple croit fi ravi de voir le Pape cti 
Chaire, exerçant par Iiiy-mêmele ' 
miniftere de Prédicateur » & fi char- 
mé de la beauté des Myftcics qull 
luy devclopQÎt,en interprétant en {k% 
Homélies cette admirable Prophc- 
tîCjqiieftnsfonger à re?(ticme<lan- 
. ^^r où Ton fç Cl ou voit , il le fiipplia • 
de continuer encore quelque tems,&:.' 
de prendre la peine<le luy expliquer 
du moins en quelques Hômcllcs la' 
dernière* desr vidons dd ce Prophète , Oc ftltcm êx*' 
contenue dans les huit derniers Cha- J;"™^^^^^ 
pûres,&qul cft plusobrcure& plus cunaisaftyi- 
difficile compreadrt: que toutes ^--^^^^^^^ 
les„ autres.- ponî dcbaifict 

Ce bon Paflèur;totit àccâblc^d'af-^ 
faites & de foins qu'il ccoit >'en cet 
crrangeèmbaîras où il fe trou voit de * 
rattcnted'unSicge, pour le fourica ' 
duquel il n'avoic ri. a du tout de ^ 
pteft>nc put néanmoins reûftcr à cet ^ 
ardenc défit que fon troUpeviuiuy té- - 

moignoit^, de recevoir de luy une fi-^ 
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deliciciife nom rkure. Il fît donc àt 
nouvelles Homélies fui: la dernière 
viflon d'Ezcchiel, comme {on peuple 
Pavoit dcfi'c. Maisîl nefur pis fort 
avant dans (on travail qu'il fc vie in- 
Vjefti dans Rome plr P Armée d'A- 
gilulphc, qui après avoir pris Pcru- 
le.vint incctrclc Sicge. Il n'yciit ja- 
mais rien de plus lamentable que Vè- 
rat où cette grande Ville fut bien- 
tôt réduite pendant ce Siece. Cette 
caûsniaiîiiv s hirieute Armée de Lo nairds s étant 
«Aiiosrcatût, répa'iduë tout aux cnvirons,de(b!oît 
^iHnuScmp toute la Campagne ^ pillant^ iacca- 
ti ntfndan- gciint^ rcJuifant en cendi es Bourgs , 
Hom.u!1n' Villages, M ai fons, Pakis^maflàcrant 
Eacch. rançonnant les autres} capci- 

ita ur ocuUf vant ceux-cy , renvoyant ceux-là 
rJmT$''"'^^'^s la Ville les maijs coupées:&: S. 
more canum Grégoire dit luy-même qu'il voyoît 
'ZT^lnT de fes propres yeux de dcaiisJesmu- 
«jui ad Fran raillcs Ics Roiiiains pris à la Cai-npa- 
H^J^'lVn. gne, liez comme des cliiols, & ca- 
le?. Crcg.1.4 rraînés lacordeaucou pour être verj- 
£i>„i lad.,}. Bfclaves au de là des Alpes. 

Les chofes nailoieac gucres mieux 
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' dé S.Gregoïre le G ^ani. Liv.I. iij 
atr dedans , où tout et oit dans une 
étrange conftci na£ion,fans pain, fans 
armes, Gns foldats, prciCque coiitcla 
ganûron en ayant ctc tirée par TE- 
xarquepour hmcrrreda.is Perufe, 
le-Magiftrat ni le Bourgeois, n'ayant 
fait aucune provifion durant la paix 
qu on avoît rompue fi mil à propos, 
&'fi brurqueme it ^ sH tient ne pou- 
vanc entrer dms l.i Ville,dont toutes 
les avenues écolent fermées, & occu- 
pées par les Loipbards , enfin n'y 
ayant aucune apparence de pouvoir 
clpcrer aucun fecouLS ni. de T Exar- 
que, nîde l'Empereur , qui fembloit 
avoir abandonné tout le foin des af* 
faircs d'Italie. Puraiy tant de mlferes 

S.Gregoiretout occupé qu'il ctolt à obfijîouroî. 
donner tous les ordres qu'il pouvoit ^ harbaricus 
dans une h gramTeextremite5&: quoi; ccrvicibus - 
qu'il fut allez fou vent tourmenté de i -nniinebjr, 
Ja goutte , nelailloir pis de trouver mcn iiiudce^. 
du tems pouf compofcr les Homélies^ bearum > 
qu 11 prectiojt alon peuple^ goriam. s, 

C'eft ce qu'on ne peut affez admi- Rcmard 1 1. 

ter,. & que lîcinara Qi ut qu il de- ^u^rcn. 
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Il 6 Hîftoire du Fôntificat 
voit prapofer comme uii rare exctm- 
de au Pape Eugcnc,afin.dc.robliger, , 
[uy qui n'éroit pas?à beaucoup prés ; 
fi occupé que S .G rcgoirc , à trouva: 
commeluy du tcais^pour l'employer; 
• à de rcinblâblcs exercices , Ç\ 'dignes-, 
du Vicaire de ccluy . qui diç dana (on ; 
Evangile qu- il à éf é envoyé de- fofi 
Pjere pour Evangelizcr les pauvres;» 
Maî^ enfiii les mîfcres croiflànt tous . 
lés jours , ôc;la V4llc< étant fur lc«.- 
ppiiit d'ccrc piifej, Sv, Grcgoii c fut- 
, contraint , . après /à voir prêché la , 
vingt-dcuxiémc Homélie , de laiilcr. 
tout ce quîîeftoit êacôre à cxpofêr 
dé la vi fion du P copiiece àcM. pren- - 
drc congé de.fba peuple , pour s'ap-^ 
• ^ pliquer^ tout entier a. chercher les \ 
WRfn?^rr»iin* voyes de le tirée de la dernière ex-^ 
• tréniitc oà il ic^voyoic : mifcmblc-- 
' • naent réduit; 

Il n'y avoit qu'un feul moyen d'y - 
reîiffit^qiii étoit d'obtenir la paix dU'i 
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* dê SlGregoirelé Grandi Liv.î'. lir/-^ 
que Toa n'eue osé rcfperer. Car ce: 
prince qui n'en vouloit qu'à TExar- 
que Rûaiàiâxjtttavcnc rompu la paix: 
contre, touc dcoic , en furprcnant fcs 
places , &; nullement àS. Grégoire,^ 
pour lequel il avoir beaucoup d efti*- 
rac & de rcrpcâr-^fc mît bicii-tôc à k i 
^laifon» fc Uiilà facilement perfua* 
.der par les . pullEntes leiViOntranccsi 
- quciuy fié ce Pontife* En effet il of. - 
fric fui; le cliamp.deforr bonne grâce/ 
•de faire- une paix générale, qui fût: 
ipQUC tout rEmpirc^à lacondiciom 
»du monde la plus ralfonnable 5 fça- - 
voir poucvcu que l'on fift^ jufticc- dc:f 
pA^rc & d'autre, qu'on luy. rendit tout: 
• ce qu'on avoir pris fur luy* durant k < 
là paiXjâcil s offî:ir aufE defon cote : 
.'^réparer tout le inal qu'il fe trouf-- 
veroi4: quefcs gens auroicnt fait fur : 
lés terres de l'Empire lavant la Gucr- - 
re., s'en rapportantau jugement des c 
, ai bici es qu'on ^liDiriroit, 6icg.l.4.Efçr. 

S; Grégoire. trouvant qu!il n'y a^ *^aiid.i}.^ 
.voit rien de plus jufte que cetce pro^ 
ppfiiion^ en écrivit piompccmcat à.^ 
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î iS Hlfiroi d:é Pontificat 
rExavqae , &à Se/cre Tua de fcs 
Co XcUic s qui avoit !c plus de pou-^ 
voir auprès de ib.i Maîcre , le lup- 
pliant de £ûie ci force qu'il y coii-^ 
fcnrît au plutôt , & qu'il accep- 
tafl ua ofF c Cl ra^foii iable , de peur 
qu'on ne raccufaH: un jour d'à 'oir 
refufé la paix geacrale (i ncce'îàirc. 
àrEnipirc,ei ce teins ou il croîr 
(ans forces i & durant laquelle on, 
pourroît rcfpiter , & fc r^uicctrc en, 
état de (e niîeux defFendre,fi jamais- 
la guerre recoaimcti^oit. Au celle, 
îl hiy donnoîr avis que fi i'E^carque^ 
refufoit de confentir à des co.idi- 
tîons fi. équlcobl^^s , le Roy des 
Lombards promctcoit de faTc une 
paix p irticuliere avec les RomiiaSy 
c * qui raettroîc Rome en repos &c 
en feuï'cté,. mais que bien d'autres 
Villes Se ftijecs de rEmpîuce i fouf- 
fxiroient p.ir une cruelle guerre qui 
les ferolt tous mi/crablemcnt pcuir* 
Cependant comme il n'y avoir plus 
dcquoy fubfifter d\ns la Ville, & 
q.uc Ton ne pouvoic attendre la ré- 
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de S:Gre^oire le G^and, LtvrI. i 
po.ifc de i'Eîurque & de Empe- 
reur , fins s'expofer au d.ip.gcr ma-^ 
nifcfts d'ccre contraint de Ce rendre * 
àdifcretioii , S. Grégoire, pour f;u- 
vcr Rome , convint avec AçilulpKc 
d'une paix particulière avec les Ro- 
mil as -5 nu cas qu'on ne voulu ft pas 
accepter la générale. 

L'Exarque ayant rcceu ces avisne 
manqua pas , avant que de répondre j 
d'en écrire à l'Empereur , qui par un 
étrange caprice , n'étant point du 
. tout evî pouvoir de fliirc la guerre 
aux Lombards, ne voulut point la 
piix qu'ils iuy offroient, à des con- 
ditions Cl juftes. Bien loin de cela il 
' s'en prit à S. Grégoire, & luy écrî* 
vie tout en colère des Lettres tics- 
des-obligeanrcs, dans lefquellcs (ans-^ 
avoir égard au mérite &c à la dignité 
d'un fi grand homme ^.il le traite Ep^jVinits, 
, d'homme ûmple & de peu d cfprit, 
& luy reproche en fe mocqujint de 
luy, (on peu de lumière ôc d'habileté, 
de s'être déjà par deux fois laifl^ 
tromper pat les Lombards ^ bcai^ 
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coup plus ûns &pius adroics qiie lui; 
C'cft une chofe que Tcxperience a 
' âîic coauoicrc de touc itïXkSy qu'il a'y 
a point d hoaneftc homme, particu- 
Uercmenc parmy^ les Grands , à qui - 
ces foi tes de reproches qui touchent 
refpric ne foienc extrêmement fcn-*- 
fiblcs. Oa fc fâchera moins d'être^' 
tenu pour un méchant homme\, que : 
pour un bon homme au feas qu'on> 
donne d'ordinaircà ces paroles, pouç. 
marquer an petit e(prit^ L'on aime; 
mieux rcfllme dcJ'cfprit qu^ celle * 
de la volonté , parce xju'on peut te- 
piirer les défauts de celle- cy, mais*, 
nonpas ceux de celuy -là. Car une- 
méchante volonté peut desreoir bon-^ 
ncen fe corrigeant, vîials un petit ef-, 
prît ne peut jamais devenir grandi 
cfprit. Voilà la caufe du chagrin ^ 
qu'on a d^etre taxé'demanquemcne 
d'cfprit. 

Ego îg^tur ' Saint G rc^oiic tout grand Saint * 

««I m Scre- ,.r / . ^ ^ . - , 

niffimorum qo il etoit , ne put néanmoins s em« - 
p^înorum pêcher de témoigaer dans la réponfc " 
Âriulp bi ar- q^ il fit a la ^ettrc «c 1 Empereur ; ^ 
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de 5. Grégoire le Grand. Liv* I. Xit 
qaay qu^avec beaucoup dcrcfpc6k , cufUde:ep*us 
quil nc^ trouvoit nullement bon p^^tf^ 
qaon Ty cur traité de la forte, picxden jn* 

JluandfnaSeremfmes Maitres^lcut ^ï^^^^iiS 

dît- il, m appellent Jtmple dans leurs quia fjfaai 

Lettres jpourtn être laiÛé fHrùfendre *PP-"«'' 

aux arnfces d Artulphcyleft tout 

videte/nih mefontpajferpoHrHnfot. 

Mais il fait bien connoicreqa*il n'c-- 

tôit rica moins que cela , en luy faî^ 

(ant voir clairement » qu'il avoir fort 

bien travaillé pour le bien de TEm^ 

pire 5 & que tout le mal qu on fouf- 

fioic n'étoit venu que de TExarquc , i"'^ «'^s 

. r y \ 1 qui intra eivu 

pour avoir h mai a propos rompu la caccm fu^us. 
Paix qui étoit fort bien faite. Et "J^""^ 
pour celle qu u venoit de faire genw cvan. 
avec Agîlulphe , afin de (auver Ro* ^us , quxfi. 
m: qui s en alloit perdue lans cela, cuipabiicsedè 
ce que pourtant on luy reproche , ^^^^""^"^1 
comme u c'ctoit un grand crime : il 4.^£p.7f.'iii- 
luy dit qu'il fôufFrira patiemment 'î* 
tous (es reproches , pourvcu qu'il ne ' 
s'en prenne pas , comme il Êiit , à 
ceux qui ont fait avec luy tout ce 
qu'ils ont pu jufqu'à 1 extrémité ^ 
Tme 1. L 
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fi^ ffifiro ire du Pontificat 
pour la dc^enfe de la Ville. 

Ainfî 5 par la fagc conduite de ce 
faint Pontife , Rome fut délivrée de 
ice ^icgc qui Talloir rcduii^ encore . 
un coup fous li puiflànce des Barba- 
res^ & jouît de la Paix pendant quci- 
ijue rci»s Car après ces petites Paij: 
qui duraient peu , on reprénoit fou- 
vciit.les Armes , tantôt par le man- 
quement de foy des Romains, qui 
vouloienc profiter drtoutes les oc<^- 
lions qu^ils rencontroient dp rcprciv 
dre les places qu^iis avoîent perdues^ 
& tantôt par la perfidie des Ducs tc 
des Comptes Lombards , qui états 
comme des petits Rois.ea leur$ Gou^ 
. verncmenSjfaifoientdetemsen tems 
ou la guerre ou la Paix » comme U | 
leur plaifoit , pour s'enrichir par Tii- 
ne , & par raatr* , m faccage^ït 
tout le Païs durant la guerre , & sa 
vendant bien chèrement la Paix » 
qu on n'obtenoit d'eiix qu'à force 
d>rgent > Se enftn ^arce que bien i 
fou vent ce À^toicut que des Trévi» j 
qu on Êiifoit pour peu dç cems > au 
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de S. Grégoire le Grand. Liv. I. 1 1 j 
lieu d'une Paix qui de fa nature doit 
être pour toujours. De ibrte que 
durant tout le Pontificat de faint 
Cregoire les Romains n'eurent jprcf^ 
que point .de repos , étant de tcms 
ca rems invcftis , afîîegez , & dé(b- 
lez par les Lombards /comme il s en . 
plaint en piuûcursde fes Lettres é- ^^^^ j^ ^^^ 
•tritcs après cc têms-là , & mêmc8o/iib. n/ 
dans celk qu'il écrivit un peu avant 
fa mort à TEmpereur Phocas, qui 
ne fut pas plus en état de les tirer de Lib. r £p. 
cette oppreffion que fon Prede- 
-tccflfeur 5 tant les Empéreurs étoienc 
foibles. Aufli dura- t-clle encore prés 
de deux cens ans , jufqu'à ce que îcs 
François 9 que Dieu par fa Provi- 
dence , avoir deftincz pour ccrc les 
-vraîs Défcnfeurs de TEglife Romai- 
ne, la délivrèrent de cette mifere, 
«n ruinant ks Lombards ,& en len- 
richiÛànt de leurs dépouilles , (bus 
les glorieux Rcancs de Pépin & de 
Chrrlermgnc./' ; ■ 

Au rcfte ce qu'il y eut de plus ad- 
mirable dans la conduite de faint 

X ij 
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ÏZ4 . Hiftoire du Pontificat 
Grégoire en cccrc occaûon de la guer- 
re: c'cft qu'il mcnàgca (i bien les cC- 
pi:ics,& fçuc (i adioltement négocier 
Gfcg.1. 7,Bp. avec Agilulphe.qye nonobftantqu'on 
i.f*.u. 1. çût Tetofé la Paix générale , ce qui 

avoir fort irrité ce Piince, il la fie 
crfin heureufemcnt conclure, corn- 
7. ^ » iv»c on le voit dans fa Lettre au Roy. , 
41. Ag lulphe j & dans le icmcrcimcnc 

qu'il en fit àrla Reine Theodelindc, 
qui eftiniant & honorant infiniment 
ce Saint Pape,avoît agi puiiTamniCDC 
£ui refprit du Roy ibn mary , pour 
lobligcr à confcntir à cette Pau 
qu*'l propofoit , & qui croit ii ne- 
ctlTiirc à ceux-là mêmes qui Tavoicnc 
^ auparavant fi mal traité. 

Cependant comme on fut quel* 
que- rems fans figncr la Paix , & fans i 
la publier , faint G rcgoire , qui en- 
core qu'il ne fe mélaft que du Gou- 
vernement fpif itucl 9 (ans rien entre- 
prendre fur le temporel des Empe- 
reurs fes Maîtres» aimoit néanmoins ' 
1 JE tat comme bon fujet, fecroto- 
^. bligc de ne rien omettre de tout ce 
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de S^G'^esoireleGf'ani.Uw/. I. tij 
qu'il pourio'c concrîbucr feloa (a 
p.ore(Iion> pour le bicadc 1 Empi- 
re. Et craignant cnfulte que dans 
cette intctvalc, où Toa peuc alfé* 
mcat fc relâcher & s'cndoi'mir fur L. 7. Ep u 
raifeurancc d*ttnc Paix conclue Jes ^• 
ennemis ne prohcaflcac de cette né- 
gligence } il écri/it aux Ëvcques des 
Villes que l'Empereur tenoit enco; e, 
foit dans les Ifles , foit dans l'Italie, 
les exhortant à ne fe pas lai lier (ur^ 
prendre , S>c à jpc pas (buffrir qu'au- 
cun de leurs Ecclefiaftiques , (bus 
prétexte des immunitez de TEglife ^ 
s*exemptât d aller à la garde & d'ê- 
tre en hQàon & çn fentinclie la nuic 
fur les murailles 5 comme tous les $u fr^^^,^ 
autres ; ayanr apnrîs, dit- il, que plu- y^^^^ 
iicurs S en çxcuioicnt inr leur pio- nuUumrf'cque 
fcifîon de gensd'Eglife , & voulant p^f noftrum . 
que tous, lojrMomes , loit Prctres , aur ^ 
(cculîers » y foient également con- ' 
traints « afin que tous agiflant «Se al à^vig-hu 
veillant pour la fcureté de la Ville , p "a;ur ,ôcc. 
elle foit mieux gardée. Cela fait voir ^J^j; 
que quand il s'agit du bien publiçi 

T • * • 

L iij 
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ri C Uifioire du Pontificat 

de la fcurcté d'une Ville , pour lè 
fcrvicede (on Prince Icgicinic, il £uic 
que tous, fans aucune exception. 
Moines , Religieux , Abb'ez , Clia^ 
noincs, Curez , Prêtres , & Clercs, 
cbeïflènt au Magiftrat , en prenant 
les armespoui^repouilèL' les ennemis. 

C'eft aiiifl que le décida pa,r fon 
ordonnance faint Grégoire, qui fît 
enfin ligner la Paix. . Mais par mal- 
heur elle eut la même deftinéc quc" 
les ïiutres , & fut bien - tôt après 
rompue, par lartifice & la mauvai-. 
fe Çoj des- Ducs » & * des Comtes: 
Lombards , qui pioficoicnt bien plus 
de la guerre , que à» la Paix. 
>ius vcitra forte que le faint Pontife,qui fe plai- 
îr£iïu;u gnoif k même année à l'un de fcs 
de podagriz amis de £e voir fans ceûc tourmenté 
i:!^:;*' d« douleurs de la goutte, accablé 
gUdiis, ôcQ!« d'une infinité de foins , & per(ecttte: 

ÎSnÉs^tt" ^^^^^ Lombards^ ne goû^ 

ccflanicr pre- ta gueres la douceur de cette Paix , 
T^kt^to ^ qu il avoLt procurée avec tant de: 

peine, &c à loccafion de laquelle iL 
aroit été fi maltraité de rEmperens^ 



Pero aurem 
Ut pro nie eni 
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de S. GrtgoireU Grand. Liv. 1. 127 
Maurice. Or parce que ce mauvais 
ttaiccment qu'il eà rcceuc fu& fuivi 
de plullcurs autres , qu*il en Eiluc 
fbumrir jufqucs à la tnori: de ce Pria* 
ce i je crois qu'avant que de les ra- 
conter , Il cft à propos que je fafîc 
connoîcre en peu de mots la condi- 
tion , rhunicur , le gcniç ^ &: la îot^^ 
tane<kcec Empereur^ 




Simoc.itfa. 
Thcop h^n. 
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àfS. Gregoîrele GrAnd. Liv. II. 119 
Ua'y a point de vertus dignes d'un Pr»<i<înj,in- 
grand Prince , qu'à ce qu'ils difcnt, Sï.di" 
U a aie raie éclater dans fa conduire , àiM^cm • ani- 
avant & depuis qu'il fut hm^c-HZ^^^ 
leur i étant fagc , di(crer , de bonnes «lione 
mœurs, plein d'cfprit, & de .viva^' STpS*. 
cite-, pruident dans les Confeils , fer- b«iicquc cul- 
me & conftant en ce qu'il avoit u- j;*),Sî^*7r 
ne fois rcfolu, prompt & adlifdans ^ '9. «^y^j. 
rcxceucioD , n'abandonnant rien au *' 
hazard , & n agiflant que par rai- 
ion ; maître ide luy-mcme & de fes 
pallions , fur IcfqucUcs il avoir un * 
empire abfolu ; fobrc , fc conten- 
tant de peu , iaix>rieux , vigilant » 
adroit, brave Soldat , grand Capi- 
taine , lieureux à k guerre où il 
remporta de . grandes Vjâoires far Provkapjîf. 
Içs Pcrfes , & fur les Barbares qui fun\ffiS 
sxtoicnt jcttcx fur TEmpire en O- "Q^^» , 
rient, pieux, charitable envers les J^t?anqu^^^^ 
Pauvres , & fur tour grand Catho- fi^i^ *^'!»**^»»* 
lique, & rrcs-zelé pour la Religion fuTifLTcJûs' 
contre les Hérétiques qui n^ofcrenf ^oboïc fempcr 
jamais fe déclarer , ny rien entre- ^on?"m 
prendre fous fon Rcgnc. C*cft ce. tcmpott 
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i^(y Hifiolre du Pontificat 
tusharrerico que f^int Grcgoire témoignr luv- 
ticcfcunr. mcmc 5 cxhoftant les tvequcs a or- 
Crei i. 7 Bp. donner des prières publiques, pour 
"^PfoScrenif- obceuir de Dieu un long & heureux- 
rmo lucem Regnc à un Empereur , dont la vie 

pemore/fto^ cloit necclTaircpour le bien de la 
diofc & fer- Religion. 

qui^YaU^c ca ^^^^ ^ ^ uaifTancc , 

c|of viramri- ny au capricc du hazaird, ny au tu- 

uTif'Ti. niulted^unc Armée rebelle qu'il dût 

TEmpIrc, comme il eftfouvcnt au-» 
rivé à quelques autres* r mais à fôn 
mérite appuyé de la proceâion de 
Dieu , & à toutes fcs grandes ver- 
tu» qui rélevercni par degrez fiir k 
trône. Car n'étant que Ample Of* 
ikier datt» r Armée, il y fit de fi kc|p 
les chofes que TEmpercar Tibère 

»p!Si?rnd. Second , Prince «trcmement S^e ^ 

le fit Capitaine des Gardes , puis ûxk 
Principal Miniftrcjj enfuite le créa» 
Ce^r , i'aflbcia à i'Ëmpire , &C enfw^ 

ttigr: 1. f . donna fa fille Conllantine qu'il 

^ cpoufa un peu avant la mort de cet 

Empereur auquel il fucceda , comme 
iàint Thodorc Slcxota^^ le Patciar* 
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de iS. Grégoire le Grande Liv. II. 131 
ctefciint Eutychius le luy avoicnc c^^gor Pr^fb^ 
prédit j & il gouverna l'Etnpirc prés p sur. 1. y 
dp Vingt ans avec t^aucoup de gloi- s. Eutytln 
te & de bonheur-- 

Ce qu on luy peut reprocher eft <^r^g |- 4.i^f- 

i)rcniieicment que les Omciers dans- . * ' 
bs liles de, Sicile, de £o^(è , & de 
Sardaignc' nccabloient tellement, 
d'impofts & de tailles le pauvre pei»^ . 
pie 9 que quelques-uns étoient con- 
traints pour payer leur taxe de ven- 
dre lears enfans; & les autres n'éa . 
pouvant plus defcrtoient leslâes^ &c 
^ftilotent^éttcrparmy lesLombardsC 
Mais outre qu'il ne (i^avoit rien de . 
CCS dcfordtes , dont faint Grégoire le 
il avertie > il né j»cifQk rim dacouc 
de ce qu'on tîtoit de ces Iâes.> le laif^ 
•âfflt à TExarquè de Ràveiitie y pcMtr 
donner ordre le mieux qu'il pourroic 
aux affaires de lltalîe qu'on luy a- 
^bàndannûk. Oaluy peat auâi juC^ ^ 
tcmcnt reprocher cette grande faute? 
qu'il commit liir la fin de ion Re* 
gne, de laquelle nous parlerons en>. 
£bn lieu ^ 6c qu'il abolit ^ en acce^ 
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1} 1 Hiftai dn PontificM 
tant 9 com ne de Li iiula de Dieu , 
cctteccrangc puaido i qu il fabît cti 
ce mo.idi avec ^une conftancc plus 
qu'Héroïque , & très Chrêcicnite. 

Voila queifat TEmpcrcar Mauri* 
ce > que Jean le Place a eu grand 
. tort de trait<n: comme il a fait , ea le 
faiikac paflêr poar un tres-mcchant 
Iwmnie, & pour un Tyran, parce 
qu'ayant écé aupararaïc grand amy 
de faînt Grégoire , dont ce Diacre c- 
aivic la vie plus de trois cens ans a« 
prés i il eut depuis avec ce Pontife 
ces démêlez. dont noasparlons-Tant 
il impoLtc à un UiiUricn de ne fe 
laiflcr jamais préoccuper ny parTaf- 
fcAion^ny pu U haine, qai ^quaiid 
elles ont pris une fois la place de la 
vàCon ^ 6c de h vérité , pour conduis 
te Cl plume , (ont comme ces miroirs 
trompeurs ^ qui reprefentent les ob-' 
jets tout auctement qu ils ne (but en • 
eux-mêmes. ' 

Pour moy qui n'ay nul fujetdft 
haïr Maurice» & qui y quelque dé- 
votion que jayc à faint Grégoire , 
fçay fort bien que les Saints dons le 



Digitized by Google 



de S. Grégoire le G^^nd. Liv. L i)) 
Ciel n'approuvent pas la flatterie de 
CCS faifcurs de Lcgerdes , qui veu- 
lent on canoniic toutes leurs ac- 
tions , & que Pou cfoyc qu'ils 
ctoîent impeccables fur la terre } je 
d'ray de bonne f y ce qu'il ine fem- 
blc qu'il y eut de bien & de mal en 
la conduite de Tun & de l'autre, 
au fujct de ces conteftattons qui les 
brouillèrent cnfemble. Ounc celle 
que TOUS venons de dire touchant 
la paix faite avec les Loipbards , il 
y en eut trois autres trcs-confîdera* 
bles ) dont la pretnierc fut à lk)cca^ 
fioa de la grande cjuercile qu'il y 
eut entre Saint Grégoire & Jean 
iejeûreur Patriaichedc Conftanti- 
noplc 5 qui ne vouloit poînt fc dé- 
faire du iupetbe titre qu'iUvoit ptis* 
de Pacriarche Oecuménique , qui'^ 
veut dire uniferfel & général Mais 
pour bien faire entendre ce grand 
différend , il faut que je reprenne la* 
cboîè de plus haut , en remonunt 
jufqu'à Ton origine. 

Il eft certain qu'^u temps dtt 
grand Concile de Nicée » & prés de 



i 5 4 Hiftoin du Pontificat 
foixanteans encore après, jufqu'aii 
premier Concile de Conftantinoplc, 
îl n'y avoir que trois grandes Chai- 
iCondl. Nîc. rcs Pacîiarcalcs qui enflait JuriC- 
^' 7' dîdion ûir toutes les autres Eglifes, 
thacune dans les limites de fcn Pa- 

tïîarcat , fçavoii: les troisxjue rA- 
•poftre Saint Pierre avioit fondées 
' ' * <dans lé« Capitales des tttM par cks 

ÀM monde fous l'Empire Romain , 
Rome en Europe y Alexandrie en 
-Afrique , & Antiochcen Aâc« 
Car pour FEglife de J-erufalem , elfe 
ii*eut )u(^iics m Concik de Calcé- 
doine que le titre honoraire de Pa- 
triarcale 5 & la feance après les trois 
premières , n'étant alors qu'un iini* 
plc Epifcopat , fournis au Métro- 
politain deCeiarée > par appd 
au Patriarche d'Antioche. 
581. premier Concile de Conftan- 

tinople qui fè tint cinquante^âx 
ans après ccluy de Nicçe , fous le 
^rand Theodofe j les cent dnquan^ 
te Pères , pour honorer la Ville Im- 
périale , firent un Canon , par 
quel ordonnèrent , Qutfm Evè^ 
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4e S. Grégoire le Grand. Lib. I. i 
^/^^ dOToit les prérogatives dkon^ 
^Jfptr après r Evè(jue de Ro7ne ^ farce ^^*T<irntQ- 
efHclle étâit la nouvelle Rame. Ce 
lont la les propres termes du Ca- ^ ^^^ç^^ 
non i de forte que par ce Canoa ^JV tï^J^ 
d'Evcque de Conftantinople fut fait 'c^tia! raF-nTtf 
non fcukaient Patiiarche , mais ^^^^^ 
auflî le premier des Orientaux , & '".^^^'^i^î 
«cmc qaelquc . temps après celai;, ^"-x^, 
Thcodofc le Jeune à la foliciration P«^i/. 
jdu Patriarche Atticus , qui furprii: 
la .Rcl^on de ce Prince, de en. fa fa- cod . luftmj 
vcur u»oy , par laqueHe, en vcr^ ât/hT^p"': 
tu de ce Canon. 9 il Juiy, attribaoii: ^* socrau 
les Provinces de Pont , de l'Afic ''•^^•'^^ 
Mii^eure ^ & de la Thrace. ^* ^«o ad 

. Mais comme le Pape. Daraafc, Grîgo?* 1.^^ 
êc les Patriafches d'Alexandrie 9 & ^p- 

'.d'AntiocKe ne voulurent point tç^ 
cevoîr le règlement de ce Canon 
«ttmttaire à celuy de Nkée » &c beati^ 
coup moms cette Loy du jcu^e 
Theodoiê ^ laquelle après la more 
d' Atticus n'eut aucun câfet : le Pa« 

. .triarchc Anatplius foixantc & dix 
am aptes , fe trouvant appuyé de 

4a &v£ur de Maccîcn. de Pulche* 
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1^6 Hifleire du Pontificat 
tiZj Scàa Seoat , qui àifîftcrenc au 
Concile de Calcédoine, 6c s'intc- 
rcflbicnt foi c à la grandeur de leur- 
Egliie de Conftanarople , agit û*. 
* adroitement qu'il y fait paflcr le 
Canon XX VI II. nonobftant lop- 
poiition que les Li^s.du Pape y 
firent. 

Par Canon les fix cens Pcrcs 
non feulement renouvel Ici cnt celuy 
deConftantinople, mais ilsTexpri- 
fl^cQC en certains termes cm|l Ictren- . 
dent incomparablement |pis fort. 
Car au lieu qu'on ordonne iettle<% 

SS'^ Aft^f^ "^^"^^^^ ce. troiûcme Canon de 

On.* i«. E Conftantinople , que l'Evêque de. 

vasr. hift. ^jjç Ville Impériale ail les prcrOr. 

4. gatives d honneur après le 1-^ape,, 

on veut dans le Canon vingt- 
huitième de Calcédoine ^ que la 
Chaire de Conftantinople ait le*, 
prérogatives égales à celles de Tan- 
cicnnc Rome , & qu'elle foit avan- 
tagée comme elle , dans les chofibs 
Ecclciîaftiques , ét^t la féconde- 
après elle : de forte que comme l'E- 

veque de Rome , pai: U ptécQgadve». 

de 
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de S. Grégoire le Grand. L b, 
de fa Primauté , a lurifdiûion fur 
téas les l^tcriarthc^ , celuy de Con-s 
ftantinoplc l'ait auflî , aprcs le Pa- 
pe, fur tous ceux dcrEglifeOricn* 
cale. En même remps , ce Concile 
luy aflîgiia pour fon Patriaichat le* 
Diocefe Ponrique » * l' A^atique au' 
delà dU)Bofphore. &c celuy de» la 
Thrace en Europe, outre les Pro- 
vinces Barbares , c'eft à dke» celles 
qui écoienc ho;s des liaiitesdc TËm- 
pire. 

Le Pape S. Leou, pli^iîeurs de 
fcs Succcflcurs , & les Patriarches 
d'Alexandrie &d'Antk»che; 
pofercac à Texecutionde ce Canon 
comme étant contraire à ladifpofî- 
tumde celuy de Nkée. Anatolius 
mê;ne &c rÉnipcieur Marcicn , Ce 
foûflfiettant à Sainte Eeoti » aban-^ 
donnèrent leur enrreprife 6c leur ... . 
pourluire. Mais enlin les Eveques Rrcviar. c u. 
de Coiiftantinople , appuyez du J^*^- n^vcU» 
pouvoir des SucccfTeurs de MarT 
cien , firent valoir ce Canon qui fut 
auchorifé par les Lois Impeiiales» 
& ils fe foat toujpuf s ^ depuis ce " 

Tome L : M 
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13 8 ^ fliftôire dn Tontl fient 
temps- là ^ maintcim& ca U potiCei^ 
iîon p^iiiblc^dc ce titre d'honncut 
4Bc de ces droits , que les Papes mê- 
me ont eoân apptoavea^ > comm^ 
'On le voit paiiTEpîtrc de Saint Gt^ 
ntt aux quatre Paeriarches , dans 
quelle il don^e le^icmier iangà> 
xeiuy de Conftantinople. 

Mais^ces nouveaux Patriardies 
n'en, demeurèrent pas là , fèlou le 
génie de rambition , qui ne re^«. 
îde jamak jia honneur acquis y.vaè^ 
roç coritre fonefperancc, que com- 
bine un d^ré qui luy peui; {êrvir 
à moncer encore plus haut , |u{^ 
qu'à cequ'on.arriveàun point d'e- 
levaûon ^ pu l'on trouve fouvent 
: un précipice ^ au lieu d'un foiidç 
étabUilèmcsiCi Ceux-cy donc qui 
• ayoicnt reccu les dernières cette ^ï- 
gnitc Patriarcale , fc voyant tour 
a coup élevez par ce Canon de 
: Calcédoine par dcffus tous les Par 
triarches d'Orient , prerendkcDV 
atiûi d'avoir en vxirtu. de ce mémo 
Canon toutes les prérogatives cga- 
1^ à celles du Pape ^ pour 1» po^ 
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de s. Grisgoi^ele Grand. Lib.IL 13^ 
ètt tiâutnoins ibtis luy con(c- 
qucmcncDt Taas p&èjadice dcia Prl^ 
mauté fur toute l'Eslifc qu il a de* 

i^oic dmn% Ëc c'eft- imic cela que les 

«Patriarches prirent les preaûcrs dà 
tons le fupcrbc titre de Patriarche' 
Oecumenkiae , c'eft à dire uoivefi^ 
fcl , ou gênerai ^ parce qu'ils vireat 
Cj^^^VL Concile de Calcédoine , 011 

-l^avoic . iblenindilemeii& donné .aii 
Pape S. Léon. ^ 
£h effet |c trouve que ce &t aa 
Concile de Calcédoine qu'oa enan*; 
ploya pour k première fois , le nonx- 

* ^"^Oecuménique y qu'on a< depuis 
donne à tous les Conciles Gcue-^ 
rottx*. Cap ce fut là qu'en Paâïon 
croifiéme les Piètres les Diaacs» 
de TÉglifc d'Alexandrie, qui étoit 
tae&tt alors la lecohdedes Pacriac^ 
cales y .prefentant leur Requête >h 

\ ce Concile , auquel Saint Léon prc- 
âdoic par fes Légats , doniiccenc àii 
Pape ce titre » en s'adreflant Lluy^ 
én ces propres termes , comme s'il; 
eue été piefent ; Ah tm-Sam& ^ 
treS'hmrenx Patriarche OecHmcm-- ^«^^^^1 
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140 Hifioire dnPontifiçét 
»i«i»iiS«^lif 4e ta jimnâc' Rome Lee^f. Je 

îri3ï« «o*ivc aufli qu'en la même aûioa 
AiPFTi. troifîcme , & en la fixiéme ^ les Lcr • 
fruT'*^*** gats du Papcnparienc de mciue ça j 
Pcr vcncran difant Icut avis , cc qui fut appi'ou:. 
t'nfc'm fyS^ vé du confcntcmctît de tourle C oa- : 

eu. VI Ronianu 
ToiitiHciobla 



cuAi Romano cilc. Et c'cft poui Êcla mêmc > qi^ 

• _ j*-. r. ^.'1 !.. 



i' Bp. 50 Concile de Carccdoinc , mais que 
'* ni le P^e ^ni pas ua^de iès Succc^ 
fcuis ne voulurcac jaixi^is l acccpr 
tcr. *^ ' * 

Xes Patriarciies de Gwftantino- 

[>lc , quicroyçnt avoir droit , fcloii 
e Canon vingt-imltiéme de Cal* 
cedoinc , de participer apiés le Pape. - 
aux mêmes titres d'hôaneiir , & , 
aux mêmes prérogatives qu'oaiuy 
attribue , ayant donc trouvé qu'on . 
Tavok appelle Patriarche Oecurne* 
nique en ce Concile , prirent ce titre 
^ui leur fur en effet (bavent défeié 
par les Empereurs , & par les Cou-^^ « 
ciles. C'eft ainfî que dans un Con- 

.c|le tenu à Conftaatinople la pre^ . 
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de s. Grégoire le Grand. Liv.ll. 14 1 - 
mierc aiinnée de TEmpire de Juftin, jjg. 
TEvêquc <l€ <k>nftantiaopl€ Jean 
troiliémc fut toujours appelle Pa-fi^^ R^^i^f- 
trfarchc OîîOimcniquc , comme ÏM^ni?' 
nous rapprenons de ce qui nous ref - Aa. 1 . 
te des Adles de ce Concile ^ ainfi-» 
qu^s font rapportez dans an autre 
Concile célébré contre Anthime 
dans- la me rc V ille. Juftiiiien S uc- <?^- 
ccffbur dcl'EmpcreurJulBn appelle 
aulïi fon Evcquc Epiphane Pa- 
triarche Oecamemqu^; & au Con^ * 
Cile de Coiiftantinoplc ibus Men-»- 
nas , ce Patriarche s'intitule Arche- j^^* 
yéque de Conllantinople la tloavd- 
k Rome , & Pacriarchc Oc:umc- 
ni^tie ; & dans les Aâes de ce Con- . 
cik il cfb coiU fds hoiiQié de ce 
même citte. . , • ' \ 

Mais celuy quiie prit avec plus • 
d'éclat que les autres , dans un Co.i* 
cilc gênerai de tout P Orient, qu'il 
avoir convoqué fans la participa^ 
tion du Pape , fiic Jean quatrième 
Patriarche de. Conftantinople (m^ 
pommé k Jeûneur : celuy- là même 
avec lequel Saint Grégoire eut ce 
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141 /iîfiolre du Ponttficdt 
grand démêlé qui le brouilla fortf 
avec l'Emperear Maurice. Suc 
quoy en ufant du droif de PHiftoi- 
re , qui doit avoir la liberté de re« 
chercher exââement , & de dire en 
fuite la vérité , fans rien déférer à la: 
paffion , eh faveur de qui que et 
vtm \ je croy qu'il me fera permit» 
de dire qu*il ne faut pas que l*a* 
roour & la vénération que nous* 
. avons pour la mémoire du grand S. 
G regoire noas préoccupeteliemetity. 
que nous prenions aveuglemenr {bu 
party contre fon advcrfaire, fans^ 
examiner le fond de la querelle, le 
mérite de la pcrfonne , & ce qu'oh^ 
peut dire pour fa dcfenfc. 

Quant à ce qtii regarde (à peribn^ 
ne , de laquelle on ne peut juger que 
P« * lêé^ cfcu vrès , commedn juge de 
î'arbre par les fruits i il eft certain 
qu'on n'en peut dire que beaucoup 
de bien , ^prés le témoignage des 
ïoanncs fane Authcurs tres - digncs de foy de 
vir incftima^ ceux-memes qui ont écrit de Ion 
biiis abftsAcn. tcmps y & qui uous en patient com. 

fjrnis to«afi- n^c ^'tta -plus iàints, & des plus 
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de S. Greg. le Grand. Llv. II. 
granits Hcismes (k ion (îecle. On mus»&e. 
luy donna le fumom de Jeûneur. TSipc^Et 
parce ^ di{ent-ils, que c'étoit un^^^^- 
hoinœe d'une incroyable abftinen^siS 
tjCj d'une près gjrabde aufta:ité de^»^» Maur. 
we , qui avoir renoncé à toutes for- Sie^quondànv 
tes de plai/îrs , &: qui s'étoit acquis ^îM modec 
l'empire abfolu fut toutes les paf- ïj! 
fioris qui peuvent troubla le repos, leâus, iiiequi- 
& la tunquiiité de l'ame , écaut S, t^S^J 
humble , & niodeftedans fon main- t»us .atque je* 
ticn ^. dans fes habits , dans fes p*. '^^Z' î 
-rDles, & dans Tes aûions ^ fort affi^ Ef. 
Al à la prière , où il répandoit avec 
krmes devant Dieu ion cceur , ^ 
qu'on pouvoir appcller le doniicilc' 
de toutes les. vcrtiis , mais fur tout 
de la mifericorde envers^ Iqs Pau- ^^'''K 
•vres j aufqucls il donnoît tout, fans s^)phron Ap. 
fc rien refiîrver que k PMvretc ^^"i ^^^^^ 
qa ii aicnoir paflionncment > mais 
pour luy feul , & qu'il ne pouvoir 
foufFrir dans les autres quUl enri- ^ 
chiilbit eh fc faifant pauvre. 

En effet comme après avoir ré- J.SI'k^I . 
f^dudans le lein des Pauvres tout Niceph. cai. 
6n rcvemi, il eut emprunté de^'f," : 
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1 4 4 J^^fio ire dn Poni ijicat 
rÈmpcreur Maurice une gcofle 
fomme d argciit pour continuel: fçs 
aumônes , & qu'il n'eut pu acquit 
ter ceccc dette avant (à more :^ ce 
Prince , qui avoic (on obligation , 
£t faire une exaâe c .cherche de tout-- 
ce que le Patriarche pouvoir avoir 
laillcde bien , Coit en meubles , foit 
' en argent. Mais il fut hiea fuc^. 
pris d apprendre ^ qu'après avoir 
cherché par tout, an n avoir rien 
trouvé dans fou Palais Pacriarcal 
Nihii aliud qu'une pauvre couchette de boîs^ > 

îcncaum^u/^^^^ une méchante couverture de* 
gneum ic*u laine qui ne valoir rien>& unç 
îuTnuuIuf ' vieille robe malfaitc & route ufée. 
pretii, ac dcu Alors MAutice admirant la vertu &c 

%imiâi. forr bien pay déchira fur le champ 

fou obligation , & ht porter dans 
fou Palais Impérial tout ce beau 
meuble qu'il eftima plus que tout 
fon Thrcfor. De forte que pendant 
Cam fe divi- jout le Catéme il quirtoit fon Ik 
graûam inde magnifique , pout couchcr lur la 
r^ff^pwtt*» dure , & dormoit par dévotion fur 
utatciur. ^^^^^ pauvte CQttchçttç de /impie 

bois^ 
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^ de S. {jreg'.H^fànd/i:i\^. II. 145 
bois, cfperant obceoir de Dieu de 
grandes grâces par rintcrceflîoa 
d'un fi faint homme. AuffiTEgU- 
Çc Grecque Ta toujours révéré com-' 
me un Saint , &c en fait mémoire 
dans (on Menologe , le vingt-cin- 
quième d' Aouft. ^ • ^ ^ ^ ' 
^ Voilà quel fut ce Patriarche; 
qui joîgnanc la doctrine à la pieté ^ ' 
fit entie autres beaux ouvrages, 
qui ne font pâ's venus jufqu'à nous^ ifij. Hîfpaî;' 
un Livre du Baptême , quMl adref- ^« Script. Ec# 
Ùl au même S.Leandre Archevêque ^ ^ ' 
de Seville, à qui Saint Grégoire^- Wo"n.ia 
dédia ùs Morales fur Job. C'eft 
auffi de luy que les Grecs ont ceccle- 
JbreLivre peaitcntiel qui fut allégué 
làvec.grand éloge au feptiémc Con- 
cile , &t dans lequel , quoy que 
ies pénitences qu'il aflignf à chat- 
que péché (oient incomparablement 
^.plus rudes , que celles qu'on impo- 
Çe aujourd'huy : il s'cxcufe pour- 
^tantdece qu'il relâche un peu trop 
^e l'ancienne feverité , difant pour 
Xa juftificarloni , que .celuy à qui 
Tome L . V N 
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4^.^ Hi/hûreduPMtifiéàt 
Dieu. par ïa mifericorde a dbnh^' , 
ic'pôavoÎY de lier Se de délier , peut- 
auâij pat la mçmc âutôrlt^, s'il 
veut cftte indulc^ênt , diminuer les 
iwtnes^ i|usuid U voÎMlne- grande 
eontridoa ^iUns ic Pceclimi: <^ Ce 
confeflc. 

. -Ce 6ic au l;efte■tltl^^emeIlt fixait 
iâ vertu , jU jfa dq^rinc , Csa^ 
^actute mtxic ceG(miinma^datiàn»> 
qee .oc .gtafid Homme, qai ds . 
Moine de ^aint Bâille aràk été (tk 
Diacre^. L'Eglife de.Qniftanite9«! 
pie , fiit choiû" par l'Empcrcuc Ti*. 
-, i»r« 1 1'. ' Piiiitc tr«fage trea** 
' ' y^itoeu^ i pour ^cce Patriarche ea 
iaplafe du S. Homine Eutychîus^ 
lois (^ue Saitvc-Gr^b^ étiMtenco 
te en fa nonciature de Conftantii:^'- 
pie. Cg fut là qu'il cotmat foSi 
;raiid tDCKÎije dont il parle honora^ 
tlemeocjcn pluAeursdc Tes Epines^ 
, . 9c (iDeuiietement en celle où H 
d«c, quo ftu. rend un témoignage irrcprochablfe 

fa grande humilité, par laqucl*.^ 
"^fS^U il ÇDùt çe qu'il put poufic: 
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de S, Greg.le Grand. Liv. II, 
^pêcher l'efFct de fon éledion , & fugére volue." 
qu'on ncrélevât fur le Ti;Ônc Pa- ç;;^'', g,, 
triarcal. ^ 4 iS/^' 

Or aptes avoir fait connoître Û 
perfonnc & fcs bonnes qualitez 

^^u on ne fe fût jamais arifé de iuy 
.contefter , s'il n'eût .été brouillé 
avec Saint Grégoire : il faut que 
j'examine maintenant à fond quel 
ctoit le fujct de leur querelle , afia 
que nous voyons , (ans nous laifÈr 
préoccuper par |c grantl nom de 
Saint Grégoire , en quoy l'un ou 
l'autre pouvoir avoir ou le droit ou 
Je tort. Car il ne faut pas s'ima- 
giner que même les plus grands 
Saints , tandis qu'ils font au mon- 
■dc,ne foicnt pas compris comme les 
autres hommes dans la Régie gé- 
nérale , qui pofe en fait que tout 
Jiommc crt fujct à fe tromper : voi- 

donc dequoy il s'agit. 
J2> Jean le Jeûneur fc voyant Pa- 
ttiarchc de Conftantinople contre 
fon gré , crut que , comme toutes 
des vcrt.us s'accordent , cette pro- - - 

N ij 
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. , fJîftaire du Tontificat 
• . fonde Humilité , & ce grand mépris 

du monde , dont il avoir toujours 
'' ' fait profeflîon , ne dévoient poînr 
du tout l'empcchcr de conkrver 
fon rang , de rendre ce qu'E 
croyoît devoir à cette haute digni- 
té 5 qu'on ne luy avoit pas confiée 
pour la trahir , &: pour laifïèr per- 
dre fes droits. Et certes on ne peut 
douter que ce ne fût là aulTî la ma- 
txcmpiam xime de oaint Grégoire ^c\vti après 
iiQbis oiun-' avoir produit ce témoignage de 

miliutem rc o2L\ni raul : Puts^HC jejHul ^potre 
ncamus in Gentils , fhonoreray mon Ji^inif^ 
mcn ordins /^^^^ y S exprimc lut ceia par ces ex- 
noftri digni ccllcntcs parolcs, V Apotre nom 

utcm fcrvc r J 

nms in hono- wo?2tre par J on exemple cjue nopts de- 
iz , quawnus ^uq^îs çarder F humilité dans le fond 

nec in nobis j /r >^ • ^ • 

humiiîtas ti- notre ame , & maintenir nean- 
mida ncc ère- moins notre rang , & notre dignité 
ba^ %^t^YA. dans Us honneurs cjui luy font dus: 
4.1^^.16. ind en forte cjue ni notre humilité ne fe 

rende pas trop timide^ ni notre éleva- 
E^^agr. L ^- tion ne nom fajjipa^' devenir fuperbes. 
^' Suivant cette maxime le nouveau 

- 5 /• Patriarche qui fc vit en poûèflioii 
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piifîble 4e la Pcitnauté 6ms 
Orientale, en vertu du Canon de 

* ■ - . 

qui de droit divin dans l'EgUi^ 
;^nivcrfcll€ dont il cft lé Chef, ctnt 
>j^uvoîc aiTembkt vtn Cûucilé de 

tout r Orient, comme il fit, pour ju- 
: gerdc la iCaufe de Grégoire Patrîar*- 
: chcd'Antiôche , accufédc certains 
f^^ïîmcs , dont il f af déclaré innocent 

4ans ce Concile. Et pfltrâc que jeaa -^t-^ 
] }c Jeûneur ne doiitoit nullement .^'^'-''^^^ 




' Dcr 



ilr ôëàti vès, & au x titres d^Oiineur 
p^^«0£^és lujr, & que ic titre de 
'^^fttriarche univerlel n eut ete dctcrc - .i-f 
liâ S. Lcc»i dans ce Côncile: ii ne * "^^^^ 
I^anquar pas dé le prendre , comme 
'.Sâvoicnt déjà fait plufieurs de fcS 
" (èjnwS'j & de s'iiitif iJkr da^ 
jtf-pcarioh, & dans les Adçs 
cTbn Cohdle, Patriarche ©ecattaéi J 
ique. Or c'eft ce que le Pape Pela- preg. 1.4. Epi 





l^e fécond Prédeceuêur de S. Cre- ^''•«pi;? £?. 
;ok6 trouva il m^vais , qu^ il çip pcUg, e?. 
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touB lés Aûes de ce Concile , à la rS^ . 
fctve de h S cnccncc que l'en y afwt 

Dliccmmn f**"^^*" ^^''^""^ Patriarçlic4' Aor 
vetèqui juxta tiocùe. De plusi|i en Tcpric tres-aî- 
moiem pro grcmenc Jcaii )c.J©ûfleor', iUaivit 
'.uL f.fKn.*'^<^s içs^Eveques qui «voient af. 
dis piiiïimo- /ifljc à&n:CoûcijLe.tt86- erandé hs^ 
lZTm^.^^,<^onz,, luy, & il luy défendit 
inh*rcb4t , pcinc d'excoiTimunication de plus^ 

wttro MKta & a fon Nonce refidant à GMiftan^ 
SiSÏTô' twopie^ ottnmBhiqiier avec luy 

Un ne içait pasf.€&otte JeaBr .fc- 
J ... ' ; • Jeftncur répoadit à cela. MaisUeflt 
- , ; ' «cruioijw{»n«V^nilcg<fe cesm 
, ' naces, foie par orgueil , .41s. par. piw^ 

iomptiwiveowinclc veut S. Gre- 
lpirf , ^ comme l'avïMiir IVoîr dit- 
après luy un peu trop affirmative. 

«ent daaa»nK>n HiftQireduSchifme 
des Grecs , foit parole dsmc qu'iK 
croyoit avoir de fe maintenir dans la 
poâèifîon QÙ iliètrattvQlt : il retint^ 
. toujours iàq^ualité&.fQa.titmd' Oc- 
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de S.GregAeGrand. ÎAW.lt. 151 
. cumenîqiic ; & il le fît avec tant de' 
hauteur, ou plutôt avec tant d'afFcc^ 
> ration , que dans les A des d'un Sy- 
3 iiodé qu'il envoya à Rome , auquel " 1*)^^^;, 
^1 avoit condamné d'hercfîcunPic-— , . o-l . . 
' trc de Calcédoine qui en apjpella au 



I Pape, il fe nomnie prefque à chaque --^a 
-*îignc Patriarche Oecuménique. ^ 

Et e'cft là ce que. s. Gi-egoh-e ne;:^"^^^^'!'- 
put nullement foufFrir^comme il pa- ncm vcrfura 
^roît en 40UZÇ ^e ft>|p2tres i l'Eni- p,,,i,,ch^» 
pereur, à 1 Impératrice,à ce Patriar nomUnt. i. 4. 
- chc , à ceux d'Alexandrie & d'An J^^" 
■ tiochcyaux Evêquesdc l'Eglife O- * î-^ -v.^; 
rîcntale , & à fon Diacre & à (on 
NonceSabinicii , dans lerqucUes ilL. 4.Ep 5tV 
entreprend Jean le Jeûneur & écrit <^Ep! 4;^ii! 
contre luy de la manière du monde ^^^^'l'J^^ 
V. ïaplus vive &: la plus fortc,comrac f.^7o!Ynd"i! 
s'il s^agîflôît en çe point de contfo- !• "•^P* 47^ 
Ycrfe du renverremcnt de toute l'E^' v- ' • 
glife , & de la ruine entière du 
Chriftlanifmc'. C'eft pôurqùoy il 
importé que je l'éclaircifle dans 
cette Hîdoire , en démêlant net- 
Moment cette qucftlon^ & faifant '' ^ 

' N iiij '^^"^ : - . -^i^ 



ïfi Hifioire du Pontifiai %^ 
voir cnfuite à quôy aboutit csxXè^ 
grande quereUe qttî fiiifoic tàttt 
bfuit en ce temps- là , & qui cono^v 
mit « cncoTc prés de dciftc cciis 
rEglife de Rome avec celle de l'Oi 
rient, après quoy quand on fe fu 
bien entendu-, U iè trdUvaqtw t 
çtoicnt d'accordi • ^^tm^i^^ 
-, La chofc^au rcftc n'éft pas dîffi# ; 
dk. ll'&iic feulemeRC j:emarquei^ 
d'abord que ce* d^Occumeni^ 
q»eoi^uatimfeL v iMnfttft* da'Grel|j^ 
êÎKpiij^ii qiri .âgnific la- terre h 
bitablc , cft im nom équivoque 

ambigii, qnir / ctimim^ pliiiîeufs^aii^ 
t.rcs de cette natiiré ipt lit iÊ ta pr^fiv 

en pliifieinr&^1^âtis«€$*iAi^^ 
Ijuy peut donnel^• PremietemeaË. 
donc en difant Patriarche aniverfc|jlf- 
Qnvpjçiutv^ç^siD^e ' ee^^^^ 

vecCelleHkat^piÉ mimàm ^ éiq^ 
Cie/ qui. regarde le gouvernement ge%^ 
Qcral de rEglife, les Caufes MiiÉfÇ»:' 
jf^iitm^SctAes^ jugttpwBas par Àppdl#i' 
;%Cpjidçaiej>t. celuy:qaiavpou^a^ 




atffcgard du fpiritucl , fur une par- \ 
tie confixicràbie de la terre, cri prc- ' 
nant la ^tk)pxim le roue ^ par uiid ^ 
figure auèz cotnmune à rEcrituic>'Hier. în c.t^; 

verfa terra y tom U terne , a'caw^^//^fb^^^^^^^^ 

tend quelque- fois quia toot un pays,- u Univcrf i 

canimeonie peut vcMr dans k,Çom-^ ^^Ep; 

rtientairc de Saint Jérôme' fur le h- 

Glmpitire -treizième d'kârc 3 fiô' 

cSemnic Saint @regp 

ftie que l'Empereur commande 

to^ \srmm^ ^ c'çtt à iferc, à cette ^ , 

pà^;tii; :ài mo^^de qui compore ce 

€j^on* appeHe PEmpirc* Romain:- 

ienôji par cp mot d'uaiverfel y . ^ 
on pourroit entendre celuy qui Cc^ 
jNMtrfinitEvique ou Patriàr^shed^^ 
^ inonde, tous les autres n'étant 
dans hùi^ Eglifes ^ue fts Vicaires* 

• . JPouî le premier de ces trois fens^ 
<^t cft *a;i&u«enietH . trcs-ntf ufel-^- 
m &ç peut nullement douter que 
•€* ne fût cduy dit^^ Concile dv 

^jikiséod»» » ,q approuvai 
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gu'ôii donnât le titre de Patrjar-^^ 

. chc uoivéïrcl au Papç S^iat Léon. 
Car il eft èviidçnt que plus cic iix 
eens Ëvequc^ qui OMnpâfeicat ce' 
Coacile le pks nombre dç tous 
en attribuant au Pape cette qualité 
4'OecûmaMqii€ nè prcccndpiçnt; 
jias qu'il n'y car que luy ftul d 

* , fêquc dans l'Eglifc , & qu'ils rie 

fe(feaf que de SmplésrYicaireji.,IIs 
vouloicnt fculcmait cxprimcj^par là- 
^a'ii «voie la PrîniaUté dàos toutci 

• l^Eglirc, & qu'il ctoiç.Eycqjicdç 
VEglife univerfcUe , en étant Iç' 
£Kç^ 9 ewnfiic Saiat JLfoa s^ajiy 

, pelle luy-même s^infçrîvant en plij^ 
S; Lco ï. Heuts. de fi» Epîcres ZfW* EwtjHê 

/ vaut zxkimi Léon Êviq^.^dc TE-^ 
glifg Cathêliffm , qui fignific 
àiifli miverfelle , c'cft à dire^ count 
itie S. Grcgoîte »dit de luy-même' 
jen< tù^\t cndriQÂc» d^ Tes ^ Épîtres^. 
cçluy qui cft chargé du foin de .tou$^ 
les- FiiKlœ f quû a rinteodafi^* 
^cttcrale.£ui^owp l- Eglife 
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dt^Greg. le Grand. Liv. lï. rjj 
Il faut néanmoins rc -arquer que Nk. s.r.sp. 
pluhcurs Eyêqucs fç font fouvenr 

Lathahefue, Mais c et(Mceftttlïfens>'^• 
feicn diflfèrenc. Car ce n'étqif qiw- 
pour fignifier qu'il»- étoîent dans 
ruqitc de i'Bpiicopit qui n'cft; 
«îuW 'cfeas l'Eglife Garholwuej 
par runioii de toutes les CliairesSa^ Êpîfco^anii 
wrdo^Ics avecJe centre de leur uni. ^ I^JiSf 
fe , &-doût dHiq^ Evéquc par- '» f«i'«'"ni 
ticulier polTedc folidaircment unfc cyp'r TT' 
{ttttie , comme parie Saint Cypn'en u"« ^«lef* 
$u Livre de l'Unité de lîEglife. Et' 
e'eft^par cettrraifon que les Papes- % 
qui eotit Çhtffi; qu'il s font, de l'E 1 
glife univcrfelle ne kifljcnrpas d'ê- * 
»c^Evêques de 1 Eglife particulière ip- 
de Rome , appdlenteft cetre qualité Lr^;^-,^. 
les autr^ E ve nues kmis^ieœi^ am Pontif, 

ittïrsGommiftiftrcs ,,^ leurs Coc- 
vaques;, pour ttmïtxëc que rou- 

t«î leurs Eglifcs particulières nefont: 
wfemblfr qa*an Epifcoprït , dont 

chacun d'eux polTede en propre ttric; 
isxtk. qui n'cft. q^uè de luv âuJ* , 
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i^è Hifiolrc du Pontifie At . 
f^uoy'quedansrordrédc laHîcràr-, 
dhîc^il Coït fournis au Chef, qiiî 
a bîcn le gouvc'rncrrferit gcheral de 
toute rEgUfc , mais non pas lepar* 
tiçulicr dé cHaqùc Evêçhé. Ca'f 
&)mmc ii nV peiit avoir qa^in fcaî 
Chef de rÇ^glife univerfcllc , il né 
jicut y avoir auftî qu'un feul Evc^ 
(que dans chaque Dioceze. ' ^ ' ^ 
' C'cft donc en ce, (tns que jc 
viens d'expliquer \ quë des Eve?* 
ques fe font autrefois intitulez E- 
Vcqiies de l'Eglifc Catholique,. 5à 
t^n pai cif ccluy qu'on rie peut aPi 
rribuer qu'aux Papes , qui Ce font 
appelles Evcquei dcl*Eglife Onî- 
V cil felle ou Catholique , pôur 
gnifièr qu'ils en^ font les Chefs'. 
Et celk fait voir xtoanifeilement 
qu'il y a des noms quipeuvcnt être * 
pris en dcjs fehsfdrt difrerents, feloii 
l' un defquelson les peut fort bienat- 
fribucr à certaines perfonres , maïs 
i^èh pins félon Vautre qui leur Cctott' 

mil appliqué.^ ' ^ ' ' ' 

Cela prcfuppofév fécond feni 
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de S. Grégoire le Grand. Liv. II. 157 
que nous venons de voir qu^on peut 
donner à ce ticrc de Patriarche ou 
d'Evêque Oecuménique , c'eft à di- 
re d'une grande partie du monde , 
cft afièurement celuy auquel les Pa- 
triarches de Conftantinoplc l'ont en- 
tendu. Car ce ne peut icrc au pre- 
mier , puis que les -Conciles , .les Em- 
pereurs y ces Patriarches avant le 
-Schifme des Grecs, & mcme ce Jean 
-le Jeûneur en le donnant ou le prç- 
^ant, ont toujours reconnu le Pape 
pour Chef unique de J'Eglife uni- 
Ver fellej & il cft certain que ces Pa- 
triarches 5 fdon les Canons de Con- 
ftanrinople &c de Calcédoine , n'ont 
jamais prétendu que Je fécond lieu], 
& que de porter la qualité d'Oecu- 
ménique après .les Papes , & fous 
eux Mans i Eglifc Orientale^ & 
nullement dans toute rétcnduë dç 
l'Empire Romain , beaucoup moins 
dans celle du monde. 

Il eft auffi évident qu'ils ne l'oat 
pas pris au troifiémc fens , comme 
lô'ils étoicnt les feuls Evéquesians 



45S Mfiiit>e du Ptnfi^t 
,tquc llQcient. Çacîlsi^cosiinoinbient 
ks autres Pac -ianches , MecropotU^ 
'tains , Se ,Ë%êqqes pour vrais Paf* 
teurs de leurs EglUès ^ ne precendMjK. 
'ûit ces decmccs queie Jugi^aaem pac 
appel à Icuc T ibuoal^ duquel mê^ 
on poavohsoioe» &iis jpoficcedil^ 
:jif)peUc£.à cetuy'du Pape. Btlt»M^ 
vêques des -Conciles <|uî avan». 
,& depuis k Pomi&cat deûÛQt G» 

f ohe , ks ont ^nocçz de ce tii;i:e 
'Oêeamcniqi^s ,,a*dÊô^Bdoiaic pa$;- 
liàQsdQiite-ea; le leiuc doonant» & do; 
Douillei: de leur dignité > .& 4evenk| 
\mts fimples Vii.aire$; • • -^t 
: " . L c ((ouîéme fçns eft doiu: ceccai^t 

•nement celuy auquel faint G regoiIt^i 
:1 a- voulu pr^ndte , après le VzpcRés* 
siurusuni- îagc II. cojmme il le dit luy-m,ca*p» 
Ka« ut'vos ^daasksdoasse EpîtEcsqu'll aécricéiti 

Epiicopi no» iur ce {ujec , .& d.ins kCqujelles,ikxe^ 
fitis.l.7.&p. pcte très fouvent qiic ce mot cft uii 
. -nom deânguiaciitéy^queceluy qt& 
fc 
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d» S. GHftoifiU Grande Lïv.lh 

cti CCS Epici^cs pQur .CQndamaçr ce ci- 

tfc np luy *pettt eonveij^ qu'en ce* 

fças4à«^ JCar il ne feiafiè point* de inidovocA» 

dire que ce Oiperbc tinte cft un qotxi.!;;!^^^^^^ 

4te bkfpKêaiCj» 3& une abominacioii peid/^rei,*^ 

.conrreJ'Evangilc^^çoncre les Çaaons ^'"^ 

des Conciles , & contre les Décrets 

des Pesés ; que c!^^ ^çkeia fpyi 

q^ede Pu&rpet i qucc'cft dcCTadçc 

jtK Enl^pie»^ nCimt r£glifc , ecre k 

^recurfcur de l' A ntechrift, & fc r cuf . * 

dfe (cmhlàblc à I^ucifer. Qui ne voie 

pue ceû ne peut œayenir aux deux- 

pjemieis fenjs > p^s ^uelcs Çoncilcs 

îte onc-approutrez , éa donnant le tir. 

tre d Qecvuneniquc aa^ P^pcs ô( 

.aux Patriarcihes C9^ft*ptiqople*> 

<km'eâ: 4^mic qu'oui rrdfiéme {ens 

que cela convier^c » puis que c eft e^ , ^ 

jOTct contre TEvangilc , contre le? 

Cauoas des.CoûcUe^^^oiKre Te^èace. 

mcmeder E^lifcjeri un mot contre la 

fyf ét fl&e qtt il n'y a qu'un ^ttlEv£^ vos rpicitai 

Ottc , «t»nt ,certa^^^ qu'ils font tous ^^^^^^ 

ainftittution divine, établis de Jefus- 
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x«<?o Hifloflre du Pontificat 
'ils font les fucceflèars ^ Sc qaec'^ 
^^cux que le fainfEfprît a.cocûé ^ 
:^ouvcrnemènt ck't'Êgkfe. - 
^' G'cft doBC-là k fujct de la graa- 
jde dîfpute qu'il y eue entre faint 
Grégoire & ie mttrisrciie léui 
le Jeûneur, couchant la qualité 
^'OecumenSquc , qiie«&ltty-cy ir- 
tient toûjours qu€ oriuy *là voor 
"''loit qu^il abandonnât , ^particuliers 
* Itient pçHir ees^trois tAiibn*} fçaii^^ 
que les Papes, quoy. quilleur eâc 
été donné dans un C^oncile gênerai,, 
lie lavoient jamais vdilu^prcodce.-» 
qu'il étoit nouveau } & qu'en le 
J>rèhar(t on dégradoit tous ks*^aàt$res 
£vêques contre les Loix divines & 
4iumaincs. Pour la première , elle 
eft tres-boniiie>vi& IV^n peut cotidb- 
Ve de là que les Patriarches avoienc 
4e Ihe pas itnirec k nKsdeftie 
des Pontifes Romains , qu'ils rccon- 
noiflbîcnt pour leurs Supérieurs. Ik 
içavoient bien qu^ils avoienc coû- 
' jours refufé ce titre, qui leur appar- • 
^aïoit fans ^iltê beaucoup plus 
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de S. Gre^mre U Qrmd. Lî v. 1 1 . i ^1 
^^a^anx Ev^ucsde Conftancinoplc^ 
puis que comme Chefs àt TEglifc, 
'âs onc un pcmvtr^ g^t^^'^ 
cend unïveirellemcnr par tout, ce 
que ccox-cy n'ont jamais eu, ny 
même prétendu avoir. 

Pour la féconde, il faut avQiict q^îs cfi ifie 
de boftncfoy qu'on ne pôttvoic pas i"^ 
'Qxrc aolûlument que ce ticie d'Oe- iica»con rs 
-.cumeniquc fut nouveau comme canonumOc* 
iaiat Gregoue le dit deux* ou crois fibi nomen 
fois- Car comme je Pay déjà fait 
, voir 3 irftit doluielong-tems'atipa-^ tf.îi, 
ravant aux^ Patriarcbcss Jean II L 
& Mehnas , en deu)t Conciles tenus 
à Conftantinopie , (ous Joftin , & 
fous Juftinien. Et cet Empereur le Quo^^^u quo 
..aonna dany une de fes Lois -à fon Z(Z^^^^m 
-Patriarche Epiphane* Je dkay da- ^^^i 
Vantagc que le Pape faint Agapet e^" jï.^^ ^' 
écat^ vcnw à Qttiftaiixiaople ^ Ici 
Eccle/iaftiqucs &c les Moines de 
cent Ville Impériale , & ceux 
d'Anxioche &c de Jcrufâlem , luy 
, prefentercnt leur Rcquefte , qui fat , 
cbpuis^ iniêrco.daas les Aétes^ki 
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^TubMcnnâ P^^^^^^^ ^^"^^ Mcnnas ^ dans 
A&,i. laquelle il» l'appeUenc nhre tires^ 

S4Mt & très hç^rc Seigneur yiga- 
l "fi^ ^'IjII- f^^ -^^^^^^^^^ l'ancienne Ronie 

Sïlil JrT ^5 ^ formali(âib 
«i»«r:m^«t £t puis , £0 qui «ft encore plus fort ,, 

r.T«lti"*; G^^g<>ir« «f *i«-U pas luy^ô. 

^^ A7;i'nnrf. HIC qu'au CoiiGilc de Calcédoine^ 

ce même^ tktc âtf- oUbrc. 4 iàînc 
Z.COU î.ll fauc donc nacciTaitcment^ 
OM (|iie ce ^ifit Pape quilappelle 
^UA nouveau tm^.G: Ont ciMUi:odtt 
Juy-mçmc iàns y peafer, ou qu'il 
ne J'appelle nouveau qu'Mi crokio- 
me ^cns qu'U luy <biinc. Mais 
JcaA^ Je Jeûneur , ny p«tt «n ainrc 
PAlckncbc, ne la/fèomi pcîs ea ce 
fens. Âinû Ton ne pouvoii; pas di:* 
re qu*â» eii^nc pris un «miivomi 
cre« Et c'et^ aum ce qu'on doit di* 
.re touchant la troiiGiéme rai(bn , par 
kqueliè oi\ w« <|a'en s'^ppelioit 
.Evêque Oecuménique , on difc 
qu'on-^' ^1 Evéqoé ; <ar c^ft à 
quoy ces Pattiatches fî'oitf j^tpatti^ 
pênfé. . 
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deS.GregùlnUGimd. L\y. IL léi 
Cela éuiu ainiî , il me fembio 
dii'on pcttt avoir fojct dc demanda*: 
jj^aurquoy donc ùitxt Grégoire té^ 
moigw - t'il avec caiit de tbrce fie 
d^dciir 9 qa'ii nepeat nullement' 
foufFdr ce titre de Patriarche Oecu- 
riienique,' non pas même' dans les ♦ 
Papes 2 Je(^ay qa'oïi po)icroit dire 
que coimme P H gUfe condamne ccr- 
tàmet4^dpaût»n$ poài: leMâiivah 
ibis qu*clUs cxpruTtctit naturelle- 
ment , fans avoir égard aux favora- 
bles explications qvie iâir dcmnetic 
ceux qui entreprennent de les def* 
4end»e «i^ ' faitit Grcgoîre cofei- 
danine ai^foluinent ce titre ^ à caufc 
de ce mauvais fens , qui luy cft na^ 
jtfifdlraReat m^àsih ^ ^ 4^ tft le 
•lien propre & literal, par lequel 
cil difafit^ Evêque Oecutfi*nîq4ie^ 
vlBiverfel^ où gctmal ^ on 4tt imï 
'Mvcque, fans en recofinoître aucua 
:Émtt. Voilà ot ^^a^ fay dit dkfts 
mon Hi{k>ire du Schifme des Grecs, 
fuivant le fentimcnt de fàittt Grc- 

0 1| . 



1^4 • Hi^in iiu* ^êntifimt 
avoir mieux examiné la chofe ^ )e 
fms obligé d& changer d'avis. Car 
owie cjM'ca parlant de la forte , op 
çondamneroit le Concile de Caiccf: 
doîne, &pluiieii£S^aii{xes»qm 
approuvé ce titre r je trouve que ^ 
bien ioia qac ce ibit-là: âm vray fenr ; 
iV^urel • & Jiii^ei2al , il ne peut dacom^ 
exprimer ce mot fi odieux de Seul : 
i\m d'une manière Ùèncht r caw^în^^c 
.propre y & toute contraire . à iiqs>« 
expreffions' ordtiiakts & .tiarx» eiks^ 

cnîjquUl mxib aifé demancierpai;!'^-^' ' 
xemple même de faint Grégoire; • 
Ctt.ce faîin Papeim reprenant. J^^ 
le Jeûneur de ce qu'il iifFcde.cetitfe- 
.d'Univerfel, ky die , en -Jay*JFepro-^% 
. chapt iba anoibition-, ^Ul veut 
{culement êcic appelle Pere mais 
)L» 4* £p* 3S« aiftâî Pere Qcaarak Voicy Tes propres^ 

tecmes, Qui non folnm Sater ^,fcd^ 

ri adiMis^ Il s'exprraw phis fortc*- 

licnriodcbr- meut ejicore aiUeurs^cn dilant qu on • 

'''''' ""u î mciisc. moum pour tSBiêàa»uk 



il 
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de S. Grégoire le ÛMMd. Lm II. l'^f 
•condamné. . Or il cft certain que ce d**ninand«^' 
. BiRit^de Gcnctal joint à un fubftantif noniinc?&c. 
qui exprime quelque 0£ce ou quel- ^ ^ •^*S^ir 
que dignité, ne iignifie nullement' 
Sifd , . 6c qui voudroit ^"jSKprimei!» 
ainfij^nc dkoit pas ce qu'il vcucdiieV 
firne (eroit point du tout entendu. 

Il y^a>pai: ^eimple^désP^esourSa^ 
pcrieurs^ Généraux dans les Grdrçâ 
Religieux ^ éc& Avocats )4c8*Prcicti<& 
reors , des Lieutenans ^ Se quelque^ 
àiiTOCsfetobfablesOfficicrsGenerau ' 
. ea fimcc^.Cc mot 4e Gcnefai m» 
après ccluy de Pere ou de Supérieur^ 
45 Aifoeat de f^oteiirifar , & ik^ 
mmxt y ne imnifie pas Seul^ &: quai 
n'y. a point fous ces Généraux d'au^ 
< »j»&^yfimcQt Superitucs, &it Pco" 
.vinciaux, foij Prieurs, foit Gardiens^ 
^rreârettfs , ou il^âturs , dans les 
. Brfdigiûo^^d auytres Avocats, & Pro^ 
cureursdanslesParlemcsi&d autres 
I^eoteoans i<» ArméeSyin^^ 
mis à toutes ces fortes de Généraux. 
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i^é ÉifiwriduPmificMt ^. \ 
approuvé qucl'oii appellât rEvêqùçî'' 
lie 1' A*icicttiic Romtf Ewqfic:& Pat 
fuarcUe Occumcaiqiie Univaiàl^ 
& General dans toute l'Eglifc, So 
celuy de CptiilMntuiopk daas' TO-t 
liciitale > ils ont fort bica veu que ce" 
mot ne ftghifie pàsi: iidtiirdiemciif ' 
<}u'Us ioiieac feuls .Evêques &c Pa^ 
triai* chcS , & que cela n'empêche 

Îbint du tôârqu'ila'yl aie dàns^oufir 
'Èglife une iofinitc d'autres veriun 
bks B¥éq)i«ÈI > qttt 1^ aiiffî^bwi 
qu'eux le caraâerc Epiiï^opal^ mais - 
qui leur font fournis, ficfubordon- 

2?îfdft^i nez dà^ rotdrt ite'k^^ 

nif^Damilos comnH: le Patriarche de Conftanti- 

(tTmt œcniquc^qu'ii icàiSwLk i'a^^ààt 
iïi«|is&ab TEglife Orientale , ne- kiifîoit pas 

^câ"/ecu^re tieaiiinom''dt ie teconnottrc^ io&k 
tfuduir. Ef . ricm au Pape^afoqucl il Ibûnicrle Jit 
4^E^?i/'c^ gementqu il avcwt isctidu cohtretià^ 
^* H* Vïèxtc qui eh appdla aa faine Siege« 
PUflîmi Do. Et c'eft auffi pour cela que TEm- 
fàf^^eVr/ut* pc&racMautiçe^Nicmattcqc^^ 
cum Frarrc & Je partv dcioii Batmrche , & qu!iî 
neojMAiic 1^ déclara tout puvertemeat contre 



Digitized by Google 



de S. GregoirtU GrMtitL Liv; IT. tf&^ 

feint Grcgoiic , l'exhortant par fcs ^^^^^^ ^g^v 

lettres, &memeluy ordotiiiatit de pacificus« 

vivre ea paix avec iuy , & de ne le^ 

plus inquiéter fur ce mot à'Uni^ c^^^^^ 

fei : parce , luf dit^l » que dsns leaonibuvûv 

Ibod , ît ne s'agiffoit prefquede riea^;^;^;"^^^^^^ 

6c qu'il ne faioir point faire de fcan- di.cns , uc - 

dale pottc fipcu dccfeofc.Car ikom- ^'^P^f^j^^^^^ 

prcnoit laixs doute fort bien que Jcan^-ais intcr nos 

fc Jeûneur ne prcefendoit pointpar là l^^^^'j^li ^ r 

degudbr Confrères 6c Cocvé^. 

qiics, & que le fcns naturel de ce 

ijûùt Vim»^ ou Gemréd ix'eft potao 

du tout que ccluy qui porte ce titre' 

•ft fciil Eveqne & Patriarehc; 

Ce t|u?il y a de tres^coc^îderablo^ 
encore en cecy, c'cft que le Patriar- 
cale dfjAsitiocbe kt^QôBSk^ le Sinaïte' 
l!an des plus faints , des plus célè- 
bres^ èL oet plus gratids hotntnes de; 

£3n i;ea3St/& Tintime amy de laine 
Grégoire , duquel , s'il eût cru qu'il 
aroir sai(bn^ il n^eâe pas manqué de 
porter les interêts^avec chaleur^com- 
me nous aTans*^mi que ce ûint Pape 
ViJoHi pris autrefois les âens, l4iy éai^ 
vit fcaachemcnt cn amy 9. Scluy fit 



Digitized 



entendre, le plus civilement . qu'i? 
pût , qu'à avait tort de faine tant dc^ 
Lruit pouriln lien C'cft qu'il' vay oit? 

SiraTntr ^fli "^^^ Maurice , que toute 
km elle dîcc. cctte gtaïuk q^otelk qui troubloic la 

Pîiix dx:sdeux Eglifcs, n^ccoit fohdée 
af^.Mri)^ que i\xi uti mot , qu] dans ieletir luh 

t urel qu'on luy âoit cioimcr^nciigui- 
lic point du tout ce qui âiiimoît lï 
Ibrc laint Grégoire ^ &;.4que jeanie^ 
Je ûneur deceftoit auffi bien que luy i 
4e fort^ jqu'iis oient tous detti> 
d accord dans kfûûd,^ & leut diTpuçe 
ç'étoit qre dn mm^ comme parlent- 
les PhiloCophe^ , c'eft à dire^ en leofr 
fengue^dcricndefolide & d'efFe^liE 
. Cependant S Grégoire tieieteadie 
pas à ces retâohtraticcs»^ nerelicbiai 
rien de l'ardeur avec laquelle il eom- 
batjtpit çt^ xmt à' O^ÇHmeni^U€ qu 
itVniverfel , à- l'égard de qui que ce 
i!bit,& même du Pape. Encore fauc-ii 
qu'il, en eût eu quelque raîfoa» ^ 
que nous la trouvions , pour ne pas 
knptouv^ ah{pIuQieat le pro- 
, ecde d'un . iî\ gt4ud homme » 
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iîâS .Grégoire le Gran'dX.hX\. 19 j 
•comme quelques • uns Pont fait 
après Maurice & le Patriarche Ana- 
ftafc. Pour moy j avoue qu'après 
y avoir bien penfé , je n'en trouve 
point d'autre que le grand zelc que 
cet admirable Pontife avoit pour 
l'honneur des Evéques fes Confrè- 
res 5 & pour leur eonferver leur 
caractère , leur rang, & leur di^ 
gnité contre les entreprifes que 
d'une part Tambition , & de lautrc 
la flateiie pourroient faire contre 
^ux un jour , en abufmt du mot 
d'Vrîivcrfel pour le détourner ea 
<:e mauvais f:ns. 

En effet n'a- 1- on pas vende toiït 
tcms que la flateric ne fe rcflcrroit 
en aucunes bornes , &: ne gardolt 
aucunes mcfures dans les efforts 
qu'elle fait pour élever les Grands 
du monde au deflusdc tout ce qu'ils 
font 5 & même au dcffus de 
tout ce qu'ils ne feront fans doute 
jamais ? Nefçait-on pas que l'am- 
bition , & le dcfir de gloire &: de 
Tome I. P 



grandeur (i nacurd à 1 homme ^ U 

v^ttonc il y en a u peu qui fe défen;?!- 
iicnt, les peut faire aifémenc fu€-^| 

, cpmber à cette douce tentation qiif ■ 

. 1« foUîcite d'ufurper ce que la flatc- 
rk^lçar oftî:e ^ & <[ui ne leur appac« 
tient pas î N'a-t-onpas vendes fla- - 

, tcurs ériger on Dieux leurs* Eitip^ 
ticurs . qui ont b^a voiilitHlic^v 
pas démentir , & qui ont en Uiî te' 
ILOu^xc l'encens qu1lskttii$43|i;$^^ 

Trlly a grand fujct de loîier Dieu dç 
ce que les Paper des xiernlcrs tœf$ 

^ ont çié fort modçâes* Car il $'eA: 

^, trouvé de nos jours des flatcurs qui 
\kur on'.dontié des titres fi odieux , ^ 

4 >quMlsont donné lieu aux Prpteftanj 
i)e s'en fcatidirlizisr 9 Se tie tioas*^n 

<^v£aircmillp reproches^ que nousoi- 
vons aUcment repouflçz ^ en leur 
difanr que les Papes les ont re|cttez > 
& qulls les cor.daroncnt encore 
plus que S. Grégoire ne faifbit celuy 
dePuCriarche & d'Ëvêque.Univeif^ 
.ici 3 cQmme fîgnijfiant içul frVÇ^uç^ . 
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éie S.GregoireLe Gmnd.hu. II. 171 
£t pour ne pas forcir de ce fu jet &C 
cette fignification , il s'cft vea 
depuis peu des gens , qui s'étanc 
laiflè entraîner à ce torrent de flâ- 
nerie qu€ nous avons vea s'erre dé- 
borde de nos jours , ont dit que le 
Pape a voit Jurifdiétion immédiate 
en tous les Diocefes ; cela veut di- ^ 
le^ OU qu il n y a qu un Icul Eve- unuj, Epifco. 
que dans toute l'Helifc, & c'cft li ?«rumn.uito- 
kmonltre que lauK Grégoire a com- numcrofîrarc 
battu , & qui détruit cette pluralité ^iffi»fwcypf. 
•Ses membres , & des parties qui aih^mmi. 
concourent à former un feul Corps . 
• de TEpiicopat i ou qu-il y a deux 
£vêques dans chaque Ëvêché, con* 
tre le Canon du grand Concile de 
Nicée > &c cela ruine l'unité de ctia* 
que EglîfcparticulierCjquî non plus 
que rUrtiverfelle, fur Pidée de la- 
quelle on Ta dûë former , ne peut 
avoir deux Chefs. Je croii ois donc 
que ce ne fut que par la crainte que 
laînt Gregoiieeut du mal que pour- 
îoieht produire la flaterie , & l'am- 
bition 9 qu'il s'attacha ii fort à com^- 

P ij 
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Ï71 fltjroîre au f ontlficat * " 
.battre ce titrc iie Patriaic^he Uni* 
ver {cl. 

Quoy qu'il tn fpir r & quelque 
raiibn que ce Saint ajt pût avoir de 
Je rejectei & de le condamner abib- 
lament ; il eft <:ert.ain.qii'4l ne.pâe 
' ' Jamais l ien gagner pour ccla fur r.ct^ 
prit ni de Maurice > ni de iMmpcr 
€,tcg. u. £p. ^^^^^ Conû^aarine, ni des £v^êques 
3o,in4a. & des Patriarchcs,qui n'y trouvant 
^ . rien à rcdke Ta^protiveirent^ Il îie 
pût pas même pcrfuader Eulogiu^ 
d* Alexandrie , qui fembloît a voit 
plus d'intereâ: que X0U3 les autres à 
XoppQfcr à cerre qualité , & qui 
.écrivant à ^nt Greo;oîrc , ne«lailià 
pas de la luy donner à luy-mcmci 
^ quoy qu'il Teuft prie de s^cnabftc- 
' nir» Ëntûn Jean le Jeûneur fè v^oyant 
^ favorifc de Maurice en cettc.que- 
«Ue contre le. Pape , la* retint tou- 
jours jufqu à fa mprt, après laquelr 
le CyriaquefbnSuccefïcur.cn fitau-» 
tant) malgré tous les efforts^ quj» 

Gretî.^itp. tfîi^^ Grégoire fit.de ï^quv.eau — 
'•••i»- j'en .empêcher. 
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de S .Grégoire le (jritnd.LW . II. 17 f 
Aitaù. ce Saiat Pape mourut ians 
avoir pu rien avancer dans Ton entre- 
priie. Mais Boniface 1 1 1. qui luy 6o6^ 
iucccda obtint de l'Empereur . Pho- Aiiait.biDUoc 
cas Succefleur de Maurice , non feu-' 
kment ce quele Saiut avoit inutile* 
ment demandé à ce Piince : mais 
auffi ce qu'il n'avoit jamds dem^^ 
de ) ny voulu. Car cranc forremenc 
jperruadé que cette qualité d'Occu- SlS'T- 
œeoique étoic coneieles Calons, ru n dignciti: 
4mû qu'il le dit ttcs.lbuvent , il 
avoir fiipplié' trea - humblement «ce* /. 4 Ef . 
TErapereur Maurice dcn vouloir ' 
juger comme d'uaabus întolciablc^ 
a£nt qu'il condai^naft lo Patriardicr 
^fe.défaircdc ce cirre, £t. ileftà 
propos de remarquer à cette occa^ 
ûoa ce que pcdbune n'a peur-être 
encore obfervé , que félon faînt 
Grégoire I« E^tïpereurs & les 
BLoisont droit de-pgcr par eu x- mê- 
mes y ou par leurs Officiers , s'il y a 
de Tabus > & de Tentrepr ife» contre 
les Loys , en ce que font les PuiC- 
Cinca Ëcclefiaftiques , & con^ê« 

P iij 
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174 Mifidire du Pémf^dt 
qucmmenc qu'on peut appeller 
çorame d'abus de leurs Ordonnan- 
ces^au Piu:lcment. Il detnaadoit donc 
qu^on jugcaft de l'abus qu'il croyoijL 
ecrc dans l'entreprife du Patriac«> 
ckc , & qu'oa luy ôfk quittei: une 
qualité qu'il ufurpoic & qui ne 
pouvoît luy appartenir. Mais il ne * 
vouloii: point pour foy, au contraire 
la^rcjcttoit comme tfrcs-detcftablc,, 
& rendant* tout, (embidbk àLuci^^ 
fer ccluy qui écoit ii téméraire , & 
prefomptueux que ide .la .vQuljoiE? 
prendre* " . » . 

Mais Bonîfacc agît fi bien au— 
Iprcs 4e TEf^peroir PhocaS9qiie> cei 
Prince fie mic Loy., par laquelle ilk 
dcfcndoit'à rEvêquc de Conftanti-' 
Aople de s!in€ituler Patriiardie Oe#^ 
cumenique déclarant que ce n'é> 
iK>it qu^aix (eul Ëvêque de^ i'anden* 
ne Rome que ccticrcapparcenoic» 
Sur quoy II faut que je dife en paf- 
ÇàXit , que le raiibnnement que cec^ 
calns Docteurs Protedans » ont fait 

à OBCCiC occaâon^ y concluant de là; 
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de S. Grégoire U GréPtd, VvfAl .175 ? 
due les Papes ne tiennent la Prir. 
maiité que de Phocas y qui étoit un , 
Tyfati /eft-hora feulem^nc feux > & 
infoûtcnable , mai* auffi tret-ridl- * 

cille. ' ■ •.• , , ■ ' 

Cat il s'agifiôit feulement alor» . 
de ce titre tant contcfléde Patrîàr-. 
chcUniveffcl, & poirtt toiK ni de 
h. Primauté- du Pape , ni de la qua- 
iiccdc premier Siège, que per|bnnc 
fié dif#Utmt en. ce tems-lài au Pape 
& à rÈglire de l'ancienne Rome. 
PlufieUrs (îeclts àtant Phocas, 3£. 
tnl^ àVant qu'on parlaft dans 1 E- 
glife dè ce liom d Oecimîcni'quc , le» 
Anêla» Pi^fél , 1^ Goneilfis , leS: 
imp :rèttrs , & tous les Patriarelic» 
d'Orient , fecdnttoitfo^aît k Pfi-. 
«iftUté-^ P Evcquedc Rane y &c l* 
oréeiiiinenGe de fdn Eglife fur tou- 
tes les autres. Phocas donc ne fit au-, 
ère chofc , fims parler delà t'rimau-. 
té du Pape, de laquelle jWi ncdbff-' 
Rïit pas > que dcclatet pat cctt« 
toy, que le titre d'Oecuménique, 
appattcnoit. » l'Evêque.dc Roiue 

P iiif 



îy è Mifiôirâ du P^tifiçdt 
•iÇe que faint Grégoire ne voulok: 
pdiot ^ & défendre à ccluy de Con— " 
ftanciaople de le parcer, ce quie S*. 
Grégoire n'avoic jaiîijtis pu obtenir- 
de Maurice. Mais cette Loy iie fut: 
.pas long- tcms^abrervée. Car aprés^ 
îa mort de Phocas, les SuccefTcurs de- 
Cyriaqucfe remirent bien-toft., par: 
la fa veui: des autres Empereurs , cû» 
pbilcilidn de cette qualité • 

Elle leur fut même quelque temfc 
' après attribuée par les Conciles Gc-* 
^ oeraux, qui ne crurent pas que cc: 
mot d'Oecuménique eût naturelle^, 
rncpt ce mauvais fenS'quefàtnt Gre«^ 
;oîre Youloic abfoluraeut qu'il eût*. 
Isla donnèrent au^ aux Papes, qui 
ijet deiféndit^at pas . comme luy; 
qu'on la leur donnaft. C'ell ainfi* 
qu'au fixiémc Concile le Pape A-*. 
, gathon fut appelle Patriarche Uni- 
'T^rfidfx^ ,vciiel., Ôc. Archipaltcur O.ecumeni- 
•u.w^fr*Ky que , fie que (es Leeats memcr 

dans ICiUrs loulcnptions lignèrent?. 
Qonft. Pogo Légats d"^ a athon Patriarche Oeèiê- 

sra APoftçi mm^HC. iiu leptiçme. dynodc Ics^ 



VA 
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Gngi^ire ItGrAndJUs.ï. 17 

Evçqucs.^ en difant leurs avis, la 
donnoicnt prcfquc toujours, à leur pfxcl?*înî 
Pacriaichc Taraûus, îans que les rcpt.synod^. 
Légats du Pape y trouvaffcnt à rc^- 
dirc, &c€sEvcqucs nclaluydon- ^ , 
npicnt , comme ils s eq explique- ad mîcIucI. 
rçnt 5 que parce que lcs Patriarches ^^^^^ ^ 
de ConfUaiiaople pieûdoient à; 
tout r Orient. Ec depuis ce tems-L\, 
honobftant quelque efFort que Leoa 
I,X* fit encore en ronziémc /îecicr 
pour la leur ôrer , ils l'ont toû jours: 
podcdée y même au Concile de 
Florence. :j où ^ fit l'Union des deux: - 
Eglîfcs. ' . . 

. Voilà PHiftoirc de l'Occumenl-^ 
Cit y qui fi^ tant hxvM du, temst 
4.e iaint Grégoire ^^laquclk je viens 
d*expofer affcz netccmenc , ce mcr 
i&mble , d bu«, après J avoir bien 
cclaircie , ncus^ devons conclure: 
<ÎCUX.chofcs. La première, que cette- 
dilpute qui broiiilla fi. fort ce grandi 
Saint avec l'Empereur Maurice , Se 
Ips Patriarches de Conftantinoplc* 
n'ofoif foMccque fiit rintcrpretaj^ 
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fation cTun mot , qui n'cft condam'^ * 
nable qu'en un Tcas décourné , au- • 
q^iel CCS Pattiafches rte l'ôrtt jathaîs^ ■ 
|>ris 5 & que fi Ton fe fût bien ch- ^ 
tendu , comnfieon a fait depuis dans- • 
les Concile^Generaux ^ tout eue ètè-^ , 
parfaitement d'accôîd ^ - & le titre- 
de Patriarche Oeciïmefiique' n^cûr'^ 
caufé aucun trouble dans PEglifc-' - 
Cela fait voir que quelque habiles, 
&-qu6lqjic Saints que puiitent cerd^ ^ 
les Papes 3 ils ne font pas néanmoins • 
înfailHbles> &quecc" qii'ilsofit re- 
Jette condamné > m^e' auâi ^ 
Iblcmncllé rient , & avec autant d-é- 
çlac que faint Grogoire cbndamda; 
et titre ^ peut âtre aprés> receu dc ' 
approuve y comme il le futdans les 
Conciles Généraux* 

La féconde chofe qiit Von doit • 
«onclutcde cette Hiftoire y eft qu4ï^^ 
B'y arien de plus faux, ni dc plus- * 
|)îtoyable que la conclufîon que 
quciques*>uns en ont voulu tirer^ 
Car dc ce que le Pape Pelage II. ÔC 
im SttCiceàeui iaiht Giegoirc nft*^ 
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De S. Gre^irehGmnd.hvf *\l. ij^ 
Toularent Jamais fpufffir ç^u'on les 
appcllaft Oecmncnîqucs ou Uni-, 
vafels » Us o|ic coaclu que cesdeufs* 
Papes nc.croyoicnc pas avoir la Pri- 
mauté Car cou» les autres. E&Al 
poâible que ces gens, qui raifon; . 
nair de la forte, n'aiyent pSLS vcu 
que dans la mêine Epître , ou le , 
Papt. Pelage coiidamnç.abfblumcnc 
ee titre , il déclare hautement Pcîagi.Ep.»; 
C^iécVEzWCt, &c qu'il excrcefa tir,.-E.ift. 

~r / 1? T • rj • rTî^ r 1 î> Roman. Pott»« 

Pfîtuaute de Junldiaion lur le Fa 
trbrchç même de Cxmftaatinople e "fa!iid l^j;^ 
en caffàuc les Aûtcs du Coacile oà 
îlavoit pliscettcqualicéî 

Kc voycût-U*pas que J&int Grç î'f Ep* f!' 
gonrefôit b mêmé c^ ea cafEnc i^.i;.**»*-^^^^ 
feSenre^cde Jean le Jc&neur con>- 
tre ce Prêtre de Calcédoine , dont 
îl cnv:oya le proccz à Rome y où ccr 
Prêtre dî avoir appelle l &l que ce: 
grand Pape dans U plaCpart de fcs 
E pitres 5 & mê^me- dans 'celles-QÙ iï 
dit tant dfc terribles chofcs contre 

' * 

ce mot ê^OecHmenl<jue , fliit plus • 

«cktet Ta Pcunaucé , ce pou^^ou^- 
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gcncral qu'il a dans l'EglifeUnivcr- * 
\£cllc , qu'aucun' Pape n a |àtnai&- 
&it } £t qui fçaic qu'être £vc- 
que fuperkur à tous les autres com-^ 
me CheÉdc 1 Eglifc Univarfeilc, 6& 
o'êtie pas rcanmains -Occumcni^ 
que , c'cft à-dire , comme l'entent* 
dolent ces deux Papes y - (tol E v èqucfi 
dans l'Eglife , ne font pas deux cho- . 
its incompatibles h 

Mais deil^queiaha^î^c , qucPHe-* 
refîe 5 qui veut toujours rompfre^ 
l!unUe dc PEglife par- leSchifinc^^ 
infpite contre le.Saint Siegç» avea*^ 
gic tellement l'efprit des Herctî« 
qtics ;,que e©mme parle li& Prophc-' 
Ils ne voyent pas mcïT!c^ en voyan^i# 
J^v^'ur ' Ne faifons pas* comme ciut ^ Se: 

voyant &.dilant ci\luue torii- ha-' 
écrément les chiorés comme eliès^ 
. ic.font faites \ voyons maintenance 
quel fut le fujec des deux autresc 
détoélez que fajnc. Gregpirex eue 
^vcc rEmpctcut Maurice. 
; Le premiec fiit à une occa^n. 
. .où Tçjfi nçipeut douter que cet Em< ^ 
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ie S.Gregém te Grmd. l.iv -11 . ^ fti 
•i)crciir n*ait eu tort, .& en laqud- " - 
le famt Grégoire fie haatcment é< 
elater une grandeur d'acae;, &c ua 
totiragc digne d'un Souverain Poiw 
dt^ , qui doit* maincetik avec uiic 
grande fermeté Sacerdotale le* 
iiroits de Dieu & de fon Eglife 
.^1 rendant QeanaK>ins cou jours à 
.Ce far, avec beaucoup dereiped: &ç 
Àc foûnûiïion , <:ft qui appartient i 
Cefar. Voicy le£iit. Apres la niorc 
de Natalis Ev'cquc de Salonc eu 
Palmatie ^ le Clergé élut Cano- 
niqueraent Honorât Archidiacre 
4e la mêfmr iEglife , ict^l .avoir 
px de grands dcmêkz avi;^ xêt •&» 
vcquc , duquel auflîfaiat Gregoi- 
,rc n'étdit^nuiicmttit fatisfeit- * - ^^^^ , . ^ 

/•£n etrct^ il iuy eamtdes Lct- lo E.i/i. 14. 
très tr^s-rfortcs , dans Icfqueifes 'îl j 'f 
le plaint xle la condgitc ities - peu ierciiâa 
gned'unEvêquc. Car Jà il ky dit 

^ vi j j r T^- • VIII occupa* 

qu il apprend de (es Diocezams y mm. 

qui font fort (candaUzez de fa coti- ç^^^ „e^ua- 
diîite , que ûns prendre aucun foin 'i^^^^^^^®* 
^ *'acquii^r '4çs d^ciroits d? j^ittc^u^^u^i^^ 



Digitizea 



itt ' Hifiùlre du Pontîjicéit 
ecHortatiom^ Charge, & de bien gouverner fon 
ijoim quoqlc Egli^ , il ne fonge qu'à fe bien dî- 
ufum Bccic vtrtîr 5 èc à faire grand* cherc î é- 
»ifig"orcsV tant tous les jours en feftin j qu il 
£f- i4« ' ne va^ue ) amais à l'étude à* la lè» 
-âure des Saints Livres, qu'il ne fçaic 
pas les uHiges & les pratiques de 
â^Églîfc 5 qu'cnfttitè il ' n'îrrftrtiîr 
pas Ibn Peuple , & ne l'exhorte 
'point a bien vivre j cequieftcau- 
€t y avec le mauvais exemple qu'il 
'donne , que toute la ville cft fort 
déréglée. Mais ce qui étoîr encore 
plus odieux y & qui caulbit un fu- 
' rîcux fcandale , c'cft que h*érant pas 
encore content de manger tout ton 
- revenu , qu'il conlbmmoit en (csfe- 
ftin^au lio^d'cn épargner une partie 
pour le ioulagemcnt des 1 auvres , il 
diflîpoit tous les biens de fon Eglifc 
pour tn enrichir fes pareiis » aufquels 
il vouloit donner jufqu'aux Vafès 
{acrez , & aux orncmens précieux 
clufaint AuteL 
yro nuiiaiî- Et c'eft Ce qui le mît très - mal 
ViiiliZ^^ *vec Honorât j parce qu'eu qualité 
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de S^Xjrc^in le Grand* Liv.lL^S{ 
.i'Aichidiacrc, auquel eu ce ^^^^^ "j'^*^^"^^ 
. ià on eCoofioit U garde du Thr^eior ucn , ^iy 

de l'EgUfe, il s'oppofoic à céc at- J^'JÎ"^'"^^^ . 
Kcntat focrikge , &c l'empcfchoit de [L^pfcbi^* 
^idifpofer de .ce t^tefoi: , çoaune U ^.cbdc, 

eût bien voulu. C'eft poiirquoy il 
t {c ïciûûhât de 6ien défaire , afin de 
*4îietnc en fa.plwuu Arcbiadiacrç 

dont îlpût dirpofcL' , &; qui luy laif- 

ial^^Caue du Th»&i: de l'Eglife 
tout ce (^l'û voudioit. Et comme ïW<J*tp» f. 
il ne le flmivoit dépoièr fans cauie, ^ * / 
& lànsiuy faire ipaprocez, ce qui 
Joy eûc çcé fort difficile , il prie L-i.Ep.if, 
^ adroicerofncuacautri^yoye \ fiffous 
prétexte qu'il avoit feefoiri dç Pr.e^ 
très , & qu"* Honorât étok dignpdij 
Saccrdocc^iliit refoudre en (oii Cou* 
fcil qu'il fciolt élevç a cçt Oidrç 

Supérieur , Se çn mit un autre ^ conci.carih. 
' dont il ctoic fcur , en place , pour s-lco .57. 
. luy fervîr d'Archidiacre qui eut foin 
4u Threibr* Car Qa oc conixxadaic 
point les OâSces en cetcms-là, ôç 
im Prêtre ne pouvoir être employé 
à ces MiaUieips quiap^articaugu ^ au 
Piaaç. / ■ 
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9^4 Mjfahe dn Pûmfim 

' Honorât qui vit bien ce qucipreir 
•tcndoît fon Evêquc, & qui fç^vok 
d^aillcurs qu'on ne lepmiwit caa?- 
?tratndre de monter malgré qu'il 
tcn cû^ à un^dceré plut ^haut , qui, 
^bien que plus nonoi^bie , rxèuM 
•pas néanmoins fi Gonamodc que ce* 
îuy d' Archîdiacit ^ aaquel ics beaux 
emplois , les plus lucratifs c- 
<oîent atracbcz /remercia fon Eve- 
•que de Thonneur qu'il luy. vouloir 
faire , & {è plaignît au Pape Pela- 
y qvA tommanc^ à Natalis de le 
'Grcg l.i.Ep, rétablir dans fon Oiidre, jufqu'à ce 
ïp!"4.fti^ eût juddiquemcnt reconnu 

J. f ip.tf. ' quelle raifon ilavoi&eu deledépo£èr. 

Saint Grcgoîicfbn fucccflcur , au- 
' quel auffi Hommt s'adrefià , £k 
la même chofei & comme il vit que 
cet Evêquc n*en vouloit rien faire, 
; & diâferoit toujours à envoyer 
quelqu'un de. fa part à Rome » où 
' Honorât S'éroit rendu ^ pour y 

tous les Evcques de Dal marie > que 

Câpres ftvois scceu fi»n mandmieat 

il 
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- de S.Qxcfpire le Gr4nd. Liv.II. iZ^ 

il Jie rctabliflbit Honorât , il lu^ 
^teroit le Pallium que le Saînir Sie« 
gc luy avoit pcimis de porter î & û ^ 
après cela il s'opiniâtroit encore, 
qu'il Pexcommunieroic , luy àc fou 
nouvel Archidiacre s'il encrcpre- 
noie d'en faire les fondbîons. 
- GeMonitoire eut fon effet. Na- 
talis obéît & rétablit Honorât ta (Ii ^"S* ^"^'^ 
dignité , en attendant ce que le Pape ^' 
jugeroit de ce te caufe.Mais comme 
on attcndoit à Rome ceux qu'il y ^ 
xiêvoit envoyer pour y plaider cou- india?ii/ 
tre Honorât , &: pour s'y jurtifier* 
de ce dont on l^aocufoit , cet Eve- 
que mourut j & quelque tems ^^^^ 
après , comme faint Grégoire eut 
pleinement abfous^ l'Arcliidiacre , 
le Clergé de Salone Téleuc en la* 
place de Natalis , au and conten-- 
tement du Pape , qui loiia fort ce' 
choix qu'on avoit fait. Mais il 
É^t pas long-teiMS fujct de fc _ 
lêiier de la conduite de ce Clcr- 
.gé\» & de la plufpart des Eve- 
q^es de Dalmatien Car comme Na-*» 
Tome L 
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18 <i' UiJFoire dtt Fontïficat 
taiis^, qui avoïc vécu plutôt cm 
Prince qu'en Evêque , avoir fait 
^ par {à tnagniBcjence plafieurs amîs^. 

& dans Ton Ëglife 9 &.cians fa Pro- 
vince : il fe forma touc-à coup con- 
tre cet éleUi un puifTant ptirci , qui' 
prcceadit fur quelque prctexcc- 
véritable ou controuiré 5 qu'il croît: 
incapable de 1 Epircopat , caba* 
la fî forrement , que dvias une nou- 
' Telle aflcmbléclaquellc'on tînt pour- 
. ce fujçc on. calTa fon Eledion, &C 
qu'on éleût un certain Maxime 

I:«k^Bp.,^ fa^^^« ^^^^^^ plus' déréglé que. 
ixià.M. Nacalis, &. à. qui faint Grégoire, 

dans là cônnoîffaoce qu'il avoît de- 

fes mauvâ;ifcs aâ:ions avoir donné; 

pofirivemenr l'exclufion. , ' 

lleft vray quc dabord, TErope- 

rcur qui dcvovc donner {on confen- 

rtmênt à l'Eledlon des- Evêques&: 

des Papes afin qu'elle eue fon cfFer^, 

ne voulur pas approuver celle de ce: 

'Maxime v& même qu'il défendir 

qu'on Tordonnaft. Mais s*érant 

*jÂiiFé vaincre par les pxiei es des puifr 
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de S.Gregotre i€(ïmnd.Li^Xi. itqf 
fans amis que Maxime avoit à la 
Cour , & peut - être même lai(Fc 
corrompre^ par les. grands prefcas Grccrj! y.Bp* 
gu il luy fit , il confirma Ton élcc- t iniA.i. 
tfion , 8e luy fit expédier des Pa- 
tentes , par Icfquellcs il commaiv 
doit aux Evêques de l'ordonner. 
Saiat Grégoire leur avoit défendu- 
auparavant fur peine d^^commu- 
nication di: conlàcrcr v Gins fôa con- 
fcutcmcnt , celuy qu on auroit c- 
feu de nouveau, & principalement j^i, ^^J^*' 
Maxime , qiiand^même onrauroit 
élcu d'un commun conlcntement ^^^.ip. 
dé tout le Clergé* M;iis ces lâches tndai* 
PrcUts gagnez par les profufions l sp.to; 
que cet Intrus rkifoit des biens de inA**'^ ' 
f&n Eglifc» dtfqucls il s'étoic déjà L.-r.Ep. u 
rendu maître- , luy promirent tout md.i. 
ce qu il voulut. 

Aînfi io voy/ant aflcurç de la^ 
plufpart des Evêques de fa Pio- 

Whcc* , & des OtiticîcTs du- Patrice 

^ Exarque Romain , qu'il avçir 
.gagnez à force d'argent , & de pre^ 
dos plus riches ^<jiyau:jb à^' 
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1 8 8 ' Hifiôîre du Fo?2tific4t 
fon Eglifc, il s'y fit conduire parr 
une. troupe deSoldais , qui écartè- 
rent à grands coups d'cpéc tous, 
. ■ \ ceux du Clargc quî.voftlurent s*op- 
pofcr à cctre. violence , & furtout; 
le Soudiâcre< Antonin ^ l'homme de 
laint Grégoire. en Dàlmacic^ qu'on , 
. eût tué dans ce. tumulte s'il ne fe. • 
fuft fauve bien viftc- Le (aînt Pon- 
tife ayant appris cette noLîveUe..dontr 
il fû% extrêmement furpris , écri- 
vit à Maxime.' qu'il croyoit quo; 
làs Lettres: ,de T Empereur, en ver- 
tu dc(quellcs- il» s'étoit fait otdon-^ 
ner , £ans que ny luy , nifon Re(i-^ 
Nifipriùç ^ dent à Conftantinople en eufïent 

Scr(rmirm.45. jicn fcCU ,itoicat ou fauflcS , Ott, 

^^^ImT^^ moins obtciniës par farprife; 
quid de fjus 6f qu'cnfuitc il lûy. dcfcndoic & 

àtou^ ceux, qui la voient confacrc 
I. ind. u. de célébrer la MefTe , ni de Eiirc. 
fubT^pthiT, aucune' fondîen Sacerdotale- )ut 
fcd vera fae- qu'à cc qu'il fut bîcn informé de • 

o^aLlT?.,. là vérité, «c qu'il fccût frces Lec, 
t^p. to. lud» trcs de rEmpcreut » fur lefquelles-i 

O£i.riavoit0rdooué,,,ctoieat.Ycritar 
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dè S.Giregèire UGrand.hi^.Yi. i8j?v 
blcs* ' Et cepeiidanc ii luy comman- ^^^^ v}^^ , 
de de le rendre a Rome poui: y rcpoa^ Dominis co- 
drc fur lesjcrimcs dont il.cilaccufé. gi^ofcercm fi 
Mais- ce mechaat homnic.» bien mtm. l,\. 
loin dobeïr, ajoûtant Tinfoiencc à.*P'J4*i»^-*5t 
la contumace > aptés^ avoic fait lire ^ 
publiquemcat les Lettres de {àint ^ ^ 
Grégoire les fie lacérer , par l'injure indl-A^.^***' 
là plus atroce qu'on piûde faire à. 
un Pape au mépris^^ du Saint Siège. . 
Il eft certain que Maurice, devoîtrr 
fcverement punir un iî. dete^iable: 
attentat , dont il ne manqua pas . 
d'hêtre informe par le Nonce Sabi- 
nien. Mais* au lieu de le faire > .il; 
fitaflèz fentir à faînt Grcgoiec que/ 
cétoit par fe's ordres ^ qu'on a voit' 
confacrc Maxime , & qu'il étoit re- io,Dîac,Uî;. 
fblu de Icfoiitcnîr^ Car il luy^cri- ^^^^ ^.^ 
vit pluûeurs fois qu'il ne vouloir ^ptf^l 
pas qu'on touGhaft ny à rEledion, . - 
ny^à lordinatiôn de Maxime, 8& 
qiie pour le voyage de Rome il en- 
tendoit que quand cét Evêque s'y^ 
tranfporteroit pour s'y juttificty il yv 
fût reccu avec honneur^ 

Aàla.vcritc ctctoit uac;grandfe: 
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dureté. , comaïc le marque faint 
quo canra & Gil^gcHrc ecavant rlm 



rcquiri Sc 

difcuti dchcu 
honore: ur. 



t 



quo canra K vjrii:goirc ccLivant a^ 1 Impératrice' * 
(ilh ««"'^««-'Conftantinc , de vouloir qu un hoiiL- 

tuff ctim «iRce - _ * • 

me prévenu oe tant de crimes- , qui 
n'ccoicnt c^e trop évideas , & trop 
cOiinus , fut. fîi fort honoré defon- 
Juge , av«it qu'on eût vca par 
l'examen & la dlfcuflion de fon proi- 
ctz , s'il en ctoi't digne; Mais Ma- 
xime lie voulut pas- même s'expo»» 
fer à ce voyage. Et pqur s'en exempt 
icr , il fit accroire l'Empereur 
u il ncferoic nulle ^diâicuké daU 
r à Rome s'il y pouvoir avoir 
quelque icureté pour fa vie » mais<^ 
qu'il n'cu pouvoir cfpcrcr. Et pour 
le luy perfiiader , il inventa contre' 
faint Gi;egoirc- la plus horrible ca-, 
lomnic dont on puilTc jamais noir- 
cit la réputation d'un Pape Car il' 
envoya à Conftantinôple un de fçs 
EcclefiafSques auiïi- méchant que* 
liiy , qfii publia que GregoifCvirrité 
de ce qu'un Evêc[ue nommé Mvil-- 

abus avoir aei fortement pour Mâ- 
»imc , 1 avoit uit mettre en pruoa^* 
âiu&^ gretéxi& dt- quelqiie argçoK 
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de S. Grégoire le Grand. Liv.n. i^yi 

qu'il devoir à T Eglifc de Rome , &: 
qu'il Ty avoit fait traiter fi barbare- 
ment par fcs Officiers , qu'il en 
eftoitnaort. - 

Il ne fut pas difficile à S . Grégoire: 
dè repouflfer cette calomnie , que 
mille témoins du contraire pou- 
voient détruire. A uffi M'aurice^qucl- 
que peu- favorable qu'il luy fût , Drom tl^o 
n'en fit aucun état. Et ce fut à cette 

r 1 /• • r\' «ri r cujallibcr ho* 

©ccahon que le lamt Pontiteluy ht minis me mir- 
dire,.que parce qu'il craignoît Dicu^^^^^^f®"»*^®' 
il n'avoir jamais voulu confentir à la. • 
mort,non pas mêmed&ces fiers Lom« 
bards qui faifoicnt tant de mal aux 
komaîns , & ne con(cntîroît auffi 
jamais > ni neiContribuëroit rièn àla^ 
mort de qui qjic ce (bit. C'eft ce- 
que rEglifca trouvé^ bon quelle^*"* fi 
cnarait un C^anon qui rend irregu- qu«ft- a- 
lierstous les Eccicfiaftiques quiont 
eu ou la malice V ou le malheur 
dè contribuer quelque chofe à la^ 
mort de quelqu*un. 

Cependafiit ni les calomnies de 
Maxime , ni Ton extrême opiniaî- 
t3:ecé.|,ni.l& crédit. £c le pouvoir que; 
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vcf:i Hifioire du Pontificat 
les puiflansamis jdefquels il écoît' 
ibutcnu /avoîcnt auprès de TEmpc-- 
reur , .ni rinjufticc de ce Prince qui' 
protegcoît ouvertement ce rebelle 
a. PEgUre y ne purent ébranler la* 
œnftancc de faint Grégoire , qui^, 
comme il l'écrivit a Sabinîcn foa 
Qùi antf pa- £)iacre & Ton Rcfident a Conftan. 
mori.quamB. tinoplc, ccoit relolu de monnr plu-- 
tzxn Eccic tôt quedefoufFrir que fous Ton Pon- 
dicbus dcgc tificat. le Saint Siège pcrdift rien de.- 
ncrare. fon autotitc , .& deXes droits. Car, 
ï/.WffJ ./ itty dit il, -z/o/Af conmijje^ tien mon 
i , . humeur & ?na coutume , aui efi d'at^ 

Mores'* ctiam » ^ i r> fr ^* t 

mcos htïit tendre & de fôufnr long-tems avec 
oogniros ha Ifeaucoupde p^atie^cc ; maû aujjl VOUS' 

porto ; fed fi I ^V^^' 

fdmci dciibe- lu de nc plus attendre \y . & de ne plui' 

ravcro non ry m • n i ' r i 

poruFc, cvB. Pw^^'^ ^^^v^ de ma patience: 

irao^iiRia pc- Urî^y apoint de^ ptriis aufcjuels je ne 
vacio. m exfofe fsrt librement y & avec joye^, 
ihid. pi^pir maintenir [* autorité' Pontificale. 
J>^rcfrU4.Bp ^- H écrivit la même chofe^allmpe. 
xo.oîac.1.5. ratrice Conftanrinç^ qui , de peur 
Li%^j4. déplaire à l'Empereur, nc Êii-. 

f(?ki rien du.) tout pour luy. Il luy 

dit: 
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lAe S. Grégoire le Gr4»d. IAv. II. 3[y j 
4ît dans fa lettre , que pour ohcif 
aux otdzfis dQS Empe^rcurs ^ il veuyc 
î>îcrVvOubl^cr la faute que Maxime a 
ammife , yét:j»nc fait confacrer à 
foninfçû i car lesXvpquesdlcalijç, . 
& .ceux de la Daimatie , & des Ifles 
|uy éçant pançic^lieretoent foiirais 
fomipe à leur Primée y ne ppuvoietjC 
^tre çpnÈurreip fans (on confentie-- 
ment. ;£c de-1^ vient que pour IcjS 
diftîngucr de tous les autres quî n'é^ 
toient pas obligez d'envpyer.à &p<- 
me pour obteoir cette pertnîflîpn , 
il les appelle particulièrement feS'E^ 

ycqiics , 4ifant avec beaucoup d'hu- ut ipîfcopi. 
jnilitc , que s'ils le méprifent.en ce mcimc dcf. 

qu ils ont recours, comme, ce Majcir ^çomtl mfrc^ 
jne, aux Jugc,s fecuUers^,^ à TEip- fugîum adfc* 
pcreur ; pour en être prptegcz con- ^.thS'; 
tre luy en i^es caufcs purement Ec- peccacU meU 
clcfiaftiqucV i il Pattribuc à Tes pe- ^f?"^^- 
cjicz, qui luy ont attire cette dit 

f race 9 & qu'il la fouffre^ youlai^ 
ien mêtne ne le pas punir de ce . 
qu'il ^'çfl: fait prdonner àibn in^çu} 
. jnaîs qu'il veut j?Jen auiïî qu'cl^ , 
Tme l. Rr 
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;Hoc tameft l'Empcrcur fçachcnt .que pcmr 
KiuufiV <im regarde h- ft^e, les 
'quaniuium gcs , & Ics Jtacf c5 cntnes dofùt Mai»* 
dîu^f ^{i accùfé, U 'faut abfolùtotht. 
jitiedtftaietiii «uHl vlbntie hiy -Cil xeQdi%.cem{>te ^ 
SîiSSSÏS il ^by a trcs-exprdlê*^^^ 

jCanonicam tbm'tnandc -/qu'u altitodra donc eii* 
jionccflaY. jt^Qfc-un pcu ^ iftaîs^ àprés cela 

ja'obèït , que de fon c6tc auÔl il ne 
inanqii&ra ||>às de âtite i6vc devoir^ 
v& 4e le {>tini£ relea;(^OuC|e la Eigueui: 
,4ts Canons. 

En ifffet il n*y maiïqua ;pas \ 9t 
ftiràtùc il vit que çc Maxime te 
^tt^Unt appuyé de la £x9tac & de la. 
jprot^ion de l'empereur , Cs rendoit. 
tbus lc» jours plus fier & plus irifo- 
iitkt , qu'il çonitiQuoic à celebiec 
contificalcment la Mdic cii fon Er- 
glife, contre la dcfencé éxprcffe 
''fia avoir, & qu'il diffcroic toûjours^ 
^ous divers prétextes, d'aller à Rtf- 
mc , potir y tendre compce de iâ 
Cregor. 1. j . conduite i non iculement il l'excom-- 
2* 'munia , & tous les Evêques qui l'Ar 
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rdeS.Girê^éiri'U6r4nd;l.wAî.t^^^ 
fXokfiiC' encore. 9 mais auifi cqus ceux 
qui communîqucroient avec eux » 
, ou qui i^ecevcoienc d'eiuc les Sacce^ 
. mens. . Il ordonna fxierne à cçux qui 
^par ignorance y av^ent commûni-^ 
' que jufqu'alors » de iè (étirer proni*^ 
ptement 4c leur communion , & de, 
Te joindre à «seuac qui -ebeïflant 
[ùànt Siège s'eçoient feparez d'eux ^ 
.comme de gens foudroyez d* Ana* 
^thême y & recrandies& comme àci$ 
membres ppurçis i^i Çorp5 4c ' 

. La rigueur^mpk>yeeen {on tems^ 
& bien à propos, après avoir fail 
•V^ir .pat une longue patience» que 

n'eft, point du tout ja paflion ;/ 
mais le ztle de la Joftice y qui lioiit 
ç£iic agir> iienianque guercs d'à voie 
• :fon effet. Cette jufte fevcrîtc d*uii 
jPape , dont laisionne vie > qui totfçe 
^Swlc n pas afièz force pour bicA 
gouverner , étoit foû tenue d'une 
grande capacité pour maintoiir p^ 
U force de la raifon fcs^^oii^ 

l(pn^9t;pi;i(;é i étonna leUemeiit jim» 



3««».DUc. ïs^ fJijtoindHPmificMt . 
1. u.c. 11. xçxx% qui ayoicnt favorifé l'Intrus . 
ïtG'rcg.1.7. qu'ils l'abandonticroït iQns.„tcoaQi- 
ff i%n 'iaA,i. gnanc beaucoup de regret de s'être 
• déclarez pour Igy > )ufques-là même 
quêSabinien Ëvique de Zara,.quï 
ayoit été 'r.un de fès plus ardeps ' 
Protecteurs , s'alk rctitcr idans - uà 
Mpo^cce > en reMution d'y expier 
fa faute par une longue pénitence. 1 
~Bc il l'eûjt Êût Si £ûi» Grégoire qui 
2ere($ut i A OsmmunioDyXonioiè 
tous les autres qui avdent. eù xc- 
cours à fa clémence , ne luy 
^ donnp de reprendre au plutôt iç • 
GÀuvffnemçtic de Iba ËglSie. 
' . Pr comme l*aifliâ:ionÈiit.foiuvcnt 
revenir l'efprit , que la prorpericé «i» 
y^çgaré': cela ^t^jCaufoc que le 
ÎT^iït pauvre Ma;cime Çe voyant tout feul. 

abandonne même .de 1 Empereur, 
qui luy fie connoître par If nouvel 
Exarque Gallinicus qu'il ne pouvoir i 
plus le protéger courre ie fediimeni: 
de tous fcs Coiifceres qui l'avoient 
^tûcté,reiii^>dans lay-mêmC» & 
m^tûs. eoÂn les yeux > pow yotf 
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^ 5. Grégoire lé Grénd. Lh. W.i^j^ 
déplorable ècac où il ccoic réduit. Et 
foie qii'ii fût touché ^wn vcritablc 
t^aût i' DU que^la ibuLc crainte d'é* 
rrc bien-tôt livré entre les mains de 
la Jufl^ce y ôc df être rîgoureu^eménc 

5uny de fei crimes le a^ j.il 
ematKla mifericordc à faint Gre- 
* 

oire y après une révolte de dx ou 

ept ans 9 & s'offrit à. tout ce qu'il 
plaîroit ordonner de luy , pour le (k^ 
tis&irei.' 

- Il n'y a rien qûi ùSc mieux me-' 
fiter lé glorieux nom de Grand que 
toute TEglife a donné à ce Pape; . 
comme les Peuples en ont honore 
les Alexandres > leg Conftancint » les 
Charles , les Henry s » Se les Loliis ^ 
que'<:etre gtandbar^amc qu'on ne 
fait jamais mieux pacovre qu'ei^i 
pardonnant à fon Ennemy terralTé. 
Saint Grégoire fîit & fore couché de ^ 
ce repentir de Maxime > & eut tant ^^'.^d!?* 
* de tcndrefic Se de compaflîon pour 
luy : qu'il luy voulut même épar^ 
gner la crainte Se la honte qu'il a^« 

^Mît^ de iè prcfoiter devant luy: à Ro> 

R iij 
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î^f Htftpire du Fontificat' 
nitk li luy: enjoignit donc rculemcht' 
Jo.'ÙiùM' à la trcs-^kimblc fuppltcicion de' 
s-'î' l'Exarque Callinicus qui avôiç-fort 

iatscrccdç p6ai> luy, dc'fc trahfpôrter' 
à Ravcnne , & là d'cxeeutcr ce qat- 
l?ArchevêiiUc Marihien , auquel il- 

A II le fie-, ôè'aveÊéhcoïc beaucoup' 
^u& de foûmiilton vd'lioiDiUcé, fie' 
ife. Diac. 1. dé marques d'une entière conveciioa 
4.c.'j. qu?oû n'«n eût ofécfpèccr.- Cat c- 

tant entré dans Ravcaiîc , il s'alla 
jettet, dtt*!âiit«)ut le monde, tout de' 
lt>û long.fiir le pavc,4c ventrecontte 
terre cfiantf d'iiiie- Voi» làmeiuiable i 
f ay ptchà dmr» Bktt ^ & c«ittrê' 

ttnaÊta. trois heurcr-èntîeres cri cette.- 
fo&mc, jusqu'à GB que l' Archevê* 
que, l'Exarque, & Gaûorius cn«~ 
. ^yédcfidnt/Gregbire' coururent à 
pour le relever , iâtis nea^noios^. 
quMls pulTenr l'cnapêchcr de faite ea- 
OMre devant- eux une ruwké peaitencc,, 
ce ^uc le. faiut Pap c Ayaat fceii^^U., 
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àe S. Grégoire le Grand.Uv. II. tj^ 
àe voulut plus que rou.agît.juridi; 
à uement contre luy. 

Il ordonna feulement à Marinieh , ^ 
Qu'après qjic Maxime fo.fcrpit.puçf 
i^ipar fcrmenç du crime de Simp- ç^;^"*^* 
nie, & qu'étant interroge , devait? . 
le œrps de (âinç Apollinaire y s'il q<-= 
toit coupable des autres dçiit on i'aç- 
cufoit , & potor fcfquels ôn ei^t çtq 
obligé de le dcpofer , il auroit répooi 
4u fimplement qu'il ne l'étoit pas :■ 
il luy enjoignît avant que de l'ab^ 
^udre une pénitence falutaire , qui 
tint le milieu entre la doaccûr dçi^ 
fcverité , pour avpic celcbr é la lAeSk 
contre la défeofe cxprciTc qu'il en 
î^voit fie- même aptes- avoir été 
imnelleaient excommunie. Il 1»* Greg. 1.7 
rcceut , &c s'y fournit j après quoy 81 ind.«, 
Caftorius qui en avoit ordre de 
^nt Grégoire liiy mit entre les 
mains- une Lettré très- obligeante' ^j^^ 
^u'illuy éctivoit pour le conlbier ^ Jo dUcM.- 
& p^r laquelle il luy dcclaroit qu'il 'f* 
croit rentré dans la Communion du' 
ûmt Siège Apollolique , ôc ^'ijl- 

R iiij. 
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Mjhiredn Pontificat] 
^uvdit luy envoyer un exprès, anP 
ruy porceroit dcTa part lè Pallium; 
que les Evcqucs deSalbnc , par un 
Privilège fpecîal' , avoicnt droit de 
porter à certains jours. Voilà l'a- 
vantagé que faint.Grcgofrc cùf en' 
«être quèrclie ou Maurice prit d'a- 
bord iè party de Maxime. Mais if 
Ji'en eut pas un^auflî grand qutf^ cç- 
luy là , dans un autre démêlé qu'îî 
eut encore avec ce Prince , &' 
«bnt il ÊiUt maintenant- qpe je par* 

\ L'Êrapercur Xïaurice, depuis fori 
âvcnemcnt à la Couronne avoir été 
prcfquc toujours en guerre , ou 
quoy qu'il eût remporte de grande^ 
Vijaoires, il n'avoir pil vaincre fans" 
y laiflcr beaucoup de vaillant hdm^ 
mes & de bons Soldats , dont là per^ 
te avoit fort éclaira fes Legi5n$: 
D ailleurs, comme il y avoic dantf' 
toute l'érenduë dé l'Empire uii très- 
gracid nombre d'Eglifts tres-riches, 
ou prlofieurs Ecclcfiaftiques de tous 
i«s Oxdrcs ayant de fort bens rêve- 



• 
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4e S. Grégoire le Grand. Lîv. II. lëi? 
ikus iaifoidat le Service , & và 'fivià 
grand ^nombre encore de Monaftc- 
r^es 5 011 une infinité deMoines(|u'ort^ 
y recisvoic tres-^cilemènt > étoienc^ 
.îfntretenus : ilfc tiouyoit plufieurs^ 
per (bhhes de' toute (brré de cdiidi*^' 
tion , Officiers , Bourgeois » & ScAri 
dats , qui abandonnant leurs Châr-^ 
ges 6c Idirs emplois* fé jetçoieiit tbur 
Ks jours ou dans la Clericatiirc, o\É 
dans les Ccmvdfis , fbft pour £ervi# 
Dieu avec plus de per^<£lion , fdîtf 
ribur y vivre plus corrimbdcfriéntV' 
hdrs^ de rdnbiuiràs' des affaires »^ &d 
&ns avoir ny le foin ny la peine dé 
chercher dequdy ftrbfiftc*. Dtf fbrriS ' 
qu^à mcfurc quc le -Cierge croiflbic 
& q\ie les Monâfteies rertipUD* 
fi)ieh^ de Moines ^ lé nombre deï^ 
bons Officiers & Soldats qui pou-' 
voient utilemen^^crvi^ dans Ar^^ 
Ifaéés diminuoit. 

' C'eft ce qui obligea' MaurîcéV 
cïoyartt qu'il y aHoit dil^falut dc^Èï^ 
République , à faire publiet une' 
Loy |iour r^tnedier à cet kicidùvt^ 




riîcnt qu'il croyOît être un gratid? 
dcfordré- CetteLoycôntcDoit trois' 
TJt nuiii qui çijçf hemcmKï QvCmç»n de CCHJÇ 

in manu 11- . r , ,1 /r • 

gnatuscftcon. d^ui ont admiiuftrc>les attàire$ put- 

yerti jiccar. tliqucs , îlC p^i<^Ç^ rCÇCU d«lS Iç 
lielin terrer* vlçrgC. te leCOfid qu'il nC pUlllC 

fjiîiimiigna- pas itiênlè^ cntrcir €& utt^M 
auUxpuîâ"^ P^^t s'y rcndte Moincy tandis qij'it 
intiîtîa , aut g»ra- Comptable 3C: n'aura pas pleine: 

^^rS^^^^^^^ mcntfati^it k Rrincc^ lé pu^ 
puirus^,&:c. Blic 5 Ét le troifiéme qu!aucun d^. 

<eùx qui auroiciht été une fois en- 
rôliez r ôc félon Ut «ouwmor de C0 
tems-là, marquci dé certains ppi^ps 
iiielBiÇablés , au bras , où xia miîr),. 
Iwur être reconnus Soldats du Prio^ 
ce, nefrpût faire Moine n'a- 
voir achevé le cenis quil itoit obli* 
de {èrvir dans les Armées ^iclon 
Loix^de la Milice Romainë^ ouf 
& l'ôû ne Tavoit çafTé pour .n'être 
plus en état de fervîr à caùfe de fes 
infirhiiteÀoa desbldluresqu'il avoîl^ 
rcccuës^ ,& qui le rehdôient inha- 
bile aux fohœbns Militaires. Car 
aiorftfilétoit p;ermis açesSoidaES^^ 
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de Sj, GrcgQirc le Grand Lîv. IL zqj.' 
trbpîradefe rcndïe; Moines s'ils le' 
VôuioicnC. 

Mais le malheur pour fxi% 
èaàtj que cbmme en cet ctàt^ ils ne ' 
pouvoicQt pas plus icrAric dans le$i' 
Moiiaftcres que dans les Armées 
les Moines ne 1er yr vôulcftent pas^' 
rtcevoir on ce tem^- là non plu^' 
qu'ils ne fcroicnr en ce tems- 
Gf. Gat ils ne: veulent point chei;^ 
eux de bouches inutiles , quoy. qu'a- 
vec* toutes les précautions qu'ils^ 

ÎHtcnnent pour s'en gatantir , il np 
ailTe pas de s'y en trouver , ou de s'y 
m m» toujours^ quelques-unes » 
malgré. quUls en ayent. Ainii ccs^ 
l^juvrcs Soldats ne pouvant* plus-nj^ 
Ùs^yit dtuis les Armées y ny gagner 
leur vie du tràvàil de leurs mains, tuy 
^Srre receos^ dans les ^bnafteres 
toient réduits à la déplorable neceC* 
(lté, ou de mourir de faim^ou de vo^* 
kr &c de fe fairc'pendreé 

Or comme les ombres dans un Ta-- 
Bleau réhauffent merveilleufemenc^' 
VJtdsii d&ià.liUQÎere , qui eii i:end4c6> 



fflfioir0 duPonHficdt . 
dbukurs plus brillanresy & Icsrtraîts 
' j^lus' vife : auffi ce gra^ deibrdre 
^u*bn ^ va de tout cemsr en tous les 
Rcyaumfcs du monde , & qui a (cra^ 
blé Jufqu'à niaiitcehaiit êtccla fuit^ 
inéviral^e de la guecre ^ eft ce qui 
§ût glorieufemenc éclater la bbncéi; 
h gtaadeur d*ame , la magnificence 
plus que Royale de Louis le Grande 

èc cetïc tendrefle de Perc qû'il .a 
pour cous Tes bons fujecs ; & fuir 
toxxt pour ceux qui lify ont (èrvy^ de 
bras & de mains' à réduire à force 
d'Armes tous fes ennemis à la raifonj 
à conquérir tant de riches Provinces 
qui luy fi^nt uti nouveau Royaume^ 
6utre celuy qu'il a receu de (es An^ 
ceftres ; & faire connoîcre à coue 
le monde qu'il n^y a rien de cômpâ^ 
rable à la valeur dés François^quand 
Hs (ont commandez & gouverner 
^ar ûn Roy , qui par (a prefence , ' 
6u par fes ordres , & par lé ipin qu'il 
l^rchd que rien ne manque à fes Ar- 
ihéés 9 en eft Tame & refpric qui là 
kxi agir ^ & leur donne des inouve«« 



• 
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de S\Creg. le Grand. £iV, IL zoy»! 
mens )aftes & mefurez , & pou G- 
£qz d'une force à laquelle il n'y a" 
rien qui pulfTc refiiftcr. , 

Car pour recompenfèr ces vail- 
le ns Hommes qui l ont U bien (èrvi, 
& pour les faire fubftfter avec hon- 
neur le reite de leurs jours» en rete-^ 
naut toujours les marques, '& fai- 
Ane même encore^ mais^fàns peine 
& fans danger , une païue.dc l'exer- ' 
cice de leur honorable profcffion 
de gens de guerre : il leur a fait- 
bâtir dansTuii des plus commodes 
.& plus agréables endroits de Paris , ^ 
.ce magnifique & fuperbe Edifice ' 
.des Invalides , qui meriteroît de ' 
porter le grand nom de Palais , puis 
qu'il 1 emporte même par dclTus u 
plus- part de ceux qui, ont l'hon- 
.^eur & l'avantage de loger les Rois ' 
& les autres grands Princes de l'Eu- 
rope* 

C'eft-là que tous ces braves Offi- 
ciers de fokiatS ) qui portent dans 
leurs membres cilropiez ou troii^ 
j^ïint%y les Uluftics marques dç 



10 é îiifialre du Tontîfcat 
teur valeur , (ont logez » nourria , & 
entretenus proprccncnt &c commo- 
dcmenc fclon leur qualité , fans 
qu'on fouffre que rien leur manque 
non feulcmenc du neccfTiirc , mais 
auflî du commode. Ccft-là même 
qu on leur fournie tous les moyens 
de Te (andificr, qu'on peut avoîir 
dans les Communaurcz les mlcûis 
réglées , par le bel ordre qui fe gar- 
de en cette admirable Maifon de 
Dieu ^ par le Service divin qui fe 
fait , par les Sacremens que l'on ad- 
miniftrc -, & par la parole de Dieii;. 
qu on prêche regulîcrcnienr ça cctre 
belle & grande Eglife, qui en- fait 
la plus noble partie. Et roui: ccl^ 
tant au regard du temporel que du 
{pirîtuel, s*ob(èrve invioiablemoiic 
par les ordres du Roy , qu'on peut 
s'aflêurer qu'il fera toujours exécu- 
ter avec une exadc âdclité , parti- 
culicremeaten uneoccafion fembla- • 
ble à celle cy > où il s'agit de coa^ 
fcrver ce qu aucun Roy n'avoit Ja- 
mais £ilt avant luy , & que luy IqvX 
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de s. Cre^. U GrOni. Liv. IL 107 
wyëc capable de mettre en cet état 
que tout le monde admire, ow nous 
le voyons aujoiird'huy. 

Ce que je dis eft une mité fi con- 
nue détoure h terre, que je ne crains- 
pas qu'on m'accufc de flaterie , pouç 
ravoir publiée daus cette petite di- 
grcflîon , qui vient iî naturellement 
au fujet de la Loy que l'Empereur 
Maurice fit touchant les Soldats in- 
valides /aufquels, à l'exclusion des 
autres , il étoit permis de fe retirer 
dans les Monafteres,s'ils y pouvoienc 
être rcceus, ce qu'ils nepouvoientr 
e/perer. 

Pour le premier Jcs trois Chefs 
que k Loy comptcnd , qui dcfèn4 
de recevoir dans le Clergé ceux qui 
font engagez dans le maniment des 
affaires publiques , faînt Grégoire 
le loua fort , ium perfnadé , dit-il , Quocî vaid. 
f ceux ^Hi ont tant de hâte de * V ' 
f rendre U fottane , & de fajfer del^^t^^^^ 
l'état feculier dans celny de r EdiCe fa;<^"iarein h>. 
^ne lefmpokt b'mfmvm fardevo^ JSbS». 
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fiiflolre dn Pontificat 
fbfttVa offi. ^Iq^ ^ qiim lien de quitter Le Cu^ 

m venue fe r ./ r l ' J ^ 

/linai, murarc ci€ ^ ^Isnefont cjHe changer de condi^ 

«onrï'"^''''/^^^^^^^^^ yîr^/^yi^^i L' abandonner: 
jt. Belles paroles , derquellcs on a for- 

6i!jid\i^' me le Cation Legem ^ difiinBion. 55; 
* ' * & dont on ne voie que trop aujour- 

d'huy la vérité dans cette multitu- 
de infinie de jeunes gens qui preci^ 
nent les Ordies Sacrez , pour être 
en état de courir après les Beaefices , 
&c qui les ayant obtenus, ne s'en 
fervent que pour mener , à la faveur 
des revenus qu'ils en retirent , une 
vie plus fcculîere & iiccntieufc 
qu'ils n'euflènc fait dans leur pre^ 
mier état , qui ne leur eût pas four- 
ny dequoy dépenfer , & Ce divertir 
comme ils font. 

Saint Grégoire avoit donc gran- 
de raiibn d approuver cette partie 
delà Loy .de Maurice. A ulîî cet Em- 
pereur IVoit prîfc de la Confti-» , 

?c?pHc!** ïution du grand Conftanûn^par ia-^ j 
te cicrj. 3. quclleil défendaux Evcquesdcdon- I 

i!::^!!u!:i, ncr,liinslaperœij(rioaduPriiicc,lc» 
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de s. Greg.le Grand. Lib.II. lo^ 
Ordres Sacrez à ceux qui exer« 
ccm les Offices publiques, ou qui 
ont des Charges qui les obligent à 
rendre compte de leur adminiftra« 
tioti. Cela fut depuis approuvé par j ^ 
lé Pape Innocent L qui ne veut pas viar/ ro* 
qu'on reçoive dans le Clergé les Of- ^^p"' 
ficiers ni de la Cour , ni de la Ville , can. Aiiquan- 
ni de la Juftice, ni des Armées , m 
même les Soldars , parce que n e- 
tant plus à' eux > mats au Prince fie 
à la Republique > & ne pouvant en* 
fuite dîlpofer d'eux- mêmes > on au- 
roil drdit de ks recirer de TEglife ^ 
pour les faire rentrer dans Tcrat, 
ddiht ils (ont (brtis , fans la permîf- 
Êon de celuy auquel ils (b £c>nc en« 

En voicy une pretive fbrt parw-^ 
ciïliere à Tégard de la France^ &c 
qui , a mon avis , n'a pas encore été 
produite. Blanche Comteile de 
Champagne s'ctoit plainte au Pape Bull. Honor. 
Hbnorius III. qtf Hcrvéu» Ev êqut ;;!; ÎJs.^^^t 
de Troycs avoicrcccu àiaClerica* mtt.campan. 
me , ÔC même faic cntrér ca KjcU- l^S^' 
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110 Utjhire duPmificaf 
gion , contre fa volonté , quelqac*î 
uns de ceux qui étoient obligez pat 
leur Charge à la fcrvit & à fe tenir 
auprès de ù. petfi>ane. JL'Ev«quc- 
qui prétendoit pour certaines ral- 
inai , qu'il tfccoit pas obligé de rc- 
ooaàtc jucidiquement à cette accu- 
(âtion , y ayant été condamné par' 
les Commifiaircs dii Pape , en ap- 
pella à Rome , où il alla luy-mêmc' 
pour y faire entendre fes raifôns* 
Maisle Pape le renvoya devant leS' 
trois nouveaux CommiiTair es qu'il- 
Annal. AW). nomma infartihiUy dont le^pre- 
^'^•°"ÎIp* «»« fi»t Jean Abbé de l'Abbaye' 
u!*^' jÇoyalc de Saint Vidor , laqucUc' 

depuisplus d*ttn ûecle âoil^it par 
delliis toutes les autres en doctrine 
& en faintcté- 

• Cet Abbé Jeàn » homme d'une* 
.vie trcs-pure , - & ttes-auftcre , & 
.fo celdsre en ce temps* là , pour Ces 
Sermons qu'on garde Manufcrits 
dans la famcufe Bibliothèque de cet- 
pi Titiet te> Abbaye , fut en (\ graode eftime 
îcS"ie'?r. au{|tés.du Roy Loius VUI..q^'a 



Digilized by Google 



. de S. Greg. le Grand. Liv- II. iii 
Ifc fit exécuteur de fon rcftament , 
avec les Ëvéqucs de Paris ^ de Char* 
tres^ &c de Scnlis. Ce fuc auili pour 
cette grande réparation qu'il s'étoit 
açquire , que le Pape le fit Chef 
des Commifiaires qu'il nomma 
pour terminer & juger fans appel la; 
caufc de T £ vcque de , Troy es , avec 
drdrc de contraindre par Cenfurcs' 
les tcmmnsdedèpofer ce qu'ils fça-». 
voient de ce dont la ComtcHTe fc 
plaigndit ; afin qik fi cela étoit y on* 
If ndit juftice à cette PrincelTe , en 
liiy rendant fcs hommes , que l'on 
avoit fait Clercs & Moines làns ù>a 
confcntcment , ce qui écoit défendu * 
fiar la Loy dont ncms parlons. Voi<^ 
là ce que j'ay tiréd'une Qullcd'Ho* 
norius III. Tan 4. de fon Pontifi- 
cat comme elle eftdanâ ie Cartu* 
lairc MS, des Comtes de Cham-* 

* * • 

pagne , qui eftdans la BibUothcque- 
de M* Colbert. 

Pour la féconde pàrcic de ccttç ' 
Iloy , qui défend ds re(%vc»r ces* 
OElis^U dans les j4onafteres , Saiac 

S ij 



• * • • ' G icgoirc s en plaine à r Empereur.* 
Car il faut remarquer , qu'il ctoît' 
alors bien plus difficile d'être admis' 
àlaClcricature , qu'à la vie Monaf' 

conc.Nic^n. ^H^^ î & q^c ks nicffles crimes 
can. 2. Ep. qui félon les Canons excluoîcnt dtr 

Clergé , oblîgeoietït ceu* qui les 
avoicnr commis de fc renfermer dans' 
les Mônafteres pour y faîi c pcniren-* 
ce 5 paîs qu'en ce temps-là les Coa- 
vcns ctoicnt dcflinez cet ufagc i 
con^me on k voit daîis plufîeurS 
Epîtres de Saint Gregdlrc &c dans: 
quelques Nouvelles de ]ûftîiiîen* 
SïS/'îfgc" Saint Grégoire dehC tfoiivoit fotft 
diciiur ci n étraugc qiie fi ceux qui avoient été* 
ÎÎSÎÎd 'non ^ans les afFaîres ne pouvoîent êtrc^ 
ikcai o^nnUio receusàux Ordrct Sacrez , ils n'euf- 
aJm'S^cï fent pas du moins la Kbcrté de fe 
lationes pof- rendre Moines , <:c c^uc \tt plus* 
ScrVJ fiîrt grands fcelerats pouvoient faire, 
fc agipottft, Car pour denuirc la raiiondc iar 

Loy , ii difoit que Je Monaftcrc> 



rOfftc cr & l'homme d'affaires 

que dcbi 
folvaniur. 



que dcbia ç^jjnp^. 



pottctoît K>ic bien iiqiïLacr te« 



« 
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S, Ore'g. le Grand. Uf. tt £if 
comptes y & fe chargw d« pay c-f 
itiene de iès dettes. Maïs il y a de 
i'appaïcncc que ni' les Monaftcres 
li'eullènt pas voulu prendre fiu eu£ 
cscttc obligation , ni le Prince , ni 

le public Ce cpntentcr d'une pareille . 

eautiûB'. 

Pour le trorfîéme Chef de la' • 
loy , par lequel il eft défendu aux Qj,m ronrti^ 
Moines de recevoir à la vie Monaf- rurionem ego,- 
tique ks Soldats , s'ils n'avoienr ^rmcK-' 
achevé le tentips de leur fervice , ou bememer ex*- 
V s'ils o'étoient congédiez ne fe troU- 
vant plui en ééat dé fervif , il Itf 
trouvoic ■ encore beaucoup plus 
mauvais > jufqa'à dire qu'il en etoît ^. 
époviYintk^ Et vbicy les» tairons* caeioiom viv 
qu'il en apporte, & U réponfc^J'»d«idfr 

qu'on y fàît. La première, que Tort 
érmoit l'entrée du Ciel à bien de» 
gens , qui ne peuvent fe fauver 
qu -en quicrant le monée j ody pour- 
XV. qu'on ie puiflè , mais on ne Ici 
peut pour entrer dans un Monaftert! 
quand on eft engagé dans le maria'' 
ge , daos liC manimenc des a&Àn^ 



I 
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1^4' tlijtoire du Pontificat' 
publiques » & dans les Armées ; èc 
î'onpcuc fc fauvcr dans toutes les- 
conditions , en y fai(ant bien (bn 
, , devoir. La féconde , que par cette 
urqucUcuMc Loy, 1 on derend ce qui avoit ete 
liccat jpfûhi- nermis jttfques alors j naais outrr 

que 1 Empereur Julien en avoit tait 
Jferm^lcîîî long-temps auparavant une pareUlc, 
ii dicunc qui comme Saint Grégoire Tavouc* 
!flv^nii?Ju' luy-meme,outtc quelle fut renou-* 
li^nus pToto reliée par Valentinien llh & puis 
%\ * *' encore par l'Empereur Juftinicn , * 
Novd & Ptinces peuvent faire de nou^ 
' ^* velles Loix félon ks neCeiSitez de^ 
l'Etat. 

Davantage ^ pbàr' répondre à* 
ceux qui.difoient que ces defêtteurs' 
de Milicencfe vont 'pis jetter dans 
ks Ghi vents par un vray defir 
qu'ils aycnt de fe convertir , il dît 
qu'il fçaitque plufieurs Soldats qui 
-s'étolent rendus Mobes de fon 
temps , étoient devenus de fi 
grands Saints qu ils avoient même" 
eu le doa .des Miracles. Et ilajoû-v 
wtt enfin ppur jinc^ dernière^ ralfon - 
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de S. Grégn le Grand. Liv- II. lï^} 
fur laquelle il appiiyc fort , qu'oA ' 
âe épivi pas empêcher ces gens-là de*' 
quitter le monde , en un tempâ oii • ' 
làfindiiindndceftfort proche. Car L.7. cp. 70; 
S. Grcgpkea toujours cru, com- i^om. i. ia 
me on le peut voir en plufieurs au- 
èes endroits de fi:s ouvrages , que ' 
le moûde alloit bien- tôt finir. Mais * 
cette raifbn non plus que les trois ' 
autres ne perfuada pas T Empereur , ^ 
& maintenant^ que nous femmes^ . 
d'environ onze cens ans plus prés da^ 
Jugement Univcrfel que l'on n é- 
«înt alors, ellc'n'afnpcctferoît pas^ 
qu'on ne punk un Soldat qui au^ 
roit dcferté , (bus pïctcxtc de s'al- 
Jlr rendre dàns un Monaftere pour"^ 
y faire pénitence de fcs péchez 
avant que le dernier jour dù mona- 
de ».qu il aok être fort proche , • 
Icfurprenne- 

^ Ce qu'il y adetres*;cdifiant & 
de cres-inftrudif 9 dans la conduire ' 
du grand Saint Grégoire en cette 
occaûon , c'eft qu'encore qu'il crût 
fon particulier qjie cette Loy. 
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iié Ilijî-oirc du Pontificdt 
était injuftc ^ & contre le fervicT 
de Dieu , toutefois parce qu'il n*c-' 
toit pas tout à fait évident quelle 
h fôt , Se qu'il crût qu^il ptourroit 
bîcti ctt e qu'on eût des rai(bn3 dd 
contraire : après avoir fait fes très* 
hutiibleS remontrances à TEmpe-' 
f eut,. il obcït , en exécutant Tor- 
dre qu'it avcit* receu ifenyeytt 
comnie Pape cetté Lûy à * tbuS 
fes Mctropolîtaîns , pour la faire 
bbfèrvef diins toutes les EgliCes i 
3c les Monafliercà de leurs Pro^ 
^îàcës. Car voicy cbmnuf il 
le : Et il faudroit que fes j^aro^ 
les fuflcnt écrites fur le marbre, 
6c fut Fairaîn, daûsles endrcHti 
les plus expôfez au publie > aââ 
que tout le môbdé apprît , par Te* 
x;emple d'un Ci grand Pape l'o^ 
beillànce qu'on doit aux Puiilaacei» 
ïgo rîMiitrii ^uc Dîetta établies fur nous. Pour 
Tuflionî fub moy^àil ily^iHidoit être fokmùa cc^ 

îJcm''pcrdT-^^^ ^ autorité dt 

tcrfas terra. ^ cêmmdnder^ fay envoyé en diver- 
#um P"^« ^^^^^ dHmoiede cmeUy.éTay 

remm* 
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5. Grigoireie Gr4ttd. Hr. II. 

fnomré par écrit à mes Serenijfimss à, Uc^iiaUx 
Maîtres y Maurice, & foti fiU Théo - 1?'*. JP^^ip»- 
iioïc, ne s Mcordoit pas avec aimé ceoco». 

iUfervlce de Bien tout-puiffant. Te ^" » Iff* ?« 
îWff 4«w plesnemeftf Mc^uitté d% «eî paginai» 
mon devoir , en <:e que d' une -part j^ay ^"«"«'ï""»» 
W« a «w» £wp«rwr T^^w/L,, Svt"^^^^^^ 
/V /«y ^ que de l'autre iefte^' robîque er.- 
mjHti.j?4i tH, ..& <}Heje Ifty remontre «oivi. qui«e 
/ isiyrr» *w du fervtce de Dieu. ^3;""" 
C çft aioii qijc ce grand Pape fçût ^«b'iaX"^^ 
.parfeitcmcnt accorder ce qu'il fc de- P«oi»w>dfeB.' 
^o« a loy-meme, ce qu il dcvoît à cui. 
/on Prînçc, en /e fqûmetranc .à4À 
.volonté^ qupy qu'il fut alors d'un 
iêntij^ient contrauc au fien. Mais creg. 1.7 ep^ 
,<iepuis il changea d'avis , comme il . 
.paroîc dans la Lettre qu'il écrivit à 
plûfi,eurs Metiopplitains & aux^E- 
.ycquçs it 6ictie au fujet de cettie 
JLoy. Car d'aboçd il voulpic qu'on 
.reçût dans les.Mqnafteres , les Com-< 
ptables avant qu'ils eufTent rendu 
compte de leur adminiûration , & 
■iàtisÊiit leurs créanciers ; mais là il SutapîenJi 

.^.q»:oo Qc lc5,y,dok poiiit ad.mGt^îÏÏI:™J^;i^ 
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i,itaiMlm ,trc qu'ils ne foicnt parfeicaticttf W- 
luîfabfaSu Wes , après, s^.cxrx acquittez «U et 
sï ({ai « mi- iia4oivcn,t au public. Il faute- 
Ihaf ibos viris noit auparavant les Dtefertcms 
S^eS- «le Mikcc qm fe yo«McRt i(cndM. 
nan!^. . . Moincs, devoLent jêtre rcccos f & 

ïiïïion* fon popre à :êtrc Moincs, U décl^ 
chtcum habû ceqn^on d^c recevoir aiicua iot« 

!£;Sîil.j«;,.<Hi«»*j^ qufil foit, % 

xjit'on ait bien epreavc » vocatiofi 
«cois ans durant^aNiai^c ^u'oa luy 4oit- 
l^rhabkMpnaAicjuci& tn cela me- 
hie 4dim G rcgoire obéîc ^r^^ce à là 
Iî€?y .do l'Empereur Juftimc» , qi^i 
NDiMk fi. ordonne la même chofe dans fc^ Np* 

pelles. 

Apres cela je crois qu'il me ferf 
permis de ^re- p^iir WntcwS^- 
l'Hiiloirc , & dr la vieEitc qui, 
,cneft Tamc , qu*il n'eft pas aîfé de 
«ompcendi^ cotnumit le Cardif»! 
Baroaius a oféditc en cer cndrok àé 
fcs Annales , fur cwte- Epitre iii^ 
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rÂ€ S.Gre(^^ete Grand. Liv. II. 
^publier l'Edit 4c Maurice Qu'après 
^y»»»ir changé par l'autorité Ponti- 
'fiGak ce qu'il ' jugeoit y devoir être 
, corrigé. Car premièrement cette Let- 
ître où a veiît qu'on. aie corrige \^ 
ïsoy , ne fut écrite que cinq ans a- 
•prcs qoe fainr Grégoire eut envoyé 
par towt fdofl l'ordre qu'il ,en 
.avoir reccu , cette même Loy com- 
me Maurice l'avoir faite. Cela pa- Ea«d««i*. 
îioit manifefteinent par la datte, &: g'"» 
parJ'or<fce des Indidions. -Car for» ^Jl^r 

Jl^ïlCrC a Maurice , ou il dit qu'o- tranfmhti fe^ 

ibeïffaat au conamaBdement "de fon tif^T" 
Maître, il a envoyé cette même ' 

qu'il aoyoit être contre le 
tfçrvice de Dieu , cft de l'indiaioa' 
«onzième , comme Baronius en con- 
vient -y &cetteatutrd Epîrre eft dat- 
tcc du nîois de Décembre de l'indic-" 
^ 'ppePfBîérc , ce qui fait cinq ans' 
,d'mcervalie. Et l'on ne petit pas dî-- - 
rc icy qu'on a troublé Tordje de? 
!Î»cc«ces; car dan» la pt emierc à Mau- • 
•rice , il -dit qû'oii ne peut ftlon Die^ 
^cjcçlïKe <fes Monaflcies les Gomptii^- 
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bles , qu6y qu-îls n aycat pas tendu 
leurs comptes , 6é ' dans la ^fecoftdt 
a4^x MctiapoUcaios , il déclare qu'oa 
ne les doit point du tdat recevoir 
qu'ils n ayenc fatis^k à tout , 
qu'ils ne foient enfuice parfaite^ 
ment libres. Dans Tune , il dit que 
la Loy jqu il cniroyc en* divcrifes 
parties du monde Celon Ics^jordreg 
.qu'il en a tei^uS' de l'JEmps^eut , 
ky r^mble çtic contre le fcrvice de 
Dieu ; & dans Tautrc J4 trouve quç 
.tout eft bien. Pdiu:roit41 avoir cm 
en même tems dçs fentinvcos ii dif* . 
fcrcns? * t 

Secondement ce que iamt jGre« 
goirc écrit en cette Epître aux Mct- 
tropolitaihs, iâft tout cb qiie Maa>^ 
rke prcrendoit par ia Loy , qui de* 
fend fcolcment aux Moines de re*. 
cjpvoir parmy eux les .Compcsdilts 
ians avoir rendu leurs Comptes,. 
& les Soldacs iEVoiéiit quitté 
l'Armée fans congé , dont faine 
Çregoîre ae parle plus dans cetrç 
JBpîtce^ mais feujtement des^japtr^s ^ 
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de S. Qregoiréîe Grand. Liv. IL iâ^X 
èfài tLicf^t rien qiil les.4mpêchç: 
d'être admis à la. vie Moiuftique 

ans avant qu'oaiei^r.xiohnerijiabic^ 
Comme l'Empereur Juftînicn IV 
^oic ordotmic par £a hojf E^fiti 
quand il y aûroic en cela .quelque 
êhangemëtit oîi adéuciflâmtfnt dans 
la Loy de MaiiUiicey. ne ièroit-ce pas 
luy , qui de foa auroricié Impériale 
aoroic apporté » eh iiùerpretaai^ 
fbn £dir,ainii c^me fai&i: Grégoire k 
fait luy-mcme entendre clairement 
eh cwté '£pkre ^ i\ hcût. aux ^ t ut^nt^ 
Métropolitains , que rEmpcïeur ^rum cou. 
TOt btoï que Pon reçoive dans les SpiJJu^ 
Monaileres Acs Qificiers, & les inrartoâî&àâ 
Gens d'affaires qûî ayant pleinement -rj' 
ftdtismit i ne ionc pius icngagez a e(ic co|rnorclk 
rien , ny obligez à rendre CQnapte dt 
'imD.admimftration. ^^''^ 
- Cela «tant fi mwifefte^^jçomment . 
JBC Cardinal peut- il nous reprefente;: coirc^oo 
icy falot* Grcgotre non pas comme fimfndator «c, 
fidèle fujct qui parie, & obéît à Sîm Su' 
ibft Prince avec la derpi^r.e foûmifr «iidnkfre» 
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eimen Pomi- r.~.„ Xr \ . "i / 

ficiz auaori- »*°" » ®^ M m«^«re d« mop^ 
«<is,& fupa la plus rcfpç^twejjrc^â^ plus faW ' 
Srdu^m Wl> ^nfi: <îii'ii ^ rcpreLe W 

aS,*' ?*^- ' l*"' P^f'n .^m.rïti Ponti. 

roinucns po.EdftS & leurs Or4»»mÊ3tctg:;.é*t' 
VoàlTs tgn. ^'Jhfi^ ffi* 'volonU^ d'en rétraff. 
{ium lelin- fbfr ^^iCjf ^çf^.^ (i/H*UJuy plaît . 

.aniil i«€j lèi» Maurice y psitr Ulf- 



accoirigeo- Mg^gjgtffpt & iégdrmt cmme *dés 



-en lesfaifant. C'cft ainfi'. qufi^ 
^^9,. cbnc je prie , s'cft cxpri- 

- - V ,^<^ertç^ k Souvcrainccc des,: 
^âifea quipm?«rtt4iidépendemmcn 
< 4? âtttrc. j>uàûàûc<:âtf «la tcctv 



• ... 
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4e $» ér^rt te Grandi, Li v . II 1 1 f 
bour ee qui regarclc le temporel &c 
k J»ea 4ç 4'<B!Cat; , coniffle^Jli 
oe&i^im^ ÉiMç tfes Loix & <ies Qi^. 
4pnnances , aufqucUès toofr kur«= 
-EficlduftiquiJS & Secuiiei;;»' 
fcnc dt^ligffz de £e foûiaicc'tre. , 

cdia, cpminje a fait cet Au- 
;ftSïir , qùt noh fcalemëht les Pape*- 
|K>iivdc«ikprèEnc.rur les Rjolfr, 
naais aùfli que les Rois , n'en onC 
^oint fur les Evêqueg fic ^ FEglife, 

^4mtmk% punies ^CjK&s de faint 

Grégoire en deux; Epitres qu u «a;* niïds tua; 
vie à cette ocoaû<>ii ? Cac daas cei^ "ui commiii, 

e a; 'Maurice il tait feivtclomili- 
ihri(l àV£e;B»mçc, luy its wuf Mt^ 

jœs Rrêtres a ta pwfyce tn vaWeawem 
^retire tes- Soldan de mm fhrvice. Et mihi dumm 
ai£ms usé autre qu'il écrivit en mê-^fJ««J^i* 
^.jtjetems à Théodore Médecin , 5c milites fuos ' 

sfe^ à PEmpççfiur, il die. ,^^M'i/ Pjtt'nia"'^ 
femble hUn dnr & bien étrange, iribuicôcdo* 
^^^Hc l^Emf?ereHr^ Soldats "^^^'1:^ 

T iiij 
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%^ to^^^ donné, & mjlmel' EmpiJ 
fur Us Soldats ymais mffhfHir -Us 

icOos à Dco Ppurfa-t ôn looftur qu'il cotrom^' 
sacefiw* ' pe ces pafTagcs où il efl; cvideat w- 
«uemaamo- u ne S dgic que de la pmttàaoc' 

dumchriftus tempôielic î qu'il .iQ5-.c0cfompc^- 
vinâperraif- dis-)e ^ cn dilant que le Icns dô 

pptelUci Plia- p , 1/7 f r» • 

ti i ôc ficut fl[u il taïf: parler , ejt ajtii les Rots om 
tî^Kl^ Mires , m^fM da^, àmu^mms fÊT 



fitagcbant ^ ^ vtelençe , comme 

éas tencbra- 




jrum. 

Sî,rcs jure 



fpmMQipçhez., en ont fHrfêm<i^iit 



agatur non Ifois. &^ÇC Qulç^çmSK 
vioIcntia,ut .i i . n . 1 ^ S a- 

foicnchcTO- nbk a imaginer , /^i J^^f^ 

ncs in fiivis , 4fûmz^ p4r %dM & par UsDmMf 

j)onrub)caos r ^ n: r ry) •/! J w 

tfkt saccrdo- en mrent JhK je/HS'-Çhnjt , ^Hand jfs 
^'LÎ^^fcâ^* jFW/;f dt Gethfemani 

Impcratorcs l'entrél^Mr4»$,M fuppjiçe^, 4fM^ 
^at^^^id^H /^i f^ri72^i droite 

,j7 ' ' * Mvê^pm^ J?fhtes ^e font 
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éS. Gngéiri leGra d. Liv. II. lïf 
'Enifercurs , mais an contraire ijuc 
eeux-cy font fous la fuiffance des Prê-' 
& des Èvêffitr; ^ue pànt Gre^ 
goire a définy cfuç L'Eglife , k Ucfuel- . 

j^fuê - Chrtft a donné la liberté noncfle fub- 
fan fin Smg préciux^y^efi^n au- 
cune manière fitjette aux" Rois ^ doEccicHam^ 

^H^m HeMt fas tenir M^unét foHTZ::;.,tZ. 
Empereur ejuand il exerce la puip habendumcf. 
f4nce Royale fur les Prêtres ; comme '^^^/j^^j^^ 
A^lc Ckrgé qui éftlc premier Ordrtf^tofw , *im 
-de l'État n'étoit pas dans l'Etar , Se it^^ 
ifBfSipùkfÊOamm^ roâ«»#«ii!x^ Loix de re gûte pote^ 
l'Etat, & aux Rois qui font lc&'''JT^?ii. 
Maîtres & les Souverams d«ns leur 
ïRoyaasnej cohimé fi l«s Êhrci-' 
tiens pour avoir receu- la liberté des' 
«irfàriï'dc Biçii àu Bàptcme, ccf- 
•foicnt d'être fujccs & d'être obligez^ 
•jd'obcïr aux Pujflâncesordonnées~dc' 
'Pieu^oùi: lés gouverner'.' 
' - - V^là Jufqu'où la pàflion pour la 
grâBdciir temporelle des Papes a pu 
.emporter cet A utear. Mais ce qu'il 
J a de fout furptcnant , & même de 

«ikytceià'^ ceece Dalfion v c^eû; ont 
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ité M^ùire du Pontificat . 
ét qu il fdt dire à fidni Grégoire^ 
<iontrfc la Dèétritît & U conduite de' 
ce grand fàinc ^eïi: uniquement ap« 
puy é fur un Teul faux témcngnage 
<|u'il croit être de faint Gr^oite 
& qui n'ëft luiiiçmèat de luy ^ nf 
ifaêméh'dn peiit être. Ce paflage cft 
tiré d'un Ciknméfitairê^ 1^ (e^i- 
Pfcaumés Pcnicéntiaux, que raùs les^ 

5 çavans' tîermfht tfon^mmdit n'ê- 
tre pas de ce faint Pére,' Êuis mi'ïï^ 
ait lieu d'en domer.; / ; ^ v 
r ' Clar outnèiK^'tl etlt tiSNfisàiNr ^ 4M 
àettx qui ont éait de £ai^ Qrc^oire 

6 de fcs Ouvrages , de fon rems- 
& après luy , jufques^au xjottimence'^ 
ment du ficclc pàlle qu'il fut im- 
pritrié ibusfim nn«i,'^fs quVMiair 
prodiiit aucun Manuicrit qiii té^' 
moîgnârx^u'il fût de luy ; diltre que 
fon Difcif)le Patà:ius"qUi fnrvé- 
'quit de quelques' années , &c fit ,; 
ctommfril l*y avôît exhorte , unetol^ 
leâioû (fes Sencâices &: des témoî* 
^agés tircis dé toutes fes œuvres',' 
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dé S.Gté^oirtîe&m '.Lîv.IÏ. iVr 

«on |^la$ que le Moine de Tournay^ ^ 

AltalphuS t, qui cinq cens ans apres,^ 

ample Cflcorc que la (lennc ( cuflcnt*- 

il« tiia?nqaé de produire des S enten * 

0 es tkécs^ec^CotnnKnodœ , & dœ ^ 

ideux autres fur les Livres des Rois. » 

ik ûit le Gtfitîîquc Jfes' Cantiques ^ 

tomme ils ont fait de tous les Ou-; 

iFTages defaint Grégoire fins en laif^ ; s 

§Éi aucua^'ûceûic-cy eu^nc étédè* 

luy ) outre tx>ur cela ^ dis-je , il ne- 

•€iQJ:ica:^ rapporté en giàttif feulement' 
|iàr Batonius , pour avpic une preu^ 
^1^e Gémfi/^âii^^ \ & ians cpiii y z\t ^ 
Jcmor a répqadre, queVce Comment* 
"iSAlÊtfvik les fept Picrâutrics,a cftpoint' 
jdu tout de faine Gregoir ci / 
" * Car après qu'à l'occafîonde PHê- Torîus^Ecde: 
afcûe des-SîmohMitH^ qui trcwbloit Schirmark 
alors toute l-£glilc, par un déplora*^ înfcftitionc 
•Wc:Schîfme, l'Auteur de ce Com-. im^cnrxc^^- 
NiliQ&tair^âdit.d'an ftyle q<ài n*arîcti"caiujcupidi- 
du toutdereflcmblanc à celuy de S% S>îr?& ' 
-%iÈ^3i»-,,ixtoste nibndfe-f*ft»»^fw^ »X 
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i«némpto i-£«»P«"»ir qui regnoit du tcms que 

divinotimo- Cet Autcuf violcnt ccdvoir j-rappcl- 
L'umS A'^Hgii fa cmuoinfes fmt 

tcm cxrcndit borhes^fuferhe cjni élevé contre Dim 
t^^^ &rnéprifefesJùgefhensfms*fi itvon' 
licam veriti^. Sficune crointe^ ingrat i temer^re , 
tçm.fu«faro- ififi^fé (ÎT furteux Tjran ; \\ z]0\\Vt 

cfferatur. à'toiiS'Ces graflostftfcs eeDcltlogcV* 

ft*;P/i/i» ^. ^^^11 a déchawe & s'emporte en bête ' 

"if^rf ^; ferece , par la fureur de fa tyrannie, 

tpmre lafoy &-U veritiCaphoUcjHéé' 
JL*Authcur du Commentaire dit en-' 

Empereur lift peu plus basr, cxpli^ 
«fuant CCS paroles : Porta inféri frefi 

fravakhHnt.\ ht i fortes if^^pforfontg 
, , dit-il , âèrtalnerPHiJfances du mondet' 

"dd ^ne firent Nerm & EfiodtfkM y 

rfecHtetH 

? ne font^' 

flam perfc^ui. ils pas" tPtUs 1er poftés d'Efifer ? pent^ 

pbW^nïni^^^^ mrnagwerù nombre de c 

lîon otnnes fithmifhaBhmenïperh'efHej gagfmn^ 

tZ7r " * P^^ prmeffeSi oh par la crainte, oh 

fufficiat quan- tesfaifantfuccomberalajorce des pei- 
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frin 11 vaplus.ouue encore dans la, 
PrcÊicc fur le Pfcaume fcptiéme , ou ^"^'f''9 

1 ji r * ^ ^ At cium hoc 

.||i»rlant dc la -pcrtecution qu Abia^ cemporeschic* 
'ton fit à David ,' comiîî€ la figure ™"i!iî'.i:f ' 

dCCQUCiq^ les impies tont a JciuS-« impugnachc^ 

Chrift^ en pcrlècutaiu fon Eghlcé l^'^'^^^^^^r 
lé €li€ dç 1 btnpcreur qut vcgnoïc mHddis pcr- 
a^ors : Le StMfnM^^e-ferfecme^tp^ /^f * f!*' 
core en ce tems-cy h Corps de Je fus:- bmI. ^\ 
Çhriflr^ 1^ Jiemiqm cêmhat fan Egli- . 

il iiMmtenant; 
Toic û .ÇQuces ces. chofes (^u'on die 
.chus cç. Cammencake , pcuvcw 
.convenir aux Empereurs quiaoLtrc- 
gné fou? le ^ntific^c de faint Gre-. 

gQN:c.. 11 n-y eti a^ que deox , Mau^ 
ricc, & Phocas. Pour Maurice il 

indubkabie qu'il ne fut jamai^o - 
lût Schifbopiquc , ni. Ijcr^cique , lû . 
.perfccuceur de l'Eglife., & fans pacr*. 
Ifl» du témo^agedo^KMis les^htfto-. 
]p£OS qui en difcçit tous les biens di^. 
.du monde , il ne faut pour en êtrç. 
mémàé' celuy de faine i^t<^iz 



I 



Digilized by Google 



I 



r fit yquef ondHt fam du'prkff^ 

Cum lînccra. / ;•• ^ / j ^ r^*^ 

jnY;ô&is,cbr.. >«f«^/ fti^T dcmoniUr a. pieu^fà 
Itlâ^iflîrne confervatiq^ comme d'un Prince dont 

'ki>m"^^ éaweefttreshnecejfm -B^ 
c«iim^ jabar juv écrivant'U l^appellc U pLfà^C^ 
rcpicndcac, tholt^He de t&HS Ict Prtncis^ teplm 

tf"^ Sacres. Méfier ts ^ & Uflm 
i i^. i^tléfour maînttmrÀém fêfrffa^gfis^ 
• '^^ '^ • ,té & ddnsfa pHmé l^ Faj €hmiknr 

tama y^y^'^^^i^coirvient. Et dsms la Lctuç mcnic^ 
S- qii'ii-W écrit çoot|o{i4.ay , 



£^.4o« i^ii0M9ines>, iMiriaac. deiuf Gonrw 
arun Saint ce q^'il faU. ca plur 
.ficarsdefcs^pîcrcs ? £t pourccooi 
içmnàsi V^iim.'^ Grfgoiçeqift ne 
.vécut <^aun an Cous fors Etsipkc , 
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jtc grand Pape ^ c'eft aflcurcmcnf: 
^mamc nous unnms , c^u-il etiadic 
.plus de bica qu'il n'ai faloic dire 
a!uii û méchant ][iommc , qui ncaa- 
JBpams Kic fuc.jAimis nlScliirmati-* 
;que,ni Hérétique, ni Perfecuteuc 
;der£gUfeRom3icie, qu'il favprif^ 
o^me CQOtxe celle de Cç^i^andri 

^1 eâ d9ac9U& dmr qqe k jour 
^.pldo midy , ,que ce que V AuteU|; 
jdoCcmiamic» de l'Empereut: 
^dbffwccots^ lie poairfai: coaycaie 
ni à Maurice y ni à l?Iipcas , cçt? 
, ouvrage E'eâ:*|}cncit da^oac de faïae 
J&iegoip^ Quil foie de Çr^oire 
^ 1 1. q^'€m aura pris pour {aine 
.Ccegoire , comcae il y a de fçavans 
]icniinie3 qui le coajçiâ:urcac , je ne 
,in'y oppofc pafc Car ceqiie ce Pape, 
qui le fEGtkkt dcKo^^ emtrepcic dm 
.depoier les Rois , y dit conforoic- 
smm à Ion geoke , (atns^ient aâèss 
aux.ciccouibnc^.da tcms , Se de ia^ 
giïcrrc, 8c aa dangereux Schifmç: 



I 



.pj l V* qui pour ,cn avoir.ctc md 
^vkiii , le.chaflà de Rome » & pec^ 
.fccuta jafqu'à la. mort. Mais qyc 
ce Livre ioit.dc.ûiat 'Gre^îrc» il 
^ij 2i!^iioïiVi£. aprvS,cç^ue je yiei^ 
^de dire , qui ne voyc manifeftement 
que cela ne peut eue. Cepeiukoc 
^c^eft fur ce fcul faux témoignage, 
il fur ce ieui prétendu paflage de 
S. 'Grégoire qu'on veut que.quand 
H dit qu'il eft obligé d'obcïr à TErur 
^pereut qui a reçeù de i>ieu Je pou^ 
^Yoir , & rautpritc de luy cooMnao^ 
der. ; qu'il reçoit i^.ordres avec reÇ^ 

pecl:, 4s4^xxecutc»v<;Cr.gr%Q4çw^ 
xaditudci qu'il n'eft que cendre Se 
pouilîere dèva»c £b, Serentâkiiw 
Maîtres ; quil leur ^bçït même 
dans les choies qu-ilcroitcn fon par- 
^ . ticuli£rn'^repasda.ferviadeDleu; 
ï)ominismcis quc tout Icut eft loumis i que Dic» 
loqucnsW JJ^J a 'donné puiflànce ^ domina- 

fum niG pul- . ri* ri cl 

.vis de dais, tion.non leukndeot mt ^kurs 
"^^.€t L%^ dats J&f leurs autres fujer.s laïques 

inaîs aufli £m les Qercs , fur les pijè^ 

ta$^ U fur IçsLyéqocsi 
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très chofcs de cette nature qu'on lit 
"en" 'cent endroits de fcs ouvrages 
véritables où il parlc& agit non feu- 
lement eh fervireur , & cnaroi parti- 
culier de Maurice , mais aufli en Pa- 
pe, comme lors qu'en obciflànt à cet" 
^^Empercur , il envoyé fon Edit daas ^ . 

Provinccsdel'.Empire;c'eft dis-je agf,"" r^JS 
lur ce taux témoignage que fiaro- m 

T»aHc & agit de la lortcc'cnc (bit pas <î"'' 
commede luy-même,& felonfcs ïc- irfdlL'''"* 
fiEaWés fciîtîimcns , mais que ce foic 
comme un Comédien qui parle & 
^quî agît en la pcrfonne d un valet 
dont il joue le rôle fur uni Théâtre î 
& que quand il dit que Dieu a foô. 
^Û'Usr Evêqucs & luy même aux 
4^ois & aux Empereurs , il ne par- 
*J que de la voye de fait , & on pas 
«e droit, & ne Élit ehtendre parla 
autre chofe , finon que Dieu permet 
fôair itospechtfz que les Empereurs 
•*lcs Rois^yent puifEmcc fur eux; lUid.na*. 
comme il permet que les voleurs 
-l'aycnt far tfa voyageur qu'ils sSi^ 
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Hf4 nifioire^diiP^mfivat 
Êtflînent dans un bois j & qu'il 

fiermit que les Satdlitcs'dcs Juifs, & 
es puiflànces des tcncbres Tcuffcat 
^ fur Jcfus-Chrift qu'ils prirent & ga- 
roctcreac dans le Jardin des 01ivkr$» 
Y a-t-il rien de plus contraire 
^ufe cekà là Doâirit)e-& 'à là cou*- 
duite des premiers CfaiiCÇiens , des 
^ttits Pcrc$ i -Be Cmt^m'éç S .<3t^ 

foire qui a été aulii ioûtuis à fcs 
iaîtres les Empereurs , que les 
moindres de leurs ùxytct^ l Yra^t«^it 
rien dé plus oppose aux Conciles,, 
aux Saints. Dccree»; iàtr a^A et ^ 
l^Evangile & des (aints Apôtres Si 
Pierre &&. Pault^ qui' ifêàliKft qur 
tous y omnis éninta, tmt Laïljuds^' 
qu^Eccîefiaftîques^ deqnclquc qua- 
iicé qu'ils puiâènr erre » iôiâiE (bâï^ 
mis aux Puiflançcs fupericurcs or- 
données de Oieu 9 ibîf aux Magî& 
trats , (bit aux Gouvernours, Toit ao- 

îiu pouvoir 'fiiîcininent fur tous k»-* 
âutres. Fout moy je diray franche^- 
àbcnc que comaïf la vaité qoe j'aU- 



de s. Grei:leGran<L Liv II- 
-^-nie pallionnénvcnt triomphe toû- 
purs rôt otirard ciu men'foiage : j 
pcrc que nôtre fiecle .& Ja pofterké 
-mc fçaurontbon gr^é de l'avoir fak 
paroirrc , en dilïîpam les Ténèbres 
dont 'on -la vonloit envelopper, &: dV 
voir défendu la mémoire du grand S. 
•Grégoire contre la calomnie qui lui 
fait dire tout le contraire de ce qu'il 
aditjJc les droits inviolables desRoîs 
donc le Cardinal Baronias câchfe 
d^abaiifcrfk . 
l'i injunculecn cet endroit d^ tes Atî- î9j.adnu. ,4. 

nakvs,quek5 perfonT)e6éqwitafcles& f'^"^ 
de bon lens ne k pourr<î)nt jamais fe^ ' 
fans beaucoup <f*indig.natîan , pour 
ne ricn dire de plus foi c- 

Au rcfte nos Rois ires-Chrctiens, ^ 
cfui comnK fils aînçsdcl'Eglife font 
gloire d'être auffi fes premiers f u jet 
cri tout ceq«i rcgardc le fpi'rituel^ 
Icauront toû joiir'S 'bien iTiainre-nir les 
droits de leur (Couronne, & lapinif- 
fanc-e . & raurorité fou ver aine q-u'ils- 
ont pour le temporel for tous les 
Ordres du Royaume , entre kfquels 

Vij 
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^ 3(f JfJlft-oire du Tontificai 
ccluy de PEglifc timt le prcmict. 
rang; & cette Eglifc Gallicancrunci 
des plus àncienties & des plus noble» 
parties de rUmvenfelle , & fcs £Yê<- 
qucs qui en font les principaux mem- 
bre» les Princes. V qui iîe. ù^t&^ 
bien maintenus jufqjù'à pïefcQj; 
Cft poâeâion«de fes ktbecfiez , tien^' 
dront coûjours à grand . Kponeur de 
fuivrtl'exeoiple d^un suffi grand Pâi^ 
pe que S. Gr<^ire,en.prenâiit &^ 
faifant valoir par leur obeïfKincc, 
comme iuy » la q^ualit^^de i^res^hiipi^ 
bles & très fidèles fu}ets du Rpy 
leurSouverain Seignciu;* 
* Voilà quel fut. le fuccczdc ces qua^ 
tK difFecens que S . G rcgoire eut ayi^ 
rEmpereux Maurice , au fuj^ct de 1* 
|>aixdes,Ltintbards $du titre de Pa- 
triarche OecamcQique i de Pimrur 
fion de Maximeen TEvêché deSa- 
loQei&: de cette Loy de Maudce. £c 
parce que ce même Gardii^Al qiii a 
fiftpal traité ce pauvre Pctnce^dit que 
la pitoyable Cataftropke de vie 
lutlapnnîtion du grand crime ^^'U 
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V 



deS.ûregolrele Grand, tlv. Il . 257 
eammît au premier dcces différends, ann.ç^fj* 
en traitant S. Grégoire de bon honr- ^'^^nu-ji, . 
me, iîmplc & peu fin, qui fe laifloit 
tromper par les Lombards : il fluit . 
maintenant que je montre ce qui en 
cft 5 en expofant brièvement & fi- ^ 
jielemcnt cette Hlftoire tragique. ^ Theoph. sK 

Maurice qui avoir toujours été moc i.jv 
fort heureux dans la G uerre qu'il fit 
contre lesPerfcspar luy-même, & 
J)ar fes Lieutenans, ne le fut pas tant: 
en celle que luy firent les Avarois 
peuples Huns fous leur Roy Ghaga- JS^pIé- 
nus , qui après avoir défait les trou- Diac.i.i?- 
pcs de l'Empereur , fe jetta dans la .^S.tu»'' 
Thrccc, & s'avançait ûant, brûlant, . , 
ravageant tout fans refiftance ^ juf- • 
qucs aux portes de Conftantinoplc , • 
où Ton prit fi fort Tépouvante que 
le Bourgeois parloir déjà d'abandon-^ 
ncr la Ville, & de fe retirer au delà 
du Bofphorc à Calcédoine. Il cft 
ôvray que ce fut Maurice qui s'atti- , - 
ta luy-même ce malheur par le trop . . 
^grand defir qu'il eut de fe vangcc 
d'une partie de ton aimée ^ qui ^4^*^ 



^ 

> 
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ii^Diàc ccms aupatàyant Vccôk £ouÙé' 

«i'^ç'^^t '\ yàQGosxtJx luj. Car ayaar fous nam, 

^aniM ordre à Coonmbitiohis , qaî 

Barbares ces Lcgions tediciciifcs 
ikis . leur donner fecouts^cc^iÊse 
tïop fidellcmcht exécuté par le Gc? 
liecal : (^^mxCocsêolàf^ îttvcâjs ;cte' 
tout cotcpàç Tennemy furent partie 












■ tuti. MnCi Maririoc*' eut d'une paît 
. % ftcftc de Tes' tioupcs Ce tcouvant 

^ bares^, il fut contraint de tiaiccr avec/ 
li^ic pdèr k^iKi 
:^ Il trouvaCliaganiistûaiBC di'i|>oré 
Taccord à des conditions ailêe rat-f: 
ionnabics^pairce que fixiarn^eediai]^ 
nuant fort tous ks |ours par la pcfte * 
()m s'y. kok mik^ Se hij avoitepk^ 
^éJcpt dc fes çniàns en un Ccul jour^: 
il ne thcidiok qoe rocbaâ^oude s'oifi 

* rctomner avec honneur en (qa païs^ 
dr ce fut îcy que Mau]ice\& «IV^^ 



« 
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de S .Grégoire le Grand. Liv.îï. 2 0^^ 
ronde faute, bien plus guandcque la' 
première. Car comme on fut tombé 
d'accord des conditions, &:d'une fom- * •••• ; 
xn eaflcz modique qu'o A devoir com- ' ' \ 
pter à Chaganus , ce Prince qui a- ^i^^^^i^v 
voit envie de fe décharger de fcs pri- i aui.Diac/ ^ 
fonnierSjoffiit de les rendre tous pour ^j^^^^*^- ^^^^"ï ' 
moins d'un écu par tcte. Ce que 
l'Empereur, quoy quece Roy dimi*, 
nuaft: même encore ce piix,en (c- . ' 
contentant de fort peu de chofe , ne v 
voulut jamais accorder.' ^ * , 

. ' On croit camiftmiémcnt qùè' ce;' A 
fot l'avarice qui luy fit faire une Çv . . 
vilaine a6tion,mais poiir moi j'avoue ' * 
feanchement que j'ay quelque peine ' ' i 

à le croire. Cat outre que cequ'oa- - • 
dcmandoit n'était prefquc rien pour ' * 
un fi grand Prince , qui d'ailleurs ne . 
devoir donner par le traité de paix-^ 
que cinquante milleécus à ces Bar- 
bares pour les renvoyer chez eux : je ' " 
Crouve que les Anciens Autheurs qui 
nous ont parlé de Maurice, difent 
prdTque tous , à la referve de Jean le- 
Diacre, qu'il ccoit fort libéral. Il nç> . 
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i^o tUfi-diire dufomîféaf 
£ittc que voir ce qu^en a éait Xha$^ 
. . philadte Simocatra au Livre cinquié- 

de l'Hiftmre lie ù^yic , où eti 
mendkos cô- Joiiant fa libéralité, \l dit qu'une in- 
r^4?am\dmi^ ^nîté de piiîvfts s^^fit adêtiibleK 
rir, humanitct dcvant fon Palais pour lay demander 
lebrqucnum- l aumonc , il les fit tous entrer , & 
mos affatim aprcs lcs v awîr ttes-bien traitez , il 
cgtftarcm co- l^ur ûiftnbua luy-nieme une tres-^ 
rura cûrtfoU- grande quantitéde jpiecés d'argent, 

en leur donnant ainh abondammeiit 

fuosconfuevii eonfolct daos leur pauvreté^ S. Gr^ 
fefnuiosmifc- boire luv-ifrcmc Idiië fodvent fâ 
tiiicre,tta le becaUtc envcts ies pauvres. Et nous 

▼endone uf • ^^^"^ f^^^ ^^^^^ EpîcrC dc lu/ 

piciiiiuic : ut ^ns laquelle il rend à' cet Empereur 
eunaoromde- 4e folcmnelleà aâ:ions de crraccsau 
largicacis.e jus^aom oe tous les Ordres de la Ville, 
fitconfolatio. dccequcfelon fa coutume, il fait 
icc Lt.Ef.i éclater hautement la magnmceftce, 
ï'^^ i» fa bonté , en leur envoyant dcquo^ 

fubvcnir à la ncceflitc de tous les» 
^uvreSftanc Romains » qu'ctran^ 
gers , tant Ecclefiaftiqucs que Laï- 
> As d'un grand non^b» dt 

Religiculc» 



Digitized by Googl 



Me 5. Greffoire'le Grmâ. Liv.ll. 14Ï 
'"RcUgieufcs Se de Vierges confacrécs 
à Dieu 5 qui de pluficurs Provinces^ 
*où à caufc des guerres km hqnûeitr 
& leur vie n'étoicnt pas icurecé, 
Véibienc réfugiées à Rome* £t tiloi 
rend compte de la fidelle diftribu- un<!eaaum 
ccion qu'on afaite de (es grandes aû- eft»uc fimui 
niôncs qui ont fuffit pour tous > de ^a"oomî^** 
Torte , ajo&te*t4l que toui ^ntcn^ «un» concoor* 
femble unanuîîcmcnt des vœux îïa7cXH 
.çour la conicrvation de la vie d'un 
• £iiipeFett{ 4) ^barkabk ic û bien Nîcepk.i.it. 
faifanr. ' 

De plus Nîccpliorc ne dît-ïl pas 
^u'il fut tres-liberal à honorer & à 
q:eçompen(er k merrte de ceux <}ui 
s*étoient rendus célèbres dans la pro- 
feflîoa des fcîenccs & des beaux 
Arts 3 qu'il a UiAc en pludeurs Vil- 
.ies de 1 Empire d'illuftres monu- 
. meus de fa magnificence ende fa« 
ipçrbes baftlmcns & de magnifi- 
ques Eglifes qu'il y fie conftruire; 
. &.qu'il.rcmitàfesfujCts k rroifié- 
- me partie de ce qu'ils payoîent à -fcs 
jprcdcce£&ars . i Ën:nn Plmpeta** 
Tome L X 
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:'i4 1 Fliftopre du Tf^ntificat • 
, iike DoUaiiicrc &, rimpcratrîcc 

icgnap.rc luy. aynnt fait pre(ciic 
,dbuuç .magnifique Couromic d'or, 

-ciirichic de pierres preckiifcs d'un 
, ^ PHjccxcclïîf ibîen lomdc la garder 

Theophan. \ r r ' r • 

ct*ir»;nas zo- id^as loii trclor , comme eut pu tai- 
• An^^ftai .reun Prînccavarc, il ncsVrn youluc 
^a^iiais Icrvir 5 que pour la porccn 
.d^tTHB l^f^iife dcSaintc Sophie, ou 
jl ÏqSï ir à D icu iur fon A u tel • 

Quelle apparence qu'un Prince 
£ li^wr^l air récuré par avarice de 
payer cinq oufîx miJcecus, donc 
- ChigatHis fe coâcencGî'c pour lâ ran- 
-çon d'caviion douze mille priibn- 
, niers î Je craîroîs pltirôt que ce fer 
. par.rcnvie qu'il avoir de fe venger 
:. 'de fCes Soldats mutins , qui s'é- 
, toieut foûlevez contre luy , & que 
. les ayant une fois abandonnez aux 
.lennçrais pour s'en défaire, il vou* 
, lut fulvre fon premier deflèin en les 
; jaiflànt encore dans lears fers. Quoy 
. quUl en foit , la fuite de ion reflen- 
4 timcnt fut trcs-fiincftc. Car le Roy 
«.J^arbare furieuûoaenr i»i{f dçccip^ 
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de s. Greglre le Gr^fi{f,Lw. II. 145 
'fus , auquel il ne s'attcncîoic point 
au tout , ne rompit pas à la vérité (Jqo. 
la paix dont il avoit bcfoin luy,. 
même ; mais avant que de fe retirer 
fclou Iç traitéj il fie inhumainement 
pgof gcr tous ces,pauvr.csCaptîfs,laif. 

j|ant ainfi à Maurice les corps tout sâ. 
glans de ceux qu'il n'avoit pas vou- 

.lu avoir pleins de vie àfîjufteprix. 

L'Empereur fut extrémeiTicnt tou- Thcophy. 
ché dc ce lamentable fpcdtaclc, qui simoe.i.s. 

lu y donnant de rhorreur, 6c roue 
enfemble de la compaflîon , luy fie 
tçonnoîti^ <[u*i[ êtok *câu(ç' de ' la ] 
imbrt.de ces pauvres gens, qu'il a- 
yok expofezdeux fois à la furcut 
à la rage des Barbares. Sa paflîon 
de quelque nature qu'elle fùft , qui 
luy avoit fermé les yeux , s'éteignit 
tout-à-coup dans le fàng de ces mi- 
fcrablcs il fc rendit juftice à luy- 
jnême j il confeilà fbn crime devant 

.Dieu^& devant les bornes, &comme 
c'étoit un Prince tres-pieux &c cui- 
etiant Dieu il appréhenda vivement ^ , 
Jangueur.de iesjugemcns. Il ecu- aia. 

X 
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a 4 4 fJifioin du Pomificat 
vit à tous les Pattiatches &c pùxmx 
à cous les Evêques &à tous les M9* 
iiaftercs, les priant pat un (entîmcnc 
m^yèmcsïi .Chtêcjen , dpbtenii df, 
Dîcu par leurs prie* es, non pas qu'il 
iiefût pôîrft puni de Ton crunCt ma*^ 
qu'il hi y l'élut d'cii faire la punition 
|Kir fitiiil^icbïdfr cii cette vie , plu- 
xpt quc.par la rigjucur inexorable de 
& jnfcict^n l'àatre moftdc. 

^espiicrcs furent exaucées. Il cq 
fut afïctiré par de grands fervîreurs 
de Diçu , qui pput réponfe à Çs^ 
lettres liiy firent dire de la par^t de 
Dieu , qui agceolt le choix qa'il ^ 
yoit faic , qu'il ne 1 crpit puni qu'f^ 
cette vie; maijs que la pooition ictoit 
j:ude,& qu'il jen i|^r droit l'Empire £f 
'h vie. Dieu même Vm voulue avec- 
lit de la mamete dont il a foavent te* 
v^lé aux homn^s les fçcicts de Ta- 
Vjenit dans l' Ancien T^ftameac« Ca^ 
taudis qu'on faifoit pour luy des 
prières dans ^ut T Empire » il eue uu 
. ibuge qui le defabufâ d'ua injufU 
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de s. Grégoire le GrMdX\s*\l* 14$ 
apprit quel devoir être le châtimenc 
dotic Dieu vouloic padii; (0:1 çrksc*. 
II luy fcmbla la nuic en dormantf 
qu'il ecoic devant Tlmage du Sau** 
vcur du monde qu'on a^voit mifc 
fur la porte d^airain du grand Paiaî% 
Impérial , ^ que toute cecce giaa« 
dt multitude de Soldats captîfr 
qM'il avoit laiil^ mai&a«r » uucç 
4'avoîr voulu payer le peu qu'on de- 
fDandoitpoar leor rançon ^ l'ayant 
igçivU'onné ^ raccufpieac de leor 

tre lu]^ai^ CQUverain Juge des vivani^ 
& des mort Si Que n'ayant |>û (c bîca 
défendre ^ Ic^ juge luy avoir dciintn^ 
de^aù il aîiroît mieux recevoir \x 

Ïunition de fcfticrimc 9 en ce mon* 
c y ou en l'autre i qu'il TavoitTup- 
plié tFes-humblement d'ordonnof 
qjie ce fût en cette vie ; qu'alors le 
Juge avoir commande qu'on le lî- 
vrûft .entre les mains' du nomnoé 
Pfiotas Soldat en rarwée, .pour être 
mis à mort avec fa femme & feS'cn- 
&iùs, & toute fa famille. 

ii>/ » 



liïflnrèdHpêmifi^^^ 
S'écant fur cela éveillé ca furfaur 
tout effrayé , îl envoya pro nprc- 
racnt fon premier Valcr de Cham- 
bre chez Philîppiciis , avec ordre de 
le luy amener fur k champ. Ce Phi« 
'lippicus étolc undes principaux Sei- 
gneurs dc l'Empire , auquel il avoir 
donaé fa propre fœur en mariage^ 
. & qui Pàvoic forr bien fërvî* corn- 
mandanc.fes armées. Mais 11 luyc- 
»\t devenu cxi rémcment fu fpe<ît' 
depuis que de ccrrains '^prônofti* 
qûcurs luyavoîent dit qu'il fe dc^ 
. , Voit donner de earde d'un hommc^ 
U^x.ii. dont le nom commençoit par ces 

deux Lettres P & H. Car il s'alla 
•mettre dans rèfprît que celuy-là de*' 
Voit ctrcfon bcau-frere Philîppîcus^ 
Ccdîcnti ^qui poiirroit bien avoir eu la tenta- 
tion de fé faire Empereur. Et quoi 
queceluy cy , qui s'apperceut de ce 
foupçon,nè ccffift point de luy pro- 
• tcftcr de fon innocence avec mille- 
horribles fcrmens'.on fe dcfioit ncan*. 
moms toujours de luy ^ & il vit fprt- 
bien qu'ua fougçon de cettc.naturc,^ 
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de S. Gre^ire^'f Gj^jn i.Lw- .11.1 j^j 
c^noy que mal fbndé.cft une m:llad!« 
donc ua Prince, qui en eft une fois- 
atreînc , ne guetic pas fort aîfcmçnr, 
& que cepeadanc elle peut; avoir des 
(ympromcs rrcs-dangereux. 

Se voyait donc nppeilé au Pakiis»' 
de nuic , fi biufv]ucmGnt y ik sl une' 
heure h induë^il ne douta point qu'il 
ne courue grand danger de fa vie , Se . 
ie prepàra comme pour mourir , ctr 
pfçaan c le Saint Sacrcn^cac de i'Eu- • 
eharifbiequUl tcnoi: xoûiours en rc* > 
fcrvc pour ^ne pareille occaùoa.Piiis> 
lallTaac Gord a ta femme dans. lèSî. 
larmes &c les lamentation^', comme , 
pleurant déjà la mort de Xoa niaii, 
il. Ce rend au Pa l.iis , 8c entrant dans- 
la. CiiamUe dci'£n^pcrcur>U fe pror. 
ilierne devant iuy. Mais ce Prince 
. ayant fait retirer le Valet de Cham- 
bre , & faîfant relever Phllippicus, 
fe jette iuy: même à fes pieds iuy 
demandant pardon de rinjufte foup* 
çpn qu'il avoîD caiçû contr.eluy r 
& après luy avoir raconté la terri- 
ble vifîon qu*il a,voît eue enfongç^ 



Hif^om Mi Pêhtificdt 

& qui. Tavoit éclaîrci de la vcrîtc^. 
il luy (kmandb.s'il ne connoiflbir 
pasccPhocas». Oiiy , Seigneur luy 
THcophan. c^cft'Cemême Capitaine qui 

éunc un jour député de Tarmée vers* 
Ccarcn, Votre Majcfté perdit le rejfpeâ , en 
Theophan. |ûy pa^^aut trop hdrdiiiiçnc , ce qui 
^T^T^u} ' fut caufeqp' un Patrice le punit fur 
Choron. lé ehamp àc C&a i^fokeice par aa^ 
Atewttd. foufflcr. Et comme il ajouta quc> 

féofa lorditiairc des pltis.iiiiblcfis» 
qui ne font har4is.qu'ea paroles , 5c; 
que de francs poltrons en effet , c*é^ 
toit un homnae timide £c cruel i: 
c'cfl: donc ce UçKe ^ Ôc ce cruel , die 
alorivMàurîce , que Dieu a deftiné 
pour m'ôter TEmpite & la vie. Que 
&n' faint , nont (oie beny , me voilj 
tout djfpofc à recevoir ce châtimcntr 
fens murmurer... - 
line fut pasfott longytems àll aL^ 
tendre. Comme il eut envoyé à ceu}^ * 
qui commaadoient l'armée l'ordre 
de palier le Danube , & de faire hU 
Yorner les troupes au delà de ce flea?- 
ve^c.outei'aiméc quvprçicudoit aïoiît ' 
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ife ^, Grégoire le C[rAnâ.L\r JLl. z 4 51: 
d'autres cyfurtiers qui ne fu (lent pas" 
ii prcstfcs ennemis, & qui ctoît déjà- 
' fort irritée de ce qu'il en avoit aban- 
doiinédeux ans auparavant une par- 
tie ài la cruauté dès Barbares , (e 
Ibuléve tour à' coup- contre luy , 
prend k Capîtaîhc Phocas qui s'é* 
toit mis ï la teOx des plus mutins^, 
râeve preripicfttnent lur tm bou^ 
clier ^ 6c marche enfeignes déployées 
«Mît droit à Conftantinopic , oùîl? 
Êit magnifiqucmenr receu du^ Peu«' 
pie, qui n'ayant point de forces pour 
appoier àicelle<lc PhoGa»avoit aban- 
doiincrMauricc. 

Cc*paavre*Bf îhctf (îi voyant ainfi^ 
mifcrablcment traky , &l furprîs, 5û 
délaiiTédecout leitiondè , s*étoît Jet- 
ré dans un vaiflènuavec fa femme; 
& fcs^nfans., pcnfant faiivcr ca^ 
ACit i.mais ayant été repouâë par la.^ 
tcmpefte , îl fût prii , Se peu de- 
jours, apréi entraîné devant Phocas^ 
gar le commandement de ce Ty-^ 
ran , qui par une ef&oyable cruaiw • 
^ Sa égorger eu £a gtefeiica^ âK'^ 



iux yeux de Maurice cinq petîrs 

Piinces Ces crifans , que leur mai* 
neureux-peia n'avoir pu fauycr- 
li ify a lien dans route rtlrftoire- 
^ ^ de plus merveilleux^ que la conftance 

ThcopiT/Ua.' pl^s qu'héroïque de céc Empereur,; 

simocratra que la foicc d-efpnt, & lafcrmctp 
b «2.ci 11, qy,. j fit paroi rrc en^ cccrc occafion». 

êc qpi égale cout ce qu'on neur imj. 
giner de plus fublimey de plus 4tt$ 
dcflLîsdé i-homme daiYs les eîifeigne-- 
îpenS)& les maximes de la Philofo «. 
phicChi cdenne. Il piiiut p^us gr^aji^ 
devant D'cu^ux pîed-- dcTon Bonr- . 
rciu , qu'il n'avoir çtc fur le.Ti^«e,.. 
& fur le chai' de fou trio.uphc a- 
prés tant de viék) res^remporrces* 
fiirles c uiemls de rEmpla\ Il ;c- 
garda fans s'émouvoir & fans ge^ 
mir, la Ci Uelle exécution que Von 
^ifoir de fcS enfans î . & quand aprés^ 
c^'on en avait égorge un^ il retiroic 
* pour un moment les^ yeux de ce (an- 
glant fpedaclc , ce n'étoic que pour 
les lever au Ciel en adoranr Dieu,, 
â^di^ t avec uneenticre. foùniiiUon^ 
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S.Gre^âirele Grand. Lyf . lï. i^t 

aux Aiicfts de fà Juflice : JtéjtHs es^ 
Démine , & rtEtum ludicium tttfm% 
SeigmHr vous efics jnjke y& votre 
Jugement ef} èqmtal^lei 

Il fie plus^ & c'eft ce qui eft dî^nc 
de radmîration de tous les ficclcs. 
Caria Nouiriccdu plus jeune deccs/ 
cinq, peiics Princes r.iv«^nc adroi-- 
teineic retiic de ce maflacre , pour 
fubftlcuei' ea la place le iîeii ptoprc 
qu'elle mît p^r une irgenieiifc trom- 
perie encre les mains des Bourreaujcj' ' 
Maufice qui s'en aperceut , s'céria- 
qu*on ne paflàft pas outre , & qu'il? 
nevou]oicpasqii?on fît moiirîr Tcn- 
fant d'un autre au lieu du fîai, cou-, 
tre ce que la Jufticc divine en avoic. 
ordonné pour la punition du Perc« 
Apres cela le Tyran plus cruel qucî 
les belles les plus féroces , n'étant 
nullement couche d'une h belle 6c* 
gencrcufe aûion , q \xx faifoit fondrc*^ 
en larmes tous les allulans^coni man- 
da qu*oh tuaflrcc pauvre petit inno-^ 
ccnt,& que Ton achevait ce fan ghnc. 
Socrifice.dc fa cruauté , en étaidant 



* 

i^i* flifiotre du Pontificat 
Maurice fur les corp$ de fes cînqf- 
«nfans , cohime fur un Autel, ovl 
il le fit cacare iiiliuraaineaienc égor- 
ger. * • ' • 

Detous les fils dè Maurice il ne , 
itftoit plus qiic Théodore fbnjxiCné 
qyd écoic ailocîé à l Ëmpîre,& qu'il 
avoît peu aupai avant envoyé au Roi 
âc Peifc Tda grand ami qtfi lui étoié 
înlinimcnç oblige pour avorr été ré-* 
càbli félon feï ordires pat rArinée 
Xomaine dans foa Ro)^ume, donc- 
Uavbk étc dm^ par ks RebelicK 
C'étoit pour luy d'cmandcf du fe- 
cours doiis cette preflarlte neceâité;' 
mais k pauvrc Prince n*alla pa* 
loin : car il fur arrêté à Nîcce en Bî- 
thy nie pdc ceux^'que le Tyran avbit^ 
envoyez après luyj; On luy^ figoiiîa 
TArrcft de famo;c » auquel îKe (bâi 
rtiit fans murmurer. Il demanda feu- 
fêmeâc qu'il luy. tut permis de rccc^ 
voir les Saints Myftctcs. ll ^obtint^^ 
ii fit fes dévotions , . &^ aptes avoir 
{tndug;rà£es à Dieu , il alla gayfc- 
ment au lien dut fup^ice : où é taiMS * 
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dcS.Gre^oire le Grand^iÀvA h^f^ 
'iirrivc, il frappa d'un caillou tid"^ 
^is fa poitriiîc, ^ difant -fcs ticUcs 
•paroles : SeîgncurJefkkS , vous fçavein 
bien ^He je,ne fis jamais nuUà perfoth- 
no i^eoffimoins je foitffr'e volomUrf 
te que vâHS avez, vrdânné de imy ^ il 
tendic 4e çpl au Boutcea^ qui luj^ 
,franchalate(^. 

Le cruel Phocas &i aiiifi «mou* 
•tir prcfque cous les parcns , & le? 
amis de l'Ëmpciieur Maurice » JS^ 
rtneme llmperatric^e Cooftantîne , 
fie Çb^ trois ^lles ^ «contre la |>arple 
qu'il ayoit donnée au Parriarchc 
Cyrîaqiie , qu il les laif&roic vivrp 
repos dans -un Monaftcre, où 
elles s'étoicnt rcniSarmées. Enfin il 
eut jamais tant de fang inno- 
cent répandu , ni tant de mifcrcs , & 
de malheurs que fous fon Rcgne; 
^pendant lequel . le Roy 4p P^^rfe 
^froez y ^pour venger la mort dé 
Maurice fon bienfeitcur iuy fie 
.taûjours la guertîe , défit en toUi» 
• tjes rcnconti;es les Armées Romain 
itfs> courut^ &: dcfola t;puips h% 

9 * • 



I 



3. f 4 Hiftoire du Pomi fcat 
provinces de TEmpirc , depuis 
i'Euphrate Jufqucs au Bofpho- 
^e 9 à la vûë de ConflumtU 
,noplc,où Ion foufFroit encore in- 
£nifnent plus dcPhocas, qu'on ne 
^aifbit au dehors par Ic^ armes de 
.rEoifemy viâorkitx- savagcant 

Auflî n^^y *ut-il jamais Je plus în- 
ifanic Tyran que çc mal-heureux 
.lîomme , fans vertu , fansnaiffincc, 
, fàns honneur fans inerite , très- 
mal fait de fa perfonne , furieufc- 
mïnc lakl , J'un regard affreux^ 
paroiflànt toû jours en furie quand ' 
il parloir , y vrogne , lafcif , brutal , 
•fanguinaire , n'ayant nul fentîmcnc 
4'humanitc , tettant tout de la bête 
• ibroce danj^ la phy fionomie dans 
l'humeur, & ne retenant rien de 
rhoimrtic , que 1^ :figutc horrible- 
.ctient dî^fforme j en un mot ayant 
toutes les méchantes qualitez qu on 
peut oppofcr à celles que les Hifto- 
riens jont extrêmement louez dafis 

t 



Digitized by Google 



âe -SvSreir. li Granl Liv. II . z 5,5 
Voilà à peu prés le porrraic qu'en ccdren- 
.a fait ur. Hiftorien , oui ajoiuc que Si 
/cic Ion Règne toutesiorres de maux naiorum in 
fe répand^renc comnc un cffioyable ^^rcx. 
Klelugc fur 1 Empire Komaîn. Cela undanmc% 
-peut fcrvir pour vcd&er la.prcdio- 
-tion de. Saint X3rrgoîrc , lors qu'é- • 
Clivant au .Patciarche d'Aatiochc 
Ariaftafe 5 qui fe plaignait .4ps mal- 
heurs de fon temps : iÙ aflcurc qu Us 
cioîîroient tellement que c ux qui 
vîvroicm: après eux , tijendi oient 
'.pour fort heureux ie temps paiïc. ) 

J'avi)uje que tout « que )e viens 
..de dire peijx faire quelque peine .à ' 
<ceux 5 qui après cela liront les trois 
' £pî très que le Saint Pontife écrivit çp 
•.;à Phocas, & à Lcontia fa ferjnie, ^ 
.quand on (ceujc à Rome ce qiiis*^- 
•toit flic à Conftantinople , lois 
xju'ii y fut c^ronné Empereur. 
• iCar il femble quç dans rouies Les 
trois il fe réjouît , Se tend gracès à 
Dieu de /on avènement à la Cou- 
.«ronne , eotntne du plus grand bien - 
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^x]u>il ea.:;parlc dans .les termes da 
monde les plus avantageux .^ comme - 
d*un admirable JPiince ^ qui ie ya 
faire icfleuiîr , & k rendre très- 
iieureu^ > en le délivraat de toutes 
les mifcres dont il a été aSlîgé jiif- 
qu'alors* JEt iliouë Dioa dcfe quV 
près avoir été (bus un rude Ôç fa* 
kheox jo'ug )^n iconuncnce à ren- . 
trer dans la joiiiflànce d'une douce 
liberté fous fon Einpîi«. Je fçay 
4|u'il yéCn a qui croyent que Saine 
Grégoire^ qui afïcurcmcnt n^ctoît 
"pas impeccable ) a paru jetre hom- 
me en cette occafk)n, & que cela 
«tenc du moins^an peu de la âate- 
tic. Mais pour moy je croirais que 
ie Saint Pape , qui fans doute ne 
Tçavoit pas quel homme croit. Pho- 
.<:as , ni fes horribles cruautez qu'il 
. ne commit que qq^lque temps après 
que ce Tyran tut pris poffclfion de 
r£mpire ^ &c qu'il Teuc &it f^avoir 
a Rome , ne luy écrivit de la forte 
que pour rexciter à bien Éûre ^ & 
i^uc uut d a^eabks choies qu^il 
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de S. Greg. le GranL Lîv. IL 257 
luy die , & qui paroiflbicnt lî fla- 
• tculfs , font plûiôt des fouhairs 
pour l'avenir, que clés loiiangcsdu 
paflc. Après tout, cela nous fait 
connoîtie que cet admirable Ponti- 
fe ,bîcn loi i de s'élever au dcflus 
des Rois & des Empereurs , rcfpec. 
toit même dans Phocas , que tous 
les Hiftoriens traitfent de Tyran , le 
cara£terc & la qualité de Souve- 
rain , en luy écrivant avec tout 1er 
rer^e6l,& route la roûmiflion qu'un 
fajet doit a Ton Prince;- 

Or comme ce nouvel Empereur 
voulok avoir de fon côte un Pape>. 
4 une auifi grande autorité & rcpii- 
tatîbnque létoit Saint Grégoire;* 
il luy écrivit fort <^ligeamment'^'^'^'%'4i> 
qp'il avoir été fort furpris de nV 
yoir point trouvé dansic Palais Im 
perial un Apocrtfaire ou Honce de^ 
dé fa part , félon lancienne couru- 
turae , & qu'il \z prioit bien forr 
dt- la rétablir , luy en envoyant un * 
qui pût entretenir entre eux uner 
b^îftC' coricfppndaïKCi A quo^ k^ 
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2-58' ' H iftblre du Pontificat 
Saint , pour s'excufer de cette nou-- 
vcairtc , fit répon(equê {bnPrcdc- • 
ccfleur avoit fi' peu confiderc fcs, 
Nonces, que petfonne n'avoît vou- 
lu de cet employ ; mais que puis, 
qu'il le de/îrbit ainfi , & qu^ôncf-' 
peroic que fous fon Empire, on au- 
roit plus de confidcration pour Ics^ 
Nonces du Saint Siège, il luy en- 
voyoic Bonifacc qu'il avoit cree^ 
Diacre poûr remplir cette Charge^ 
' Sut quoy , comme on voit fi {au- 
vent , partrctirtcrement dans les E- 
pitres de Saint Grégoire, Us En- 
voyez ,& Députez des Papes.- il' 
faut qu'on fçachc qu'il y en avo.t- 
de plufieurs forces. Car première* 
mène , outre les Soudîacres , &c les 
Défcufcurs. qu'ils eavoyoient de 
temps en temps dans les Provinces . 
de leur Primatie , pour y exécuter- 
leurs ordres , ils avaient Un Noncè- 
ordinaire- refidant à la Cour Impé- 
riale, qu*on appelloît en Grec yipo^' 
crifaire \ & en L^tïti Re^ponfalis, 
parce que rpa employaVcEoiç. aucic;; 



Digitized by Google 



de S. Qy-e^^. le Gran-L Liv. IL 259 
que d cxpofer au Prince les ordics . 
qu'il avoir leceiis du Pape ^ & au • 
Pape les volonrez de l'Empeieur , 
&5 les rcponfes réciproques ~ de l'u» • 

de l'autre fur ce qu'il avoir à 
négocier. De forte que ces Apocri- 
fàires écolent à proprcmciot parler 
ce. que font les - Ambaflàdcurs- Or-; 
dinaires des Couronnes , & les Non- ' 
ces du Pape auprès des Ptificcs ; & 
ils n'avoiciic aucune jurilHidion à- 
Conftaintinople, non plus que les 
Nonces n'eu ont en France , fi ce • 
n'ctoit qu'en une autre qualité que - 
celle d'Apoctifairc-, ils fuflcnc délé- 
guez du Pape pour le jugement de 
qiielque caufe. d'importance. , 
11 y « plus. Çarquoy qu'ils fuf^". 
-fcnt Nonce- du Pape, ils cedoicnt: 
pourtant aux Evêqucs , cemme il» 
parut au-Concile tenu fousMennasv 

à Conftantinople, où Pelage Apo— ' 
crifaire. du Pape Agapccus, & le-: 
preaiiet de ces Nonce» :Ordinaircs-; 
qu'on trouve dans l'H ftqiic, foufv 
ai vit api é s . les Evcqùcs. J *ay dU 



c|u*il fut Ic-prenater des Apoctifai--* 
rcs : car fous ks Empereurs avant: 
que les Gots fiiflcnt diaflcx de 
talic y on na trouve point que lea- 
Papes ayenc eu de Nonces refîdans. 
orainairement à la Cour* S'il y: 
avoir quelque affaire extraordinai- 
re qu'il Êîlût traiter avec TEmpe^ 
reur ^ ils envoyo'tent des Evéques 
Gonftantinoplê pour y négocier. 
Mais pour les chofésordinaîres- qui 
' rcgar dolent rihrerêt de TEglife , ils^ 
s'en repoiblent fur les foins da^Pa« 
triarche de Conftanrihople , qui. 
croit comme l'Agent General de 
toutes les Eglifes^Sc I^rSolliciccuc. 
dfr. toutes . m ^ afiaires £cde(tafti«^ ' 
q ues. 

C'tft pourquoy S-i tcon qui 
TG^a Jalim Ev^q^ede Cos refider 
auprès de l'Empereur Màrcîcn aprcs- 
'}k Concile de Calcédoine , (àhs au»^ 
tre crnploy que celuy d -exhorter ce 
Brtnce à^enir ferme contre les encre*' 
prîfcsdes Eutycheens des Ncfto- 
firQn&^ & à n&pas WfEac que. leisr - 
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de s. Greg. le Grand.Liv. il. i^fe 
Hcrcfîc reprît de nouvelles forces , 
déclare qu'il ne le fait, que parce 
que le Patrûirchc Anatolius.., qui .<iîî* 
s^entcndoîc avec lcs> Hcrctiqucs , ne ffnX^pou"* 
s^acquitoit pas en cela de Con de- ^'^^ ca hoii- 
voir de nW pas/fc icie & la ^ft."'" 
' wgucuc qtt^un Prélat Catholique ^-^'«V- J/* 
dbtt avoir contre les Hcre(îés. Ce" 
ne fdt donc que pour une (èale a£- * 
fiiîrc, & à caufc dupcu de foin 
qo^^cn prcnoic le Patriarche ' , que^ 
Saint Léon donna ordre à cet Evê^ 
que dé refider à la Cour^ & dé la. 
fîiivre , luy^ ordonnant de ne fe 
mêler d'aucune autre' affaire , 
d(^ iatila: aux Ëvéques leur |utif<- > 
dîdion toute entière {ans y toa* 

Maïs depuis que Juftinîen fucr 
Maître de Ron:>ei les Papes eurent 
t?oiijours leurs Nonces , ou leurs- 
Atobafladeurs ordinaires à Conf- ^ 
tantinoplc ; logez: dans- le Palais Ji! . 
Impérial , pour ïolliciter auprès de 
r£iDpereur toutes les a&ires dofur 
ils Icsauroicat chaigc2:.} Scccaxr 
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, ' Hifvolre dii 'Pontîp'cat •' : 
cy étoiçnt toùjôuis des DiaçreSr j-SC' 
jamais des Evêques, qui n'écoient , 
' employez qu'aux Ambafladcs cx^ . 
traord in aires , ou aux Légations. 

Les Papes doHC outre ces Nonces, 
avpicnt encotc des Lçg4ts,dont j[e- 
trouve de quatre fortes.- Première^ 
ment les Lcgats que les Pages ea- 
voyoicat aux Conciles Généraux 
pour y prefidcr dé. leur part , . 
ceux-cy couime .tenant la place du> 
Pape, & le rcprcfcutaut,, prccc- 
iloîent tous les autres. 

Secondement les Légats ou Vicav 
res Apofto iques petpccucls dans les- 
Royaumes , pu dans les Provinces; 
fort éloignées, de- Rome^, comme: 
nous verrons que Tont écçcn Fran-^ 
ce les Archevêques d^Arlcs,^ & de * 
Reims j cn Efpagaeceuxde Sevil- 
le, &. de Toledeî: en ^ Angleterre 
i'Arclievcquede Cantorberl i cn Ut 
lyrie ceuxdcThefl'alonique , & de. 
la première Juftinieane. 

En troi(îéme.lieu , les Légats , ou 
Wcaires Apoftoliqucs pai coiumiA 
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dè S. Greg. le Grand* l.iv. U. tGy, 
fion , pour un temps, déléguez paç^ 
les PapcsCen divers lieux , pour yj 
allcmbler des Synodes , afin de. cor- 
r iger . les <lcfordrcs &: les abus , quî 
s'éroient gliffez dans PEgllfe , &. ré- 
tablir k difciplinc Ecclcfiaftîque en 
fa vigueur. Cctoic un-Legac. de - ^ , 
cette nature, que la Reine Bmne-^ i. ^p. 
haut^ par l'avis de S aihc Grégoire, , 
luy demanda pour reformer dans un» 
Synode les mœurs des Ecdefiafti^. 
-ques 5 qui étofeiit alors fort corrom* 
pues. 11 ne fut pas toutefois envoyé • 
pour lcS; raifons que nous verrons ^ 
ailleurs. Maïs on en vit depuis ) 
beaucoup d'autres en Erancc pour 
le même efFét , comme Bonifacc- 
fous les Papes Grégoire II. & II L. 
Hildebrand fous Vidor II. & Hu^ 
guesEvêque de Digne , & puis Ar- 
chevêque de Lyon> fôus- Grégoire* 
VIL & Urbaifi II. 

Enfin les Légats que les Papes en* • 
Yoyoîent aux Empereurs , & qu*ilss 
envoyeur encore maintenant aux; 
Rois .comme AmbafTadeursextrà.-* 
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ttf4 mflolre dn Ton.tjicar 
erdinatrcs* Cette légation croît an* 
deiinemcnt commife aux ËvcqueSy 
comme on le voie en mille exemples 
tkez de i'Hiilsoire Ëccleiiaftique^ 
Klaîsaujbiird'huy , comme les Car- 
dinaux l'ont emfMznrté fur les Ëve^ 
ques : il n'y a plus qu'eux qui en 
roient honorez^ £>tts le grand titrer 
de Lç^ats k Latere^ ce qui autrefois 
neiigni&bit rien rtioins que cequ^il? 
flous rcprcfeiitcaujourd'huy. 

Car cet i Z^^f^rf ne fignifioît au^ 
rte chofe H non qu'un homnfc dont 
lé Pape (c fcrvoir, etoir envoyé d<r 
& part , fàns^autrcCeremooie 9 à qui' 
que ce feît , pour s'acquîcer de H 
«ommiifioQ dènf il l'avoit chargé» 
Ceft cç qui fait voir nUufion de 
cetix qui, ont crif i^rauvet d^s tme 
y, .^çp. ^t des Epîtres de Sftinc Grégoire^ un' 
ihd. exemple de ces Légats à Latere^ par* 

cequ'on yvlit ces paroles ; Itlud ^aod 
vultis tu p^^fonam aLatere riofiro de-- 
pHtemm , mm il ne faut quc^oir à' 
qui il p^t'c , & dequoy il s^agît*, 

gour décâavric TiUuaQa.» & pont 



Digitized by Gopgle 



de S.Gregolre le Grand. Liv. IL i6f 
être convaincu que cela ae die riexi' 
moins que ce qu'on appelle mainte*^ 
nanc Legac k latere. 

Januarius Evcqucdc Cagliari, de- 
qui Ton avoic fait de fort giandes* 
plaintes au Pape , l'avoit tres-hum- 
bletnent fupplié de luy en voici- quel- 
qu'un de ia Maiion , auquel il pût 
rendre un cortipte cxaét de fcs ac- 
tions , pour l'en informer , ôc fe juf- 
tifierde tout ce qu'on luy împofoit. 
Le Pape luy répond que cela n'cft- . 
pas ncccflaire, & qu'il fuffitquiU; 
écrive à ceux qu!il luy nomme^touc- 
ce qu'il a à dire pour fa juftification, 
afin qu'ils Pcn informent ; & quV" 
prés avoir tout examiné^ il prenne la- 
relblutidn qîuUl plaira au S.Efprlttle' 
luy infpirer. Dira-t'on fur cela que' 
c*eft un Légat il //fwr; qu*un Eve-* 
que accufc demande que le Pape luy/ 
envoyé , afin qu*ll entende ce qu'il - 
veut dire pour Ùl ju({edéfenfc3 y au- 
roit'il rien déplus ridicule qu'une- 
pareille imaginâtioo î 

Ou pourroit produire , avec p)a8^ 



t66 Hifioire dn Pomificat 
can. ^. vray-fcmblancc, le Canon du Con^ 

die de Sardique , qui laîflè au Pape- 
la liberté d'envoyer undefcs Prcrrcs; 
dans les* Provinces , pour terminer la . 
caufede ccluy qui auroit appelle au. 
faînt Siège de la Sentence d-un Con- 
cile Piovincial ^Mde Utere/ko ^nf- 
byterum mittat. Mais qui ne voie, 
que cela même ne convient point 
CCS Légats k Utere dont nous par- 
lons î & qii'on ne peut cnte-idre par 
là qu'un Comnaiflàire que le Pape 
envoyé , pour aflembler d'autres Ê- 
vcques qui jugent en dernière inf- • 
tance , fur les lieux /;! pnrtibM^ de- 
là caufe dont il s'agit l Ceft dequoy. 
nous verrons en roalieu un cxeraplc- 
«rrg.Tur. 1. dans, fauht Grégoire, & c'cft ainfî! 
mond^*n^Ca mcmcs d'entre leurs OflS- 

5^ Or^.* cfcrs que nos Rois & nos Empereurs; 
Calvi. François cnvoyoicnt avec autorité: 

dans les Provinces>s'appelloient La^ 
teréUes on^e Utere mijfi- Ce Titre: 
donc àcLe^at à l4tere qui rie {cHon-^ 
ne plus qu'auK Cardinaux , âgnlEo: 
ttuiutcnant.ua Ambaffadeur cxcraî- 
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Ordinaire, non fculemeat envoyé 
iimplemencdu Papcaux Tcftcscou^ 
romiécs , mais cn\ oyé avec autori- 
té^ poavoit & jutirdiâion , dont la 
Groix qpc ces Légats font porter de- 
vant eax cft la marque , ne pouvant 
néanmoins être envoyez ny receus 
• en France, fans le confcntemenr & UT«'fo«iam,- 
la permiflîon du Roy, comme faint cum*v/ftî»»*^ 
Grégoire la dcTianda , aux Rois 
Theodoric & I heodcbcn , & avant n^y^%.U9^^p^ 
que Icuis facultcz-, après avoir été '^4* /n* 
bien examinées par lè Parlcmcnc , 
foicnc approuvées , ou moditiées 
& retranchées, fi Ton y trouve quel- 
que chofe qui foit contraire aux 
droits de la Couronne,. & aux libcr-^ 
tbz du Royaume^ Se de l'Êglife 
Gallicane. 

Voilà ce que j^ay deu brièvement' 
éclaircir touchant les Légats ^ les 
Vicaires^ & les Apocriraires ou* 
Nonces des Papes , à l'oecafion de' 
cet uy que Phocas pria faint Grégoi- 
re^ d'envoyer connue auparavant 
Gonftantinople^pour reiàder aup/és» 
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x6t MJhindk PèfitlficM- 
de fa perfonne. Or après avoir vcbï 
quelle fût la conduite de iainc Gre« 
goîre , à l'égard des deux Empereurs,, 
féut Ibfquels il tintée Pontificat j il; 
£îat voir maintcnanc^e qu'il ât pour 
le bien dès deux grands Royaumes, 
dt France & d' Anglet^rte , & quel; 
fut Iç fruit qu'il en recucïUit gar k: 
fiijn qu'il en £iritv. 

- Mm éê frmler Tém^ 
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EXTRAIT DV- TRIKILEGE: 

PA r Lettres Patentes dû Koyj^ 
données Ghambord le 30. Aouft: 
iiS85« Signées D isvxiux,^^ 
fccllées : Il eft- permis au Sieurr 
JMaimbourg' de fàîte imprimer parc 
tel Imprimeur ou Libiaiie qu'il vou^: 
drirchoiiîr PHifioire dn Pontificat- 
de Saint Grégoire lé GranÀ^ pendant^ 
le temps & efpacc-dc'fe-Tms-^ as 
compter du Jpur qu'il fera achevé : 
d'imprimer : Et dcfenfes font faites ; 
à cous Imprimeurs^;». Libraires 
avitrcs de contrefaireny faire contre^ 
Élire ladite Hiflroire , . ny* dVn vendrez 
de contrcfaitcsv , ny dlmpreflion : 
Etrangère , a peine de trois mille: 
livres d'amende , confifeatioa des; 
Exemplaires, & de tous dépens ^ , 
dommages & inrerefts , ainfi qu'ill 
eft plus au long^^ contenu * cfditcs i 
Lettres^. 



Et ledit Sicar Kiaimbolirr accédé- 
K: prefcnt Privilège à Claude Barbin, . 
Marchand Libraire à Paris , pour en 
JPUH fuivant l'accord fait entre eux. 

lie^lft-n fuy le Livre de la Commu- 
muté des Libréûres' Imprime nr s 
4b Parii le 6. Septembre fiti- 
mnt L'Arre^ du Parlement dn 8.- 
Avyd\é\^. é- celuy du Confeil dit'. 
%7, Fevripr i^e^. 

Signé Ang«t, Syndic. 

m. 

-A^chcvé d'aî).primcf parla première: 




X'- . > 



Oigjtized by < 



Digitized by Google 



I 



Digitized by Google 



TABLE 

PE S MATIERE si 

,&c des çhofeis plus remar^ 

^^uables rconcenuës dans 

les deux premiers :Livrçs 

de l*Hiftoire de faiiit Grc- 
.gpire. 

A 

Adaloalde 

^ I ls de la Reine Thcodêlîa- 
JL de eft. élevé ca la ReligionCa-' 
jtholi^uç. t^&'9y 

%c titre de Patriarche Occumcm- 
jquc luy fut donné ùns qu'il 
s'en formai! zaft* i^i 

AgathonPape • 

Reçoit îc titre de Patriarchc:Occu- 
mewîque , qu'on luy donne fans 
/4ju'il sy oppofe. -17^ 
' ' . Aa 



A B L E' 

Ko^y des Lomb^ds ,.^ iciuptio^ 
. fcn Italie. 

Elle fait qu'on s'clcv.c toujours 
fins IptattC joiques zk précipice.' 

X.fô cbngci;«ux cfcç qu'elle a pro- 
• «iuits. i^^. 

ulrtafiafe 
$iiM4te, Pattiarchç d'Aneiosbe , 

banni par l'Empereur Juftin. 31 
Eft injuttcn^CQt dépQfé 4e ion 

vcchc. Ittid, 
Comment il cft reconnu pour vray 

Patiiaiche d'Antioche par ùàof. 

Grcgdre , quoi-qu'il y en euft 
. un autre légitimement clcw ep. 

Ùl place. ' jx. é'fmv, 

il iêjdedare contre âint Grcgoi^ 

pour le titre d'Oeci^m^que. 

yfnatolms, ' 
Patriarche de Conftancinople, coin- 
ment il fait établir la Primauté 
dans l'Eglife Orientale au Coa« 



Digitized by Go< 




.DES matières; 

Hiidc qu'il époufe. ' ^o. 

jiumofne.' 
Grandes aumofnex dcfaint Grégoi- 
re dàhs Tes plus prcffantes nccef- 

fitezi ^ ,oi/ioi 

B : / ' 

Le Baptême 
Vec une ou trois immctfionfc 

.. . ■ Baronîus' • , 

Amplement refuté fur ce qu'U veut 
. que ^ fkint Grégoire ait changé 
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A a iij: 
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fit.fur le Prophète Ezechîelà la' 
fbllicicatipn de (on peuple qui 
Tcn prioit , tandis qu'il cftoitaf^* 
.iîcgé dans Rome: iit. & fniv. 

li 'fait avec Agilulphe Roy dcs^ 
Lombards la paix particulière- 

, pour Romél' 11^ 
HtroiiVc mauvais" qtfe TE mpcrcur 
l'ait .traité d'homipe iîmple. lir 

I^ eût prcfque toujours la guerre 
durant toUt Cjn Poiiciâcat« iirV 

HZ 

U'fait ctifih la paix générale pour 
tout l'Empire. 124^ 

IV veut quelesEcclcfiaftîquesfef-^ 
(eut la garde dans les villes ^.dé^'. 

* peur de furprifearaut quc^a paix 
^it lignée^' . ' ' n*y 
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t)ÉSf M AflEÎUèS. 
il a pi cfquc plus qu*ca Frâncc, 
où les Evêqucs prêchent. ijo 
îk y font même des Cènfêteiices 
. pour rînftrudtioadeccuxquidoi-» 
yenc inftruire les autres. 1 1 o . 1 1 1 
Celles que Monfeigneur l'Arche^ 
vêquc de Paris a faîtes dans la 
graad* Salk de rArchevèché. 

XII 

le tkïït <i'Êvêque de PEglife Cà- 
;holique , pris par faiot Léon 6c 
par âds Èvêques tn deux fens 
très diiFcrens. ^5 4 • 

ics Êvcques d'Italie ne peuvent 
être conH^res fans^leconleme^ 
mène de faint Grégoire. • . i$$ 

Ehlogms 

patriarche d'Alexandrie, donne à 
(kint Grégoire le ritrcde Patriar- 
che Oecumeaiqpac 9 quoi*qu'il 
rcuftprié de ne le pas faire. 171 

Eutichlus 
Patriarche de Conftantînople , re^ 
traâe Ton erreur couchant Ja,rc- 
furreâion des Mor;t$. . . \o 

B b V j 



'-TA B LE 

JEz^çhiel 

Interprète par faint Grégoire peiïi • 
dant le iiege de Rome, ii^, ^ 

r" 

»• 

Femmes. ; 

TRois femmes Prînccflctf 
ont efté Içs inftrumens 4ii* 
diable pour établir r-Arianifmc-' 
en Orient. . ^ 95.. 
Trois autres Princeflcsonc çftcles 
inftrumens du faint fifprît pour^ 
iânâiâipr r Occident par la coiir 
vcrfîon des François , des Vifî- 
gors en Erpagpe-dc des Lom*' 
bards, 

-, Fùterïe.. 
Lcs^dangeicux^ effets ^qu'^^^^ pro^, . 

G .... ■ 



» « 



Ex A R E d'Afrique , agit , 
la rolliciracion de uinc 6re> 



Oigitized 



GeneraL 

. " ■» .* 

Ce mot mis devant un fubftantif 9^ 

' Saint Gregrire. 
Son £ltâion au Pôntîficatt y 
Son extraction-. /^i^," 
£ft crcé Prcfct de Rome par l'cm- 

pcreur Jullin le jeune. * iç 
Les qualitezque doicavoii: un Pa«- 

ftcurdes ames. 20' 
il fonde fept Monaftercs & fc rendi 

Moine. 9 
Eft fait Diacre par le Pape Pelage 

IL ^ Ibid. 

llcontiadc amitié avec faint Lean-^ 

drt Archevêque de Seville. Ibid.^ 
U lui dédie fes Morales fur Job." 

Il oblige le Patriarche Eutichîus^ 
à recraéter fon cireur touchant' 
larefurrcâion. Ibid^ 

Son retour à Rome , ou il Tcrt de ' 
Secrétaire le Pâpe Pclagius I 

^ Jhid* 

Sia retraite dans." fon MonafterCs;^ 
d'où ikft ttfé mi k Clergé >/iof 



TABLE 
SêosLt & le peuple potu r< 

* au fouvcrain Pontificat. 

fi prie rËts|)erettt 4e ne pas cou* 
(cntit à fon élection. if 

H ordonne des Litanies Se des Piô-^ 
ceflions pour appai&r l'ire dé 
Diéu. 14 

Il s'enfuit de Rome 9 ayant /fçù 
qu'on avoit intercepté fes lettres 
à TEmpereur» i| 

ileft découvert & ramené â Ro^ 
me , où il eftcontcaint de £e (bû-> 
mettre au Décret de TEmp/ereuf 
qui confirtne ion éleâiûn.* 17 . 1 8 

La douleur qu'il témo^né de 

. voir élevé à cette dignicé Tuprê- 

me. \, . 18. 19» 

11 écrit à cette ôccafion fon cxcel^ 
lént livie du Corn paftoraL 19 
C'eft le premier qui apris laquali* 
- té de fervitenc dés ifetvitejlcs dé 

Dieu. , il 

Il déplore fa condition. 2$ 
Il croit la ân duiaionde fortprôcke. 

11 envoyé fa profeifioaiefoy^ «Hz 
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D'ES MATIERES?. 
*. ti*éti pcttc cftrç. rx 6. & fmv. 

Gomment il pût écrire des lettrcr 

- fi pidnes de louanges à Phocas ^ 
l'un des plus mécLms hoaimés 
du monde. . ijtf' 

Gregtlre VU. 

3tf entreprend de li cpouiller les Em- 
peffurs' du' droit qu'ils preita-*' 
doient avoir fut l'eleéHoa dés Pa- 
pes fi^d^ Evêquës^. If- 

11 câu-,aMarcmmcnc l'auteur du 
Commentaire fur les Pfeaninèr 
Penitentiaux qui fotit fàuflc- 
ment attribuez à lîûnt Grcgoi- 

Herveur • _ 

Evcquc die Ttoycs, le procésquè. . 
luy fit laCoittteflc deCIxampà- 
gne pour avoir reçu à la Clcri;* 
eature qaelques-uns'.dc {ès'OflP* 
citrs làns fatk. confeatemeac» 

HiUire 

Cattulairc de rEglife Romaine', 
agit fortemcni en Afrique contté" 



I 



, — \ # A B L E 
Ib Donatîftes par les ordres de' 
laint Gr^oirc. ^ . 

H{ftoifed*Am(lare Sina!t(!i, & de 
Grégoire Siiuïre , tous deutcn' 
merme temps Patriarches d* An* 
^ tiochc. \ 'ji: &fHivC 

ïiiftoirc de Monfîéuf dc Ricux & 

• 

de Mcfnfieut Cupif^tous deux ca 
même temfJs Evêquès deLeon.' 

tîiftoire du S<:bLifnic dcîs trois Cha- 
pitres. 4t>. &Jhpv.- 

Hiiloire du. cinquième Conci Icqui 
condarâne la Conftitutîon à&Yi^ 
^.gUius. . . 47* ' 

I^iftoire abrégée, du [Schifme des 
Donatiftes ^ Ci.&fuwi 

Hiftoire de la converfion des Lom^ 

* bards Ariens. ' 8*. & fuvu: 

Hiftoiredc rOccUmcnicat , ou du 
titre de Patriarche Oecuméni- 
que. 134- &fHiv. 

iqiftoire du détncle de faint Gre. , 
goire avec l'Empereur Maurice^ 
attfujct de Maxhîie EYê.^uc \dc' 
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* • Jean lejcurjcny 
Pmlzxcïit de Confiant inople. 141 
Son Eloge & jfes grandes vcttus. ' 

^es livres du Baptême ^ de la Pp- 
' ^Aitencé. • ■ ' • 14^ 

.Comnienc il fut Éûc P^darch^ 
maigre luy. ^ ,14^ 
<;om(nent & pourquoy îl pritlç 
titre d'Occunicniquç , qui Iç 
bro'iîilla j(i £>rt ^vcc fainr Grc- 
gpkc. i^p.&fiiv.' 
à\ ÊOnvoqise de ion autorité un 
Concile dans rOrieat* 147. & 

P^l.^tetknt .{on titre .Oecuménique 
malgré J:: Pape Pelage fécond ^ 
^ toiimies menaces. ^ 150 

.S,on grjiad déipélé pour ce fujct a- 

*f vcacifentCrcgoirc. fniv. 

J|i ne laiilbic pas de rçcônt^ipître Ip 
Papç^Qijr fon S uperiçur^ i ^ 

^bbé de r AWJ^çfcRpyale de faiai; 
yïQxft de Paris ^ Comn|i0airç 



. -4" A 'B LiE 

fFreftre de Calcédoine accuié fau^«- 
.ment & condamné d'hcrcfie, ab- 
, (bus & déclaré innocent par S. 

^ vGregoirc. 179 -^^/^^^^ 

*' Invalides. 
^La magnifique Maifon des Invali* 
' ' des , que le Roy a fait bârîr pour 
fcs foldat^^-elhopîcz. 165. jfkh. 

;gE>pêque de Ces , envoyé par faîâl 
' Lepn auprès de l'Empereur Mai:« 
cîen. x6o 

X'Empcrcur Juftîfiicn devient hé- 
rétique fur'ia fin[de Tes jours* 

Sa mort foiidaine. , 3 r 

. Ce qu'il |fit conciè les trois Chapi- 
tres. ' 43. & fniv. 

.11 fait venir Conftantînople le 
Pape Vigilius, pour lobliger à 

condamner ^les trois Chapicrcs. 

« _ ' » ■ * 

,11 ïdit des Edîcs contre les Donacî. 
ftcs. ^5- '^4 

donne le citte d'Oecumenitjue 
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, DES MATIERES, 
au Patriarche de Conftantinoplc. 
140 

L 

Lombards. 

L Es Lombards fc rendent 'maî- 
tres deTltalie. 4. 88-89 
^Ravageant tout aux environs de 

Rome fans la prendre. 
Leur convcrfion de l' Arianifmc à la 
Fqy Catholique. 88 
Xa guerre qu'ils font aux Romains 
du temps dcfaint Grégoire. 
& fmv. 

Légats, 

Q^tre fortes de Xcgats du Pape, 

légats 4 latere anciennement tou- 
te autre chofe que ce que c'eft 
aujourd'huy. A64. &{Hiv. 
Saint Leandre 
Archevêque de Seville. j 
Il eft envoyé à Conftantinoplepar 
le Prince Ermcnigild^- 9 
Il rend compte à uint Grégoire de 
la reduéliondes Ariens en Efpa- 
gnc^ & luy fait le/ portrait da 

' JBb 



'T 'A BLE ; - 

- lîloy Recarcdc. - -jij 

Sam Lçfin Paffe. 
^ Onluy donne le titre d'Occumeni- 
^ , ^uc au CpRcUe de C»lçciioiQje. 

il s'oppoCe 9to *CanQ{iiringt4tttki6* 

nie de ce Concile , qui donne au 

Patriarche tdc Çonftapiînople k 

Primauté dans rOricnr. 137' 

41 s'intitule Evéque de TEglilc Ca- 

155 ^ • 

Il envoyé Julien Ëvçquc de Cos , 

t^ur render .^uprés de l'Empe- 
\j feux Matcien , mai$:iâqs.àiiciuie 

Jfirirdiékioa. z6ç 

-La :Loy de TEmpereur Maurice 
chant les Officim ^ 1^ foL- 
qui voulolenc encrer da^s la 
ericature ou dans les Monade- 
îcs. . >o^- t!tfm^ 

Les raifonsqui (ont pour oucontrc» 
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L^TMPEiLEUR Maucictconfirmie 
l'Ele^iondc faint Grégoire^, ii^ 

■ ' ■ * • • * ^ 

17 

' > • ••'I 

^11 pourvoit mal à la défcnfe dc rï- 
' ' taliè contfe les Lombards» 57 
Il ne veut poiric la paix que faille 
' ' Grégoire àvolt' faite avec les 
iombards, 11 g 

41 maltraite faim Grégoire ^-Pappef* 
laat homme iimpie &,peu^droic. 



121 



^Soa éloge &c fes belles qualitez iê« 
- Ion les Hifloriens .Grecs. ii8. 

^Tres-çrancl Catholique félon faine* 
Grcgoîte mefflM» Jh^^ 



Fat quels degrez il. arriva jufc^_^ 
à monter vit le trôbe de l<£mpu 
;re: ^ ' 150 
Les défauts quonluy peut repro- 
cher. * " iji 
Il prend le parti de Jean le Jeûneur. 

contre faint Grégoire. 1 66. 1 6f 
U prexid ccloy de Maxime élu Eve*. 

B b ij 



' rquc de Sâlonc maigre faint G çc- 
goirc. ' i%6.&fi$iv. 

.llj)ublie fa Loy touchant les OflS^ 
' cîcrs & les foldats qiti voubient 
cptrcr dans la Clcricaturc , oi* 

" dans les Monaftere^^ ZQI* & 

HIV. 

11 n'cft pas heureux dans )a guerre 
. contre Jles A varbis. 237 
XI donne ordre de lai(îcr tailler 'ea 
pièces ime ;pattie 4e Ces troupes 
qui s cftoient foulevccs. 
il ne veut pas racheter pour peu dç 
.chpfe douze mille prifonniers, 
/,qué Chaganus en dqpit de cela 
fit tous .égorger. / ' 159 
:Bar quel motif il agît en cela, 259 « 

-'^^^^ * 

preuves de fa libéralité. 240 
llrcconnoift & çonfeiTe fon crimc^ 
& en fait pénitence avçc une par- 
fâîteconttîtion. i^^^&fuh. 
Comment il apprit la punition que . 

DieVi.vcMiiloic £û£e4e Cnn ci^^ 




foa .iKÎmir4b]c(»ft^ .^pieté^ 



Digilized by 



ÉVÉS MATIÊRÉS. 

6c (a fermeté chrétienne &c plus 
qu'héroïque à recevoir la mort. 

Homme fort déréglé , élu Evcquc 
de Salonc malgré faint Grégoire, 
quiluy avoir donné Tcxclufion* 

Il corrompt les E vêqucs de Dalma- 
tic , & furprend l'Empereurc 

Il fait iacctcr les lettres de fàinc 
Grégoire. ^89 
Il invente une horrible calomnie 

contre luy. 19^ 
Il eft excommunié pat le faint Pape. 

ta pénitence quHl fit de fcs excès. 
157. 198 

Jiîaurition 
Gouverneur de Perufe pour les 
Lombards , trahit la Place. 106 
Il eut la tête tranchée par l'ordre 
d'Agilulphe après la ptife de Pe- 
rufe, ly^^^ 

Bb iij 



E 



TA B L E 

N. 
Natalîs 

V E S Qji £ de Salone^ Prclac 
fort rfglé dans fa conduire, re- 
pris par faint Grégoire. i Si 
Il diflîpoic les biens de fonEgUTe- 
cn feftins, & autres folles dépen- 
fes, iSi, 
11 dépofc (on Archidiacre qui s'op- 
pofoit à, cette dilïipation , (bus 
prétexte de le faire Prêtre. 183 

Nomes du Papp. 
uellc cftoît leur fon^ion auprès, 
des E m pereui s> 258.259 
Qi£i]s n'avoient nulle jmifdiftîon 
non plus qu'ils n'en ont aujour- 
d'huy en France. Ibld. 
Ils cedoient anciennement aux Ev6- 
ques. 2^9 , 

Nordiilphe 
Duc ou Gouverneur d'une Provin- 
ce des Lombards aflîege Rome» . 

97 




DES MATIERES. 

m o 

Oemmenlcjne. 

IE titre d'Oecuménique donné 
pour k première fois dans le 
ï Concile de Calcédoine. 13c; 
il y fut donné au Pape faint Leori , 
qui ne voulut pas Tacccpter , ni 
auffi fcsTueceflèurs. Ibid. 
Les Patriarches de Çonftantinople 
l'ont pris , & furtout Jean le 
Jeûneur. ^49 
L'oppofîtion qu'y fit le Pape Pela >- 
ge 11. Ibid. 
Et S. Grégoire. 151 
Lei trois fens difFerens aufqueîs on * 
peut prendre ce nom d'Oecumé- 
nique- l^2.& fiilv. 
En quel fens Jean le Jeûneur le prît. 

En quel Tens le prcnoît S. Grégoi- 
re. iy8 159 

Ce titre n'étoît pas nouveau > & 
plufieurs l'avoient eu avant Jean 
le Jeûneur. 161 

Il ncfîgnific pas dans le fens natu- 
rel & littéral , qu'il n'y a qu'un 

B b- iiij , 



; T'A B,L.E - 

féal EvcqHc. i6 /uit/^ 

Çc titre eftbiai diffqceot de k. Pri^ 
aoaucc. ' ij^,iy^> 

Tapes. V 

IL s n'ont jamais voulu pr«îdrc 
le ticrç d'Oecumcniquç. i(?o 
jLèur modeftîc à rcfufcr les titres 
. I odiçux que les flateurs lear ont 
donnez. . ' ' , i-jfo 

]Ë|s n'ont paS: la jùrirdiâ:ion imisie» 
^ àiid^t dans les autres^ Diocefes que 
' ccluy de Ronie; 171 
Us ne s-ppgofcnt pas à ccqWon Icuç 
^^'^^dtmnc^a qualité de Patriarches- 
Oecumeniqiiics^^ ' . - . 1^6^ 
Us fc peuvent tromper en condam** 
nanc ce que les Conciles. Gene- 
rau approuvent quelque temps 

Ils n*pnt nulpouyoii fur le teniporcl , 
4es Roi& ' > 12 J 

Se fait Patriarche d'Aquîlce pourfe* 
Jrendfc cl|c£ des icbito • 



'Ses m ATI ire 

^'"^^ Patriarche s\ Patriarcats.- . 
n y avoir au commencement que' 
'^tirois Chaires Patriarcales avec' 

Jurildidtîonj Rome, Alexàndric; 
& Antioche. ^- > 13^/ 

Le Patriarche de ' Jcrufalem n'cftoît> 
fqu'honorairc jufquau Conci]c^, 

de Calcédoine. Ibid "/ 

Le Patriarcat de Conftantînoplc fut*' 

érigé & fait le premier des Orient- 
: taux au premier Concile de Con-: , 

ftantinople. , 
Les autres Patriarches & Te ?apc^^^ 
y même s'y oppofênt. . ^ 137^;^ 
tls font en n reconnus les premiers 

à Tcgard de l'Eglifc Orientale»- 

137; 138 

Us prennent le titre d'Oecumcnî- 
V que ,r & fur quel fondcmcnr*. 

En quel fens ils Tout pris^ avant le' 
"Schifme. 157. &fiiiv. 

Us n'ont jam:iis prétendu eftre feuls' 
1 Evêques. Xi57* ijS- 

B clage I L p ape. Sa mort; ? S^- 



* » 



TA B LE 

ll'faitfaint Grégoire Diacre, 
Vcnvpjfi Nohce> Conftancinoi^ 

tt s^oppofeàu tître d'Oc'ctftncniquc 
^ pris par le Patriarcale de Conr 
^" ftantînople'. ' ^ 149 

H fait éclater fa Primauté en mefmc* 

temps qu'il condamne ce ticre. 
* . At . • , à. ... 

Pefle. 

Pkfkt furleufe dans. Rome <£. i4; ' 
zz . - 

PUcas 

Eait une Loy par laquelle il défend 
; aux Patriarches de €onftant îno^ 
" pledc prendre la qualitéd'Oecu-i 

mcnique^qu-ii donne aux. Papes. 

174 

(^U^îl n'a point donné la Primauté 

en donnatit le titi:e d'Oecumeni^ 

que* . ^ * J7f 

.Comment Dleït luy Ijvra Maurice / 

pour le punir. ' 14^8 

Il çft prôdamé ^ Empereur ca tul 
* niulte,j3c receu a Conilantinople* 
■ i4$; 
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DES MAX1.ERE5: 
|Son horrible auà.uté cpnue.Ma^''* 

Son porcraU. comme d'un des pla$ 
^ vilains hommes du monde, f^i^f. . 

I;.euf fîgnification. 5f. 
deux donc Te fervokfic les Païens. .. 

Sont défendus . paj; les Conciles.. 
Ihîd 

Qeiik des Chreftîènj. 
' ^ RhilippicHS^ 

Senufrci'c de.rEnijjercui Maurice , ^ 
roa ayainqrc. \ H7 

' / ' Prcdication 
^ft ttïi minifterc propre dc$.Êvcc|[ue|. 

}^ Prédication d^ttft Bvcqiie eft^ 
' toutc^ujtïcfçvcç, que .celle de fes 
' \ î)clcgucz. ïo8;' ro9 , 

Il-n'y a prefquç qu'ai France., .aà , 
* liesEjjVêqucsptefchent. iiO/ 

^ friTMHtt dHrPape. 
Elle jçO^ reçonnuie pat Ifis .Coïkilcs*, . 

155 & fiim 
Çtparjeiîi le Jeûneur ^ quand mcr 



TABULÉ 

Éllc cft rccohnuë de tout tempfiq-' 
menîquc. * " ' lyf 

Jles' Papes la £bn; çclaçerea raefi^ 
. ^ temps qu'ils condatixncnt ce titre 
• d*OcCttmehiqii&: " i78^ 17^ 

Éciirsî:aironnemehip^ coti<^' 
cce la Primauté du Pape tçfatca*^^' 
i7ti& fmv, 

Rd V des yifigbts.Gâr£rpaghcr^ 
abolit l'Àrianifmc au troiûç- 
'me Gottcîlé de Tolede-73.d' 
^nvoye une AmbaÛadc,.a.v<;p éc^^ 
^prcfràs; à!: Xaint Grcgpire»- 7 j 

Sont en ufage dans l'ancienne E- 

glife; . , t ^9%h9^ 
Sont envoy ées àdiverfcs pciibnnes' 
pariaihc Gr^oirci/ . Ibid. 

Rome. 

Ile^'gpitbîrâblfr écac où elle écoitaA^ 
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DES MATIERES. 

i commencement du Pontificat de 
faint Grcgoife. 4 &fhiv.^. & 
fliiv. 

;Elle cft aflîcgée par Ics Ducs Xom- 
bards. c)6 

;Ellceft depourvcuc de tout & de- 
folée même par la Garnifon mal 
payée. ^ cf6, c,j 

[Elle eft afficgéc par le Roy des 
Lombards qui la réduit à Tex- 
tremité. 114 fuiv. 

îExarque de Ravcnnc, abandonne 
Ja défenfe de Rome contre les 
* Lombards^ 97^ 
Il eft prie par faint Grégoire d*ac- 
cepccr des condition de paix. 98. 
Jl furprend contre le Traité les 
\ Places des Lombards , 5c Perufc 
par la trahifon du Gouyerneurt 
105 

XI tyrannife & defoIeRome par fes 
"^cxtor fions ^ fes rapines, 04 



i 



' A B L E. 

Les Saints, 

Evcguedc Z^ata ffc^nfinc luy- 
^ même dans ua Monaftciie 
pour y feke pénitence de ce qu'il • 
' .avok Xautenu un excommunie* 

* * ' ' ' ' . 

, ' ; ' * Severe, ' 
. .Patriarche d' A qullée, deux fois A'- 
poftat > traufporce le Siegè.à 
^•Grade , &: puis de Grade à A* 
quilée , & donne lieu à un hou- 
; v^au Schifine^ par fa mort. ' 

/la fcvedtc employ ée en fon temps 
ians paifion,& après sîeftce fervi 

i. * de la douceur , ne manque guè- 
re de j)roduire un bon effet. 1^6 

^'Schijme. , , 

Le S ch if me à l'occafion de la con- 
datï^nacion dès trois Chapitres. 

Schi^e entre les deux iEgltfes4c 
Grade 5 & d'Aquilée. - 59 
SchiriuedesDonÂtiftes. 61 &jHi^. 
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©:ES MATI>ERE5. 
die de Calcédoine. fuiv^ 
ilfavoti^ les Hérétiques» 

Afocriffiire. 
éCc qae <e(toic que ^cec(e quilitÇé 

Âfp 7 comme d^nèns 
^ft autpriié par i exemple de (àiQC 
Grégoire. ^ 17}. 17^ 

Xlomment devenue ^cge Patrijstrc^* 

']Roy 4es Lombards , cft fait R<^ 
par la Reine Theodelînde. 

;iElIe le convertie de l'i^âaoifmc 
la foy Catholiqu& IbiàL 

Il prend routes Tes places qucTE* 
Xârque avoit futprî^^ & Peru* 
ic y où il fait trancher la tête 
à Msuirition qm Pavoit rea- 

duc. ,1Q<Î.. &fHiv. 

f! met le fiegc devant Rome. 114. 
U ia rc4uit a la deraiere extiemité^i 

|ll prop (è des cotidicions d:p^ 
{icj^xaiiuua^lr.c^ ^ & lafaitaveç 

Bbij . 



TABLE • 
faint GiCgoîrc pour la ville 4c. 
•Rome, ii6. iij 

Il la faic, enfin générale pour tour. 

rtmpirc. .124 

UArianifrne 

Entièrement «teint à Rome par les 
. J^ins de faint Griegoire. 8;l. 

Il cil abpli en Efpagnepar le Ray 
JÎecarede au troifiéme Concilç 
de Tolède. 74 

Il efl: enciereij^ent .éteint enlcalie. 

Duc dcTofcane aflîcee Romc 97 
Il fait la paix pour de l'argent avec 
S. Grégoire; 98* ^ f^"^* 

pue deBcnevcnt defbletout aux 
^environs de Naplcs. 97 

Roy des Lombards , défend de ba-^ 

^ptifer félon la forme de i'Bglifç 
.Catholique. 89 
Il va luy mefme traveûi en Bavière, 
ppur y voir iaPiinccflè Theode- 
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DES MATIÈRES 

le Canon III. à\x Concile de 
. Nicéé en favcui dç Conftami- 

"0P^« - 154.135 

te Canon vîngt-huiciémc du Gon* 
-die de Çalcedoint é&cherît encore 

par dcfliis céluy de Nicéc. . ijtf 
I,és oppojfîtions que les Papes & 

Ic^ Patriatdies y fiteat. 137 
Il e{É enfin reçeu par la faveur des 

Bmpcrcurs. jj». 

ÇhagAnus y 
R.oy des AvarcSs d^ût leis troupes 

de l'Empereur,. & dcfolc tout 
. jufquet aux portis Conftanti •» 

nople. 157 
^1 fait maflàcrer douze raille Pri- 

fonniers que MftttHéc ft'avoir pat 

voulu racheter. I4&a4i 

Sur les fcpt Pfeaumes Penitentlaui 
qu'on attribue à faint Grégoire , 
point de luy , ni n'en peut 
•eftrc. txC.&fulv. 
ComnrnnUlus , 
Gcneral.de l'armée de Maurice, 

B b ui; 



f v t ABLE 

hi([c tailler en pièces pat les A-^" 
' varbisunc partie de fcs troupcsi 
par Tordre Je cet Empereur. i}9^^ 

ïe Concile de Calccdoîne , où les 
v' trois Chapitres ne £arcnt point 
' • examinez^ ' 42.* 

%t cinquième Concile Oecmneni«i' 
- que à Toccafioa des trois Chapi^ 
très y c|uiy font condamniez. 47W 

te Concile de Rome ténu parfàînt 
Grégoire pont lamiener les[ 
• Schifmatîques. 5^ 
Jht troiâéme Concile de -Tolède ou 
rArianirme ^uc aboli ca Efpa- 

' gne; . 74î 

Ccnmijfalres 

Ponne2 par les Papes (Jrbaiti VIII; 

pour le Jugement^ cri minci des 
^ £vêqi;cs^ ' 
Et par Je Pape Innocent X. 3^ 

: Columbas ' 

Elcu Primat de Numidic contre' 
. les-Donatiâes. 1» 
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matîeiCes: 

s-oppofc au titre de Patriarche* 
Oecuménique pris par le Pa- 
^ triarche Jean le Jeûnear. i^u&^ 

Il prétend que ce nom d* bccumc> 
nicjuerfignificreui Evêque. 15S ; 
.l'I appelle ce titre nouveau, ce qui 
n'eft pas. , . iSr 

La raifon qu* il a pu avoir de s'o|î-' 
pofef (l fortement à ce^titre; iS9^' 

& Cuiv. 

Il prie TEhifiereuî- de juger de l*a- ' 
DUS qu'il croit y avoir à pren- 
dre cetitrc, 175.174 
^ Il fait éclater fa primauté en même ' 
temps qu il condanme ce: tirrc- 
d'Oecuménique; li^.i&o^ 
il fait rétablir l'Archidiacre Hono- 
rat que-Natalts avoir voulu fai«' 
rc Prêtre pour en mettre un au-' 
tre êii fa placé. ^ 184 - 

* Ée dctnclé qu'il eut avec Mauiict, ^ 
touchant TElcdion de Maxime' 
à L'Ëvéché de Salone^ 185. 
fuiv. 

Son^ admirable conAance à mainte^' 



T A B L E 
tiir (es droits Côncré toutes Ici 

. P uifiâncçs. I . I ^'x* 

t\ excommumc Maxime & Jes £7 
vèques quilavoient Ordonaé.' 

Il pudoniie genercufement à' Mi« 
xime toute fk ïévoUc. i^j. & 

tl approuve la prcixïlcre partie dé 

^ Loy de Maurice qui défend de 
- recevoir dans le Clergé les Offir 
tiers engagez au Prince fans (a 
f permiffipfa. 107. io8^ 

tes ^raifons pocîr IcfqucUcs il 
, vouloir pas qu'on reçût les (oU 
. dacs dans les Monaftercs y & la^ 
répônfe à ces raifi>ns.aiir.^yî^iV« 

Avec quelle foûmidion il obéit k. 
r£mperalrén publuitit fa Loy en* 
core qu'ilne Tapprouyât pas# tij. 

& fniv. 

Comment il changça depuis de ien« 
tîmcnt.' .114. 115; 

Que le Commentaire (ur les fept 
Pfèautnes que Baionius luy ac« 

, iribaë ^. n'eft pbint de luy ^ , ai- 
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vDîE S *M A T'I E R E<S. 

• -Saloiie, ' • ji5i. & fHlv. 

ttiiftoirc. tragique de la' mort de ce 
'. Prince. * 237. [niv. 

Hiftorien. 
Udoic écrire fans paûîon. ' ijj, 
/Ceux qaî.ccrivcin la vlcdes Saints, 

• "îfont leurs Saints impeccablest 
' pid. ' ' ' 

X'Empereur Honorîus fait des E- 
V 4its contre les Donatiftes, & 

. ' puis fc. relâche. 63. £4 

' • HonoTM 
/archidiacre de Saloue , s'oppofc à 

• la diflîpatîon que fon Evêquc 
rfaifoit des biens de fon Eglifc* 

18} ' ; ^" 

Ayant cflé dépofé pour cela fouî 

; prétexte de le faire Prcftre , il fc 
Jair rétablir pacràutorité du Pa^ 
pe. 184. &fHvv. 

ll.eft éleu Evcqucdc Salone. i8f 
Et^ puis dépofé par ^cabale pour ca 
^ élire un autre. * - 18 ^ 
' ' Honoriuf IIX. 

)P.onne des CommiiTaircs ;;;; ^^m^ 




^ A B L E 

busy pout juger entre la Comtcflc 
àc Champagne j6c rEyequc de 

Humuite, 
jL'humiiitc ne doit pasrmpcfcher 
* fermeté qu'on doit avoir à con- 
' Teiver les droUs de la charge dont 
on cft honoré; * * 148 

Ey 1 s Qji E de Caglîaiî , de* 
mande un Envqyé à Ut ère p 
; pour rendre compte au Pape de ' 
' xe.doncon l acculpit \ x6i 

\ Ihai 

*vcquc d-Edcflc, & fa lettre à Ma. 
ris Pcrfan, cqnd^né au cin,- 
quiénucÇoneilc. ^.&£itïv, 
If^dn le Dtdere. 

ii a écrit la vie de faint.Gçegoice 
prés de tçois cens ans après 
;in9rt.' ' ' - ■ ' .1^1 

3^ a eu tQrtdetraiter de tyran Matt« 
ricc , parce que ce Princca eudcs 
démicicz avec iâînc Giegoicc. 



\ 
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:l>£S MATIERES. " 

Théodore \ • 

D E M opûicftie & Ion. méchant 
livre condamne au ciacjuic- 

,mt Concile. -^i 

''Théodore 
,Dc CcCirée , porte Juftinien à faire * 
condamner les .trois Chapitres, - 
& pourquoy, 44 
Theodêret 
v£|; fon .écrit contre Saint Cyrille 
condamne au cinquième Conci» 

. le. ^ ' * 44 & fniv. ' 

Thejùdélinde. 
;Rçyne des .Lombards xionvertit le 
.Roy fon mary, & rcftablit la 
iReligîon Catholique par la 
converiïon des Lombards Ariens. 
' 91 68 - • " 
îEft inftruîrepar (Iiini: Grégoire qui 
ramené du fchifme des crois 
V: iChapitrcs à l'unité de TEglife. 

iElIc élevé le Prince fon TiIs cn la 
Rd igion Catholique. 93 
i£l|e j>âcic 4e uouvelks Eglifcs. 
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-TAîBiE DJES MAT' 

m 

îFîls âe :l*Empcrcur Maurice cft 
aflbcié à TEmp rc, (a mort & fa 
vConftance Chrçfticnne;^ ia fouf- 
ftir. Af* 

Xc Pape Vigîlius furpend ,de (k 

Communion cçux qui avoient 

(bufctit ,à la "coiuldmnation.de^ 
trois Chapitres, 4^ 

iU fc rend & les condamne aveoune 
xlaufe^ que les deux parcics ne 
veulent pas recevoir. 4(3 

Jlchange , & défendpar une Con- 
rftirution de condamner les trois 
Chapitres. Ibid. 

11 change encore un xoup^ (c dédit 

# :18e les condamne. 48 49 

Zele 

DU Roy Rccarcde , pour la 
.conver/ion de fcs fitjcts. 7^ 

0 

r 

Fin de la Tablc^ 
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